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ÉCONOMIE De Saint-Pée 
à Cambo, Sudmine veut 
explorer les sols en vue d’une 
exploitation aurifère. Les 
opposants s’organisent. P. 12 et 13

Ils refusent 
de leur confier 
l’or basque

Les associations de défense de l’environnement  
et des agriculteurs manifesteront ce samedi. PHOTO « SO »

Supplément « Foire Barcelonne-du-Gers »

Tournoi des Six-Nations 

Attention à la 
touche écossaise Page 33

Rugby/Pro D2 

Le BO reçoit 
un gros morceau 
pour poursuivre 
son ascension 
Pages 28, 29 et 33

FRANCE La Cour des comptes épingle l’abandon coûteux de la 
taxe sur les poids lourds : l’État doit notamment verser 1 milliard 
d’indemnités à la société chargée de la collecte de l’impôt. Pages 2 à 4

Écotaxe : 
des milliards 
partis en fumée

La taxe sur les poids lourds devait permettre d’entretenir les infrastructures de transport. Projet abandonné 
en 2014 après la fronde menée par les Bonnets rouges et les incendies de portiques. PHOTO ARCHIVES PQR/«  OUEST-FRANCE »

Politique 

Présidentielle : 
François Bayrou 
avance ses pions 
Page 7
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SUD OUEST Jeudi 9 février 2017

DOMINIQUE RICHARD 
d.richard@sudouest.fr 

C
e n’est pas une révélation : de-
puis l’abandon officiel du pro-
jet, en 2014, on savait que l’éco-

taxe poids lourds était synonyme de 
gâchis. Comme c’est son rôle, la 
Cour des comptes aligne des chif-
fres en face des mots : 10 milliards 
de recettes perdues jusqu’en 2024, 
terme du contrat de partenariat, 
1 milliard d’euros d’indemnités à ver-
ser à la société Écomouv’, chargée de 
l’exploitation-maintenance du dis-
positif et de la collecte de l’impôt. 

Le naufrage d’une ambition 
Mais, derrière ce naufrage financier, 
il y a surtout la faillite d’une politi-
que publique. Déployée sans grande 
difficulté dans de nombreux pays 
européens, elle s’est heurtée en 
France au poids des corporatismes. 
Et aussi à l’incapacité de l’État et des 
gouvernements Fillon et Ayrault à 
faire passer une réforme issue du 
Grenelle de l’environnement et 
pourtant adoptée à l’unanimité par 
le Parlement. 

L’instauration de cette taxe kilo-
métrique concernait près de 

15 000 kilomètres, dont 10 000 kilo-
mètres de routes nationales. Elle ré-
pondait à trois objectifs : transférer 
le financement des charges d’infra-
structures du contribuable vers 
l’usager, contraindre les camions 
étrangers à verser leur écot et, à 
terme, réduire l’écart de coûts entre 

les différents mo-
des de transport 
de marchandises 
pour reporter le 
trafic de transit 
vers le rail. L’éco-
taxe devait essen-
tiellement abon-
der le budget de 
l’Agence de finan-
cement des infra-
structures de 
transport et parti-
ciper ainsi au dé-

veloppement des lignes ferroviaires 
à grande vitesse. 

L’idée de cette taxe avait été agitée 
dès le début des années 2000 au re-
gard d’un constat souvent passé 
sous silence : le transport routier ne 
couvre que 66 % du coût d’utilisa-
tion des réseaux nationaux (hors au-
toroutes à péage) et 23 % de celui des 
réseaux locaux. Par ailleurs, la taxe à 

l’essieu, instaurée en 1968 pour com-
penser les dépenses d’entretien de 
la voirie, ne s’applique pas aux 
250 000 poids lourds étrangers qui 
sillonnent l’Hexagone. Or, ils repré-
sentent désormais près de 40 % du 
trafic. 

Promesse intenable 
Dès l’avènement du projet, en 2009, 
les parlementaires ont lancé un 
mauvais signal en acceptant des dé-
cotes géographiques pour certaines 
régions. Ce fut d’abord le Finistère, 
puis toute la Bretagne (– 50 % au fi-
nal), l’Aquitaine et Midi-Pyrénées 
(– 30 %). Il y avait une brèche, et les 
opposants, destruction de portiques 
à l’appui, ont eu tôt fait de l’élargir à 
partir du moment où les pouvoirs 
publics ont été dans l’incapacité de 
tenir leur promesse initiale. 

Lors du Grenelle de l’environne-
ment, les organisations de transport 
routier avaient subordonné leur ac-
cord à la neutralité de la taxe. Celle-
ci devait être répercutée sur les 
clients, les « chargeurs », pour ne pas 
dégrader la compétitivité de leurs 
entreprises. « L’État a été très vite con-
fronté à la difficulté de mettre en 
œuvre un tel mécanisme déroga-

toire au principe de la négociation 
commerciale », souligne la Cour des 
comptes. 

181 millions d’euros pour rien 
Les zizanies au sein du gouverne-
ment ont fait le reste. En 2014, le con-
tribuable a financé à hauteur de 
181 millions d’euros un dispositif qui 
a tourné à vide ! Le temps que le 

plan B bricolé hâtivement, et qui 
consistait à instituer un « péage de 
transit poids lourds » sur 4 000 ki-
lomètres seulement, fasse flop. 

Les atermoiements à la tête de 
l’État n’ont pas été indolores. Lors-
que le chapitre contentieux sera dé-
finitivement refermé, ceux-ci se chif-
freront à plusieurs centaines de mil-
lions d’euros : surcoût lié à la sortie du 

TRANSPORTS Dans son rapport public annuel,  
la Cour des comptes revient sur le naufrage de l’écotaxe.  
Un échec qui n’est pas uniquement financier

Le grand 
gaspillage  
de l’écotaxe

L’écotaxe 
devait 
participer  
au dévelop-
pement 
des lignes 
ferroviaires  
à grande 
vitesse

Le fait du jour

Directeur de recherche au CNRS, 
l’économiste Jean-Charles Hour-
cade analyse le changement clima-
tique et les politiques environne-
mentales du point de vue économi-
que. Il a coordonné plusieurs 
rapports du Giec (Groupe d’experts 
intergouvernemental sur l’évolu-
tion du climat). 

« Sud Ouest » Une écotaxe existe 
pour les poids lourds dans sept pays 
européens. Pourquoi sa mise en 
œuvre a-t-elle échoué en France ? 
Jean-Charles Hourcade Parce 
qu’on s’y est pris n’importe com-
ment ! Ne serait-ce qu’au plan sé-
mantique : parler de « taxe », c’est 
idiot. Ce mot a une connotation très 
négative, et il est inapproprié. Ce dis-
positif n’était pas une taxe, mais 
une redevance, exactement comme 
sur l’eau : une somme due par les 

usagers et qui permet de financer 
des équipements… Il y a eu, dès le 
départ, une succession d’erreurs. 
On a commencé, avec le Grenelle de 
l’environnement en 2007, par une 
grande célébration médiatique et 
consensuelle. On a dit : « Il faut ! » 
Dans ce bel élan, les députés ont vo-
té quasiment à l’unanimité. Au lieu 
de débattre, d’expliquer et d’antici-
per sur les éventuelles conséquences 
de la réforme, au lieu de faire de la 
vraie politique, en somme, on a agi 
dans une sorte d’aveuglement, 
dans une forme d’ordre moral.  
Avec davantage de débats, de con-
tacts avec le terrain, on aurait pu 
voir, par exemple, que ce dispositif 
tombait mal pour une agriculture 
bretonne déjà en grande difficulté. 
Et on aurait pu, dans la phase de ré-
flexion, proposer des compensa-
tions, des assouplissements. L’éco-

taxe, qui est une mesure intéres-
sante, est devenue le symbole du ja-
cobinisme. Si on avait fait un peu 
plus de politique et un peu moins de 
morale, on aurait dû voir venir ces 
difficultés. 

Dans les protestations contre l’éco-
taxe, l’écologie a été qualifiée de 
« punitive ». Comment convaincre 
des bienfaits d’une fiscalité verte ? 
Passer d’une fiscalité sur le travail à 
une fiscalité sur les émissions pol-
luantes, c’est un enjeu majeur de 
ces prochaines années. Il faut utiliser 
cette « fiscalité verte » comme un 
instrument de justice sociale. Je vais 
prendre un exemple concret : une 
grande faiblesse de l’économie fran-
çaise, c’est la différence importante 
entre le salaire brut et le salaire net, 
entre ce que coûte le travail à l’em-
ployeur et ce qu’il rapporte à celui 

qui travaille. Cette différence, ce 
sont les cotisations sociales, qui fi-
nancent notre protection sociale : 
le produit de la fiscalité sur la pollu-
tion pourrait être utilisé pour bais-
ser ces cotisations, au profit des sa-
lariés et de leurs employeurs. 

Moins présente dans le débat pu-
blic, la lutte contre le réchauffe-
ment climatique semble faire les 
frais, depuis 2008, de la crise éco-
nomique… 
Oui, incontestablement. La transi-
tion énergétique devrait devenir, au 
contraire, une solution, un levier 
pour sortir de la crise. Face à l’excès 
d’épargne, il faudrait par exemple 
encourager les investissements sur 
les infrastructures vertueuses sur le  
plan environnemental. 
Propos recueillis par  
Julien RoussetJean-Charles Hourcade. PHOTO DR

INTERVIEW Pour Jean-Charles Hourcade, économiste, les gouvernements ont été aveuglés par le consensus

« Un excès de morale, un déficit de politique »
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contrat et à la négociation d’un 
échéancier, crédits-relais imputables 
au non-paiement des loyers à la so-
ciété exploitante, création de sureffec-
tifs dans l’administration des doua-
nes par l’affectation d’agents char-
gés de contrôler l’écotaxe… 

L’État a profité de la baisse de l’or 
noir pour compenser son incurie. Il 
a relevé la taxe sur les carburants qui 

touche camions et voitures particu-
lières mais épargne les routiers 
étrangers. Ces derniers font rare-
ment le plein dans l’Hexagone. 

Selon les calculs de la Cour des 
comptes les charges des profession-
nels français ont augmenté de 
460 millions d’euros par an, contre 
25 millions pour leurs concurrents 
internationaux. Une politique de gri-

bouille qui non seulement enterre la 
fiscalité environnementale, mais ne 
contribue pas à restaurer la compé-
titivité des entreprises françaises.

En janvier 2014, le mouvement 
des Bonnets rouges lance 
l’opération d’occupation  
des ponts d’écotaxe,  
À chacun son pont. ARCHIVES AFP

De l’écotaxe au péage de transit : les 
dates clés d’un dossier au long cours 

sur 
sudouest.fr

Fin 2014, au moment du requiem de l’écotaxe, le 
gouvernement a demandé au consortium franco-
italien retenu pour gérer le dispositif de démonter 
les équipements. Il s’est heurté à un refus catégo-
rique. À l’époque, la valeur du matériel, intégré 
dans les actifs patrimoniaux de l’État, était éva-
luée à 652 millions d’euros. Nul ne sait in fine si sa 
cession rapportera le moindre euro aux caisses 
publiques. 

Le ministère des Transports n’a pu pour l’ins-
tant que brader quelques actifs. La vente du mo-
bilier d’exploitation du centre de gestion de Metz, 
des serveurs informatiques et des bornes de dis-
tribution automatique des boîtiers dont les rou-
tiers devaient se munir n’a rapporté que 2 millions 
d’euros. Quatre fois moins que les provisions pas-
sées pour assurer le démontage et la destruction 
des équipements fixes, dont les 160 portiques 
bourrés d’électronique chargés de contrôler les 
poids lourds soumis au péage de transit. 

Certains ont été incendiés par les Bonnets rou-
ges bretons, d’autres pillés. L’appel d’offres lancé 
en catimini par le ministère de l’Écologie pour dé-
poser ces carcasses en aluminium où viennent 
percher les oiseaux a tourné court. Le ministère 

des Transports espère les réutiliser pour y fixer des 
systèmes de lecture des plaques d’immatricula-
tion. Sollicitée, l’administration des douanes a dé-
cliné l’invitation. Certaines régions qui n’ont pas 
renoncé à instaurer une écotaxe régionale pour-
raient les récupérer, à supposer qu’ils ne soient 
pas frappés d’obsolescence. Si tel est le cas, ce se-
rait sans doute au prix de la ferraille ! 
Dominique Richard

Mais que faire de ces portiques ?

Un des 160 portiques à démonter. ARCH. « SO »

Le stationnement urbain  
pas assez contrôlé 
« Les automobilistes en France ne s’ac-
quittent que très peu des droits de 
stationnement sur voirie, les contrô-
les du stationnement effectués par 
les communes restent insuffisants et 
très variables d’une année sur l’au-
tre », selon la Cour. 

Une carence qui n’est pas sans con-
séquence sur les finances des collec-
tivités. Autre sujet qui préoccupe éga-
lement la Cour : le tarif d’une place 
sur voirie est « souvent » inférieur à 
celui en parking, ce qui peut notam-
ment conduire à une situation de sa-
turation du stationnement. Une ré-
forme sur le stationnement urbain 
payant doit entrer en vigueur début 
2018. 

Chirurgiens-dentistes :  
un ordre très généreux 
La Cour étrille l’Ordre national des 
chirurgiens-dentistes (ONCD). « Au 
moyen des cotisations » (20 millions 
d’euros par an), l’Ordre a acheté en 
faveur de ses conseillers et des mem-
bres de leur famille des bijoux, des 
« accessoires de haute couture », des 
soins en thalassothérapie et des 
« grands vins », énumère le rapport. 

De nombreux conseillers natio-
naux perçoivent également des « in-
demnités liées à leur participation à 
des conseils locaux qui peuvent, pour 
certains, dépasser 20 000 euros par 
an ». 

Sont également mentionnés les 
appartements de fonction dont bé-
néficient gracieusement les huit 
membres du bureau, selon des con-
ditions d’attribution « opaques ». 

Le recours aux CRS  
« en voie de saturation » 
Attentats de janvier et de novembre 
2015, état d’urgence, crise migratoire, 
« jungle » de Calais, Euro 2016…  le re-
cours aux forces mobiles de la police 
et de la gendarmerie nationales, CRS 
et gendarmes mobiles, est « en voie 
de saturation ». « En 2015, […] seuls 2 % 
des unités de forces mobiles étaient 
disponibles chaque jour pour interve-
nir dans les délais les plus brefs, con-
tre 5 % en 2010 », note la Cour, qui si-
gnale aussi une baisse du temps con-
sacré à la formation collective et à 
l’entraînement. Les raisons de cette 
quasi-saturation ? La diversification 
de leurs missions parfois éloignées 
de leur cœur de métier (le maintien 
de l’ordre) et la diminution de leurs ef-
fectifs (– 7,5 % entre 2010 et 2015). 

Trop d’aides versées  
aux buralistes 
3,5 milliards d’euros d’aides aux dé-
bitants de tabac entre 2004 et 2015 : 
pour la Cour, la politique de soutien 
aux buralistes, en France, est « très 
contestable ». Elle a été mise en place 
via trois contrats d’avenir pour ac-
compagner la reconversion des bu-
ralistes alors que l’État prenait les pre-
mières mesures fortes pour lutter 
contre le tabagisme. 

Mais la Cour souligne que l’évolu-
tion des revenus des commerçants 
« aurait justifié l’abandon des trois 
dispositifs budgétaires d’aide au re-
venu » et que cette politique de sou-
tien est « menée à l’aveugle ». Le chif-
fre d’affaires annuel moyen d’un bu-
reau de tabac est en effet passé de 
447 238 euros en 2002 à 723 778 eu-
ros en 2015.

Dans ce rapport annuel, on trouve également 
plusieurs exemples de mauvaise gestion publique

Pointés du doigt par 
la Cour des comptes

DES RELATIONS OPAQUES La Cour 
des comptes dénonce des « déri-
ves » dans la gestion de la commune 
de Levallois-Perret (Hauts-de-
Seine), dirigée par Patrick Balkany. 
Ce dernier s’appuie sur de « nom-
breuses entreprises communales et 
associations étroitement liées à Le-
vallois ». Mais les relations entre la 
commune de 65 000 habitants et 
ses sociétés d’aménagement et as-
sociations « satellites » sont « large-
ment opaques », ajoute le rapport, 
qui dénonce un système « généra-

teur d’irrégularités et de dérives ». 
Conséquence : des élus de la ma-

jorité municipale également mem-
bres des conseils d’administration 
des associations concernées peu-
vent se trouver confrontés à des 
« conflits d’intérêts », pointe la Cour, 
et Levallois-Perret « n’a pas cherché 
à se prémunir » contre ce risque. La 
« surveillance des services de l’État 
sur les dérives de cette gestion mu-
nicipale a sans doute été trop inter-
mittente », concluent les magis-
trats.

LA GESTION DES BALKANY EN QUESTION

ARCHIVES JEAN-CHRISTOPHE SOUNALET/« SO » ARCHIVES LOÏC DEQUIER

ARCHIVES AFPARCHIVES AFP
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D
ans les différents programmes électoraux, il est 
surtout question de considérations morales ou 
économiques. Les thèmes liés à l’enseignement 

à tous niveaux, à l’éducation nationale et à la recher-
che scientifique y sont actuellement peu abordés alors 
qu’ils conditionnent l’avenir à moyen et long terme 
du pays. 

Le système éducatif a de lourdes responsabilités puis-
qu’il ne s’agit pas seulement pour lui de délivrer des 
connaissances aux jeunes. Il doit également constituer 
une école de démocratie, de culture de la paix, de la to-
lérance et du bien vivre ensemble, selon les préceptes 
de notre devise nationale de liberté, d’égalité et de fra-
ternité. De plus, il doit permettre l’ascension sociale 
des jeunes qui le méritent, quelle que soit leur origine. 
Enfin, on devrait s’alarmer du rang 
médiocre obtenu par les jeunes Fran-
çais dans les classements internatio-
naux de type Pisa (le programme inter-
national pour le suivi des acquis des 
élèves, organisé par l’OCDE). 

Un égalitarisme nocif 
Dans un monde où le nombre d’em-
plois « industriels » va diminuer et où 
la capacité d’innover prend une place 
de plus en plus grande dans l’éven-
tuel succès au travail, il paraît égale-
ment nécessaire, comme l’avaient compris le général 
de Gaulle, Pierre Mendès France et François Mitterrand, 
de soutenir la recherche fondamentale, dont la « bonne 
santé » conditionne l’innovation et la possibilité de 
créer des entreprises, des emplois et de la richesse. Sou-
haitons que le futur président de la République s’ins-
pire de la politique de ces hommes d’État pour main-
tenir l’atout essentiel dans la compétition internatio-
nale, représenté par notre recherche publique. 

Rappelons que 150 000 jeunes quittent chaque an-
née ce système en demeurant pratiquement illettrés. 
La réforme actuelle du collège est fondée sur un égali-
tarisme nocif qui vise à abaisser le niveau de l’ensei-
gnement dispensé pour s’assurer qu’au moins 80 % 
d’une classe d’âge quittera le lycée avec le bac. L’ascen-
seur social que représentait l’école jadis est « grippé » 

parce que l’effort intellectuel est trop souvent banni 
au lieu d’être encouragé. Les programmes ne sont pas 
conçus pour permettre aux élèves d’appréhender vrai-
ment une discipline mais se contentent trop souvent 
d’informer sans chercher à enseigner – la lecture de la 
plupart des manuels scolaires est affligeante ! 

Au risque d’être politiquement incorrect, j’affirme 
que l’absence de sélection à l’entrée de l’université est 
une mesure démagogique qui condamne à l’échec les 
étudiants qui empruntent une filière qui ne leur con-
vient pas. À ce propos, mes amis qui enseignent la phy-
sique en première année de la licence spécialisée me di-
sent qu’ils sont obligés de reprendre tout ce qui aurait 
dû être appris au lycée. 

La confiance dont ils ont besoin 
Souhaitons un « plan Marshall » pour le système édu-
catif français avec l’élaboration d’une loi de program-
mation sur cinq, voire dix ans, qui apporte des solu-
tions concrètes à l’inefficacité actuelle et fixe des objec-
tifs clairs : il n’est pas nécessaire de multiplier le 
nombre d’enseignants – il faut réformer leur statut en 

améliorant leur sélection, en élabo-
rant des plans concrets de formation 
initiale et continue, en les rémunérant 
à des niveaux bien supérieurs à ceux 
d’aujourd’hui, compte tenu de l’im-
portance de leur mission et en rem-
plaçant le système actuel d’inspection 
inefficace par des mécanismes d’ac-
compagnement appropriés en leur 
témoignant la confiance dont ils ont 
besoin. 

Concernant les chefs d’établisse-
ment, qui doivent être également 

bien recrutés et formés, il convient de les responsabi-
liser et de les doter des pouvoirs nécessaires à l’accom-
plissement de leurs tâches à la tête de structures beau-
coup plus autonomes que maintenant. Les moyens 
budgétaires dont disposent celles-ci sont générale-
ment insuffisants. L’affichage, sans réflexion préalable, 
d’une réduction du nombre de fonctionnaires (que 
sont les enseignants et les chercheurs) et d’une réduc-
tion des budgets de l’Éducation nationale et de la Recher-
che va à l’encontre du maintien et si possible de l’aug-
mentation des capacités de progrès dans ces deux do-
maines essentiels pour notre avenir. 

(1) Ancien conseiller technique du président François 
Mitterrand, Jean Audouze préside l’association Terre de 
Montaigne, en Dordogne.

Pour un plan Marshall
JEAN AUDOUZE (1),  
ASTROPHYSICIEN, DIRECTEUR  
DE RECHERCHE ÉMÉRITE AU CNRS

TRIBUNE

150 000 jeunes 
quittent chaque 

année le système 
éducatif en 
demeurant 

pratiquement 
illettrés

Madonna. L’adoption de jumelles 
par la pop star Madonna au Mala-
wi suscite les critiques de plusieurs 
organisations caritatives dans ce 
pays d’Afrique australe où la chan-
teuse a déjà adopté deux enfants, 
en 2006 et 2009. « Elle devrait 
avoir une approche différente en 
aidant les familles démunies avec 
des enfants plutôt que d’adopter », 
estime Maxwell Matewere, direc-
teur des Yeux pour les enfants, une 
organisation caritative au Malawi.

Les 
partisans 

du Brexit ont dit : 
« On peut quitter  
le marché unique, 
rien ne va vraiment 
changer. » 
Conneries. Ça va 
sacrément changer. 
C’est ce qu’a déclaré hier 
le PDG de la compagnie 
irlandaise Ryanair, 
Michael O’Leary.

ÇA VA FAIRE 
DU BRUIT

C’est, en millions 
d’euros, le 
montant de 

l’amende infligée hier par la 
Commission européenne 
au recycleur français de 
métaux Recylex, impliqué 
dans un cas de cartel avec 
trois autres entreprises.

27

Le coup de crayon de Large et Urbs✗

Antonin Lévy, l’avocat  
de François Fillon  
qui s’est fait un prénom.

sur 
sudouest.fr

La bonne gestion des deniers publics mérite plus qu’un 
rapport annuel de la Cour des comptes. Certes, la lecture 
du rapport 2017, présenté hier, est l’occasion de prendre à 

nouveau la mesure des dysfonctionnements de la machinerie 
de l’État, des collectivités et de leur myriade de satellites. Mais 
le citoyen-contribuable est surtout en droit d’attendre que le 
gros travail fourni par ceux qu’on appelle « les Sages de la rue 
Cambon » – et qui a lui-même un coût – soit l’occasion de corri-
ger dérives et abus. 

On se gardera d’affirmer ici que les remarques de la Cour 
des comptes restent toujours sans effet. Mais c’est justement 
parce que son travail est utile qu’il devrait être mieux valorisé. 
À elle seule, la publication des 27 chapitres et 1 300 pages du 

rapport, avec les commentaires 
qu’il suscite, est bien sûr salutaire. 
Qu’il s’agisse de détailler sans 
complaisance l’échec politico-éco-
logico-financier majeur que cons-
titue l’abandon de l’écotaxe sur les 
poids lourds, de pointer du doigt 
les dangers d’un partenariat pu-
blic-privé pour le budget de l’État 
ou d’épingler des carambouilles, 
la Cour est dans son rôle de lan-
ceur d’alerte. 

Mais passé l’étonnement, et sur-
tout l’indignation, devant tant de 

gâchis qui compromettent la lutte contre le déficit budgétaire 
et le gonflement de la dette, les Français attendent que ce tra-
vail débouche sur de meilleures pratiques. Les coups de se-
monce ont, c’est vrai, quelques effets immédiats, comme on l’a 
vu hier avec la décision du ministère de la Santé de sanction-
ner le patron de l’organisme qui indemnise les victimes d’acci-
dents médicaux. Mais aller plus loin implique d’instituer un 
authentique « droit de suite ». Dans certaines démocraties, le 
Parlement a des moyens plus étendus qu’en France pour con-
trôler la dépense après l’examen et le vote du budget. Souvent, 
les pouvoirs publics sont tenus d’appliquer sans délai les re-
mèdes suggérés par les contrôleurs, qu’il s’agisse d’instances 
indépendantes ou de commissions parlementaires. D’un pays 
à l’autre, les systèmes diffèrent, mais la question est bien de sa-
voir si, une fois bien diagnostiquées, les dérives seront traitées. 

En France, on en est encore loin. Ainsi, on peut s’étonner que 
les pratiques « opaques » d’une municipalité d’Île-de-France 
doivent encore être épinglées alors que ses édiles occupent de-
puis des années la chronique judiciaire. Et on peut prendre 
d’autres exemples. Les candidats à la présidentielle vont-ils 
s’emparer du sujet ? Cela semble mal parti, mais rêvons un 
peu.

Une pensée pour 
le contribuable

ÉDITORIAL

Le rapport annuel de la 
Cour des comptes ne 
suffit pas : c’est un 
authentique droit de suite 
qui s’impose pour mieux 
gérer l’argent public

CHRISTOPHE  
LUCET 
c.lucet@sudouest.fr
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Plein cadre 
Série : Des seniors faits pour durer (2/4)

CHRISTIAN SEGUIN 
c.seguin@sudouest.fr 

A
ntoine présente une 
particularité remarqua-
ble d’état civil. Sa nais-
sance le situe à l’exact 
milieu d’une toile de 

maître réalisée en rase campagne. Il 
hérite de la sixième position dans 
une fratrie de douze, la place heu-
reuse du dernier des garçons, posté 
à la frontière de six sœurs. Depuis cet 
endroit d’intense compétition, il 
comprend la force d’un groupe con-
fronté au manque. L’entraide et le 
partage vont de soi. Comme tous, il ad-
mire ces parents-là, en or massif, Hé-
lène et Lucien, qui mènent la troupe 
de lycaons. Avec trois bouts de ficelle, 

ici, on donne un bal. Depuis, Antoine 
se considère pistonné par le bon 
Dieu. Il dit devoir à ses géniteurs le 
goût du travail et ce mental singulier 
qui fait jouvence. Vieillir ? Une hypo-
thèse, plus qu’une morsure. Footbal-
leur en division d’Honneur jusqu’à 
38 ans, il découvre la course à pied en 
2000. Le Marathon du Médoc, en 
2001, lui donne accès à l’euphorie du 
bonhomme sponsorisé par les en-
dorphines. Un royaume qu’il ne lâ-
chera plus. En septembre 2004, il in-
tègre la fameuse équipe du Château 
de Villegeorge, à Avensan, une al-
liance de coriaces et d’érudits doués 
pour l’amitié. 

L’élixir du marathon 
Une cicatrice de 40 centimètres lui 
zèbre le ventre en diagonale. Trente-
naires et quadras l’observent à la 
loupe. Il vient de boucler l’expédition 
en 4 h 29 sans entraînement. Per-
sonne ne peut croire que quatre 
mois et demi auparavant, le 27 avril, 
il a bien subi une opération de 
6 h 30 pour donner le lobe droit de 
son foie à sa fille Marie, 23 ans, mena-
cée par un cancer rare. 

Avant de passer sur le billard, il 

pose deux questions. La première : 
quels sont les risques ? La deuxième : 
combien de temps avant de retra-
vailler et de recourir un marathon ? 
On lui répond que ses préoccupa-
tions demeurent hors sujet. Il rétor-
que qu’il a des moissons à manager. 

Il y a du pirate des Caraïbes chez 
Antoine, une capacité à affronter des 
forces occultes. Très vite, il enlève les 
tuyaux et exige d’arpenter le couloir, 
puis de voir sa fille. Il passe une seule 
semaine à l’hôpital et se remet dans 
la vie en marchant. Le 11 mai, il con-
duit, et reprend le boulot au bout de 
six semaines, contre l’avis général. Le 

Marathon du Médoc le ressuscite en 
septembre. À partir de là, il décide 
d’en courir trois ou quatre par an. 

Il court pour rassurer sa fille 
Il écume la planète. On le voit du 
Mont-Saint-Michel à Tokyo, de Flo-
rence à Munich et de Lausanne à Chi-
cago, sachant que le départ de 
Pauillac lui dessine un lieu sentimen-
tal. C’est là qu’il a scellé un pacte. « Je 
voulais me prouver que j’étais en 
bonne santé et rassurer ma fille, lui 
montrer que ce que j’avais fait pour 
elle ne changeait rien. Puis je me suis 
dit que je courrais tant que je pour-

rais. Certains ne comprennent pas 
que j’accumule les marathons. Mais 
cela signifie que je vis. À chaque fois 
que je franchis la ligne, je sais que 
mon père et mon grand-père n’au-
raient pas fait ça à 60 ans. » D’ailleurs, 
à la mort de ce grand-père, à l’âge de 
69 ans, il a vu un vieillard. 

Sexagénaire, le mot ne lui parle 
pas. Courteline pensait qu’au-delà de 
60 ans tout le monde a le même 
âge ? Pas lui. 

Il connaît par cœur les numéros 
Il ne comprend pas ses contempo-
rains, incapables de se surpasser ou 
de courir 500 mètres, et dont le ven-
tre signale l’abdication. L’apparence 
compte. Antoine se respecte. « Je ne 
peux pas montrer aux autres une sil-
houette bedonnante. J’ai la chance 
d’avoir des cheveux. Je prends de la 
levure de bière tous les jours. J’aime 
qu’on me donne 6 ou 7 ans de 
moins. » Il peine aussi à entendre la 
complainte de ceux qui répètent cha-
que jour : « Vivement la retraite ! » 

Il est le seul, dans sa société, à résis-
ter aux écrans. Il n’envoie jamais de 
mails. Il veut des paroles, des regards. 
S’il constate les prodiges d’Internet, 
il se méfie de « cette maladie grave » 
qui encourage les tricheries et con-
damne l’échange. 

Il est aussi le seul à ignorer le réper-
toire téléphonique. Il connaît par 
cœur tous les numéros de portable de 
ses 80 clients. Profil bas, Alzheimer. 
Son entreprise, à rebours de la ten-
dance générale, s’honore de ne pas 
le pousser dehors. Elle a besoin de ses 
trente-cinq ans de savoir-faire. 

Il peut pourtant fermer le comp-
teur en 2017. Mais pour aller où ? « Si 
j’arrête, je vais m’emmerder pour du-
rer jusqu’à 100 ans. Je regarde les sep-
tuagénaires inactifs. Ils font vraiment 
très vieux. » 

Antoine s’inquiète du manque de 
courage, de persévérance et de disci-
pline qui rend les sociétés molles et ad-
dictives. Le tabagisme des jeunes le 
hérisse. Il regrette de constater que 
le confort nuit fortement à la pour-
suite du sport collectif. 

Où s’inscrit le mot fin dans cette 
nouvelle donne ? 

Devant lui, il a toujours Hélène, 
90 ans, et Lucien, 91 ans. Ils vivent 
pour témoigner qu’un tel miracle a 
bien eu lieu. Et derrière, trois enfants 
et deux petits-enfants. À dire vrai, lui, 
au milieu, n’a pas d’âge. « Je n’ai au-
cune feuille de route. Je deviendrai 
vieux quand je dépendrai des autres. 
Si je finis légume, il faudra débran-
cher. Cela n’a pas de sens. Je n’ai pas 
peur de la mort. Je pense qu’il y a un 
au-delà. » 

C’est l’histoire de l’homme nou-
veau, qui traverse la vie en courant, 
et qui aimerait tellement qu’on ait 
envie de le revoir. 

Demain : Tonie veut finir  
par un feu d’artifice.

Comment aborder la deuxième partie de la vie ? Antoine, qui a donné les deux tiers de  
son foie à sa fille, bouleverse les repères. Il fuit la retraite. Courir, c’est tenir la mort à distance

Antoine, un mental 
pour la vie éternelle

Antoine Gouache : «Il ne faut jamais lâcher, en prenant le soin de ne pas décevoir les autres. » PHOTO CHRISTIAN SEGUIN

QUAND DEVIENT-ON SENIOR ? 
À 70 ans pour la santé. Le premier 
accident sérieux survient en 
moyenne à 73 ans. À 60 ou 65 ans 
pour les pouvoirs publics, le seuil 
d’accès à certaines prestations so-
ciales. À 50 ans pour le marketing, 
quand se modifient les comporte-
ments de consommation. 
L’ÂGE, NOTION TRÈS VARIABLE 
Il existe trois notions : l’âge réel, de 
l’état civil ; l’âge social, que les au-

tres nous donnent ; et l’âge res-
senti, que nous avons l’impression 
d’avoir. Celui-ci structure les en-
vies et détermine les comporte-
ments d’achat. 
MUTATION 
Physiquement, moralement, cul-
turellement, un sexagénaire au-
jourd’hui est plus proche du qua-
dragénaire des années 1960 que 
de l’homme de 65 ans de l’épo-
que.

LES SENIORS FRANÇAIS EN CHIFFRES

« Si j’arrête 
cette année, je vais 

m’emmerder  
pour durer jusqu’à 

100 ans »

ANTOINE GOUACHE 
60 ans, divorcé. Technicien 
et commercial dans le 
secteur céréalier. Trois 
enfants de 31 à 36 ans, 
deux petits-enfants, deux 
parents de 90 et 91 ans
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L
e Premier ministre roumain, So-
rin Grindeanu, qui affronte de-
puis une semaine une contesta-

tion populaire sans précédent, a as-
suré son maintien aux commandes 
hier en surmontant une motion de 
censure lancée par les adversaires 
d’un assouplissement de la législa-
tion anticorruption. Dans un Parle-
ment largement dominé par les so-
ciaux-démocrates, vainqueurs des lé-
gislatives de décembre, la motion 
déposée par l’opposition libérale a été 
rejetée, sans surprise : seuls 161 élus 
ont voté pour, alors qu’il aurait fallu 
233 voix pour renverser le gouverne-
ment. 

Sorin Grindeanu, 43 ans, en place 
depuis un mois, s’était dit déterminé, 
avant le vote, à se maintenir au pou-
voir. La tension avec le président de 
centre droit, Klaus Iohannis, qui n’a 
cessé de s’amplifier depuis les législa-
tives, reste exacerbée : alors que le chef 
de l’État avait suggéré mardi une dé-
mission de l’exécutif, le Premier mi-
nistre lui a reproché « son vif souhait 
d’installer rapidement “son” gouver-
nement ». 

La colère ne s’éteint pas 
Cadre du Parti social-démocrate 
(PSD), Sorin Grindeanu se retrouve 
en première ligne pour affronter des 
manifestations inédites en Rouma-
nie depuis la révolution de 1989 qui 
a eu raison du régime communiste. 
Son gouvernement a eu beau retirer 
dimanche le décret incriminé, qui ré-

visait le Code pénal et mettait à l’abri 
de nombreux suspects de corruption, 
la colère des opposants ne s’éteint pas. 

Le chef du PSD, Liviu Dragnea, a réi-
téré hier son soutien à Sorin Grindea-
nu, qu’il avait lui-même désigné en 
décembre pour diriger l’exécutif. 
Mais il a admis que la seule abroga-
tion du décret ne suffisait pas. « Le 
gouvernement a compris le message 
des manifestants. D’autres mesures 
vont suivre pour mettre fin à ce con-
flit provoqué par une mauvaise com-
munication », a-t-il assuré, sans don-
ner de détails. 

Liviu Dragnea, également chef de la 
chambre des députés, incarne une 

classe politique décrédibilisée. Une 
condamnation à deux ans de prison 
avec sursis pour fraude électorale 
l’avait empêché de briguer le poste 
de Premier ministre, et il est actuelle-
ment en procès dans une affaire 
d’emplois fictifs. Le décret gouverne-
mental aurait dénoué ses ennuis judi-
ciaires, critiquent ses opposants. 

La volonté du gouvernement de 
présenter au Parlement d’autres pro-
jets sur la justice suscite la méfiance 
de l’opposition. Les manifestants exi-
gent de lui la garantie qu’il respectera 
l’État de droit, protégera l’indépen-
dance et les moyens de la justice anti-
corruption.

Sorin Grindeanu, chef du gouvernement contesté, se retrouve en 
première ligne pour affronter des manifestations inédites. PHOTO AFP

BUCAREST Après l’échec d’une motion de censure, Sorin Grindeanu se 
maintient au pouvoir mais reste fragilisé par la mobilisation populaire

Le Premier ministre 
roumain résiste

Six employés  
de la Croix-Rouge tués 
AFGHANISTAN Six employés de la 
Croix-Rouge qui distribuaient de 
l’aide dans le nord enneigé de l’Af-
ghanistan ont été tués. Deux autres 
employés, qui les accompagnaient 
dans la province instable de Jowzjan, 
sont portés disparus, selon l’organi-
sation internationale, qui n’a pas pré-
cisé la nationalité des victimes. Les 
autorités afghanes accusent le 
groupe terroriste Daesh. Ces meurtres 
surviennent quelques semaines 
après la libération d’un employé es-
pagnol du CICR, qui avait été enlevé 
le 19 décembre pendant qu’il se dé-
plaçait entre Mazar-e-Sharif et la 
province voisine de Kunduz, fief tali-
ban. 

Terrorisme : 11 arrestations 
en Belgique 
BRUXELLES 11 personnes ont été in-
terpellées dans la nuit de mardi à 
mercredi à Bruxelles et dans sa ré-
gion, « dans le cadre d’un dossier de 

terrorisme » sans lien avec les atten-
tats du 13 novembre 2015 à Paris et 
du 22 mars 2016 à Bruxelles, a an-
noncé le parquet fédéral belge. 
« L’enquête s’inscrit dans la problé-
matique de combattants potentiel-
lement de retour de Syrie », a-t-il 
précisé. La Belgique est le pays de 
l’Union européenne qui fournit le plus 
de djihadistes en Irak et en Syrie pro-
portionnellement à sa population, 
avec un nombre estimé de 465 com-
battants. 

Brexit : les députés 
britanniques donnent  
leur feu vert 
ROYAUME-UNI Les députés britan-
niques ont largement adopté hier en 
première lecture le projet de loi du 
gouvernement conservateur don-
nant à la Première ministre, Theresa 
May, le pouvoir de déclencher le pro-
cessus de sortie du Royaume-Uni de 
l’Union européenne. Les députés de 
la Chambre des communes ont ap-
prouvé le texte par 494 voix contre 
122. Ce projet de loi, soumis au Parle-
ment après que le gouvernement y a 

été contraint par la Cour suprême en 
janvier, doit maintenant être exami-
né par la Chambre des lords. Si 
l’adoption définitive ne devrait pas 
survenir avant plusieurs semaines, le 
vote d’hier constitue une victoire pour 
Theresa May, qui s’est engagée à dé-
clencher avant le 31 mars cet arti-
cle 50. 

Offensive contre  
l’herbicide le plus vendu  
au monde 
ENVIRONNEMENT Une quaran-
taine d’ONG ont donné hier dans 
plusieurs capitales européennes, 
dont Paris, le coup d’envoi d’une ini-
tiative citoyenne pour obtenir l’in-
terdiction du glyphosate, herbicide 
le plus vendu dans le monde, con-
troversé en raison de ses possibles 
effets néfastes sur la santé.  
Le texte demande aussi « des chan-
gements dans les procédures euro-
péennes d’évaluation scientifique 
des pesticides », avec des études 
« commandées par les pouvoirs  
publics et non pas par l’industrie  
chimique ».

24 HEURES DANS LE MONDE

Le Conseil d’État a enjoint hier au mi-
nistre chargé de la Santé de « prendre 
des mesures pour rendre disponi-
bles » les vaccins DTP sous cette seule 
forme, alors que les laboratoires l’as-
socient actuellement à d’autres vac-
cins « fortement recommandés », 
dans des vaccins polyvalents, vendus 
plus cher. « La loi, qui n’impose que 
trois obligations de vaccination, impli-
que nécessairement qu’il soit possi-
ble de s’y conformer en usant de vac-
cins qui ne contiennent que ces trois 
vaccinations », a argumenté la plus 
haute juridiction administrative. 

« Cette décision nous donne satis-
faction  », a commenté Me Jacqueline 
Bergel, avocate des quelque 
2 300 plaignants. Le Conseil d’État « a 
entendu le raisonnement que j’ai te-
nu » selon lequel une rupture de 
stock est bien synonyme de non-dis-
ponibilité et rappelle ainsi au minis-
tère, qui se disait « incompétent » en 
la matière, que « la loi l’oblige et lui 
donne des pouvoirs », a-t-elle ajouté. 

En France, les trois vaccins obligatoi-
res sont la diphtérie depuis 1938, le té-
tanos depuis 1940 et la poliomyélite 
depuis 1964. Ils font l’objet de trois in-
jections groupées (DTP) avant l’âge 
de 18 mois. Les laboratoires se sont en-
gagés à fournir des kits spéciaux ne 
contenant que les vaccins obligatoires, 
mais seulement pour les enfants pré-
sentant des contre-indications. 

De plus, il existe depuis des mois 
de fortes tensions d’approvisionne-

ment pour les vaccins tétravalents 
(DTP + coqueluche) et pentavalents 
(qui vaccinent aussi contre l’Haemo-
philus influenzae, une bactérie à l’ori-
gine de certaines méningites). 

Risques : « Aucun élément » 
En pratique, « seuls les vaccins hexava-
lents (qui comportent les trois vac-
cins obligatoires + coqueluche, Hae-
mophilus influenzae et hépatite B) 
sont aujourd’hui disponibles », avait 
reconnu le 16 janvier le rapporteur 
public du Conseil d’État. 

À l’origine de la plainte, Augustin 
de Livois, président de l’Institut pour 
la protection de la santé naturelle 
(IPSN), avait également lancé une pé-
tition sur les dangers de la vaccina-
tion qui a suscité une polémique 
dans les milieux médicaux. 

Avec cette pétition alarmiste sur les 
dangers de certains vaccins, notam-
ment en raison de la présence d’alu-
minium dans leurs adjuvants, les si-
gnataires dénonçaient également la 
pénurie des vaccins obligatoires qui 
contraint les parents à faire vacciner 
leurs enfants contre six maladies au 
lieu de trois. 

Le Conseil d’État a en revanche re-
jeté l’argumentation sur les « risques 
allégués des vaccinations non obliga-
toires », soulignant qu’« aucun élé-
ment sérieux n’est apporté sur l’exis-
tence d’un risque d’atteinte à l’inté-
grité de la personne et de mise en 
danger d’autrui ».

SANTÉ Les trois vaccins obligatoires – contre 
la diphtérie, le tétanos et la poliomyélite – devront 
être disponibles sans association avec d’autres

Vaccins des nourrissons : 
la fin des mélanges

La pénurie des vaccins obligatoires a contraint des parents à 
faire vacciner leurs enfants contre 6 maladies au lieu de 3. PH. DR

AFFAIRE BETTENCOURT 
La magistrate Isabelle Prévost-
Desprez, rejugée en appel hier, à 
Bordeaux, pour « violation du secret » 
lors de son enquête sur l’affaire 
Bettencourt, a nié avec force cette 
accusation, dénonçant une 
« machination » visant, selon elle, à la 
dessaisir du dossier et à étouffer une 
affaire politiquement sensible. 

ANTI-CORRIDA 
Une enquête pour « violences avec 
armes en préméditation, menaces  
à personne dépositaire de l’autorité 
publique et outrage » a été ouverte  
à Nîmes après l’envoi de lettres 
contenant des lames à des pro-
corrida, dont Simon Casas, qui gère les 

arènes de Nîmes, Madrid et Mont-de-
Marsan, et l’Arlésien Jean-Baptiste 
Jalabert, plus connu sous son nom de 
torero, Juan Bautista. 

MORT DE YANIS 
Le beau-père et la mère de Yanis, 
5 ans, mort dehors dans la nuit de 
dimanche à lundi à Aire-sur-la-Lys lors 
d’une punition pour avoir uriné au lit, 
ont été placés en détention provisoire. 

GRIPPE 
Le pic de l’épidémie de grippe 
saisonnière est passé, selon Santé 
publique France. 1 190 cas graves  
ont nécessité une admission  
en réanimation et 163 patients  
sont morts en réanimation.

EN BREF
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Un enfant meurt noyé  
à la piscine Palmilud 
CHARENTE-MARITIME Un enfant 
de 7 ans a perdu la vie par noyade, mar-
di après-midi, à la piscine publique Pal-
milud de Périgny, dans l’agglomération 
de La Rochelle. Originaire de la région 
parisienne, il était en vacances avec sa 
sœur chez sa grand-mère, à La Ro-
chelle. Le drame est arrivé alors que 
l’enfant venait de descendre un tobog-
gan et que le bassin était surveillé. Le 
petit a été sorti de l’eau dans un état 
très grave et n’a pu être réanimé par les 
urgentistes de l’hôpital de La Rochelle. 
Une enquête est en cours. 

Fillon distancé par Le Pen  
et Macron au premier tour 
PRÉSIDENTIELLE Selon deux 
sondages diffusés hier – Elabe et Ifop-
Fiducial –, François Fillon, mis en 
difficulté par les soupçons d’emplois 
fictifs de ses proches, serait éliminé au 
premier tour de la présidentielle, 
derrière Marine Le Pen et Emmanuel 
Macron. Selon un sondage Ifop-
Fiducial, François Fillon perd 3 points en 
une semaine à 18 %. Avec 26 % (+ 2) 
d’intentions de vote, la présidente du 
Front national accroît son avance sur 
Emmanuel Macron, qui gagne 1 point à 
21 %. D’après le sondage Elabe, le 
candidat de la droite arriverait 
troisième avec 17 % d’intentions de 
vote si le président du Modem, François 
Bayrou, est lui aussi candidat et, si ce 
n’est pas le cas, avec 18 % (+ 0,5). 

Batho (PS) veut interdire  
à tout député d’exercer  
une fonction de conseil 
ENQUÊTE La députée Delphine Batho 
veut interdire à tout député d’exercer 
une fonction de conseil, via une propo-
sition de loi organique déposée hier en 
pleine affaire Fillon. Ce texte doit être 
enregistré formellement le 15 février. 
Pour cette ancienne ministre, qui dé-
nonce depuis longtemps le poids des 
lobbys, l’exercice de la fonction de con-
seil « constitue une atteinte grave aux 
règles d’intérêt général, d’indépen-
dance et de probité » prévues dans le 
Code de déontologie des députés. 

Après l’affaire Fillon,  
Jean-François Copé  
appelle à « faire bloc » 
LES RÉPUBLICAINS Jean-François 
Copé, député-maire de Meaux, a jugé 
hier qu’il était « trop tard » pour envisa-
ger un retrait de la candidature de Fran-
çois Fillon à « deux mois de la présiden-
tielle », assurant qu’il allait « faire 
bloc » derrière le candidat. Prenant 
acte de « la décision de continuer » de 
François Fillon, dans la tourmente des 
emplois présumés fictifs de son 
épouse, Jean-François Copé a appelé à 
ce que sa « famille politique soit por-
tée ». « Le vrai sujet, c’est l’intérêt de la 
France. C’est de savoir si on veut une fi-
nale entre Mme Le Pen et M. Macron », 
a-t-il argumenté.

JEFFERSON DESPORT 
j.desport@sudouest.fr 

C
’est ce qui s’appelle un aligne-
ment de planètes. En effet, si 
François Bayrou entretient 

encore le mystère sur ses intentions 
présidentielles, se contentant d’af-
firmer qu’il « prendra ses responsa-
bilités », difficile de ne pas voir que 
l’horizon du maire de Pau s’est singu-
lièrement éclairci. Certes, le prési-
dent du Modem n’a pas attendu les 
révélations du « Canard enchaîné » 
concernant l’emploi – présumé fictif 
– de Penelope Fillon pour prendre 
ses distances avec le grand vain-
queur de la primaire de la droite. Il 
n’empêche, la déflagration provo-
quée par cette affaire n’a fait qu’en-
tériner leur rupture. 

Libre d’y aller ? 
Et celle-ci semble d’autant plus dé-
finitive qu’un autre élément retient 
désormais toute son attention. En 
l’occurrence : les liens qui unissent 
François Fillon au géant de l’assu-
rance Axa. Selon BFM Business, l’ex-
Premier ministre, qui a reconnu 
avoir conseillé cette entreprise, au-
rait touché ainsi près de 
200 000 euros de rémunération. 
Invité de France 2, hier matin, Fran-
çois Bayrou s’est montré on ne peut 
plus sévère sur ce mélange des gen-
res : « Jamais, dans l’histoire de la Ré-
publique, un candidat aux plus hau-
tes fonctions n’a ainsi été sous l’in-
fluence des puissances d’argent. » 

Toutefois, s’il ne croit plus en Fran-
çois Fillon, sa réflexion s’est aussi 
nourrie de celle… d’Alain Juppé. 
Comme un certain nombre d’élus 
des Républicains, il a attendu que le 
maire de Bordeaux se prononce sur 
cette polémique. Or, à trois reprises, 
l’ex-Premier ministre de Jacques Chi-
rac a opposé une fin de non-recevoir 

à cette perspective d’incarner ce fa-
meux plan B de la droite. « Non, c’est 
non », a-t-il écrit. 

« Si Alain Juppé avait décidé de 
prendre le relais, d’être la solution 

de recours, Fran-
çois Bayrou l’au-
rait soutenu 
comme lors de la 
primaire », expli-
que un membre 
du Modem. Dès 
lors, peut-on en 
déduire qu’il se 
sent libre d’y al-
ler ? « On ne con-
naît pas sa déci-
sion », avoue un 
membre du bu-

reau politique du Modem. « Depuis 
le début, il n’a pas pour projet d’être 
candidat à la présidentielle. Ce n’est 
pas son obsession. Mais qui aurait 

pu prédire un tel dérèglement po-
litique ? » 

Deux tendances 
Au sein du Modem, deux tendances 
se sont dessinées au fil des derniers 
événements. La première, incarnée 
par le « canal historique », plaide 
pour une candidature de François 
Bayrou : « Il y a une logique. Un es-
pace s’est ouvert. Il a l’expérience, la 
modération, le caractère et la pas-
sion », nous glisse un élu centriste. 
La seconde, elle, réfléchit à un rap-
prochement avec Emmanuel Ma-
cron, encouragée par les ralliements 
effectifs d’anciens cadres de la mai-
son comme Jean Arthuis. 

« C’est un sujet de discussion, con-
firme un membre du Modem. Mais 
Macron et Bayrou n’ont pas du tout 
la même conception du libéralisme. 
Sans compter que Macron est dans 

une logique d’absorption, pas de 
partenariat. » Pour beaucoup, 
l’heure a surtout sonné de revenir 
aux « fondamentaux » du centrisme. 
En clair, de ne pas céder aux sirènes 
macronistes. Joan Taris, le président 
du Modem girondin, ne s’en cache 
pas : « Je ne sais pas ce que fera Fran-
çois Bayrou, mais moi, j’attends sa 
candidature. » 

Geneviève Darrieussecq, maire de 
Mont-de-Marsan, le dit sans détour : 
« S’il est candidat, ce qui n’était pas 
son choix initial, je ferai campagne 
à ses côtés. » Une certitude, François 
Bayrou donnera sa réponse entre le 
15 et le 20 février. Il n’attendra pas 
au-delà. Au rythme où s’enchaînent 
les révélations concernant François 
Fillon, il voudrait laisser une der-
nière occasion à Alain Juppé de s’in-
viter dans cette campagne qu’il ne 
s’y prendrait pas mieux.

Concernant une éventuelle candidature, le président du Modem, François Bayrou, donnera  
sa réponse entre le 15 et le 20 février. PHOTO ARCHIVES BORIS HORVAT/AFP

PRÉSIDENTIELLE Le président du Modem dira entre le 15 et le 20 février s’il est candidat.  
Les ennuis de François Fillon et le refus d’Alain Juppé d’incarner un plan B lui ouvrent un espace

Les planètes s’alignent 
pour François Bayrou

« Depuis  
le début,  
il n’a pas pour 
projet d’être 
candidat. 
Mais qui 
aurait pu 
prédire un tel 
dérèglement 
politique ? »

Les six majeurs ont été jugés en com-
parution immédiate hier à Bobigny. 
Le tribunal correctionnel a condam-
né deux d’entre eux à six mois de pri-
son ferme pour des faits d’embus-
cade commis lundi soir contre la po-
lice à Aulnay-sous-Bois, en proie à des 
incidents après le viol présumé du 
jeune Théo lors de son interpellation. 
Trois ont été condamnés à six mois de 
prison avec sursis. Jugé plus tôt, le 
sixième prévenu, poursuivi lui pour 
des jets de pierres à l’encontre des 
forces de l’ordre, a été relaxé. Ils ont par 
ailleurs tous été interdits de port 
d’arme pendant un an. Onze mi-
neurs devaient, quant à eux, être pré-
sentés au juge des enfants. 

Quatre autres jeunes seront jugés 
aujourd’hui, un pour « outrages et 
violences sur personne dépositaire 
de l’autorité publique », un autre 
pour « dégradation » et « outrages », 

deux pour « complicité de violences 
sur personne dépositaire de l’auto-
rité publique ». Hier soir, 300 à 
400 personnes ont brièvement ma-
nifesté à Nantes, sous haute sur-
veillance, contre les « violences policiè-
res et en soutien à Théo », et ils étaient 
200 environ à Rennes. À Paris, des 
centaines de personnes se sont ras-
semblées, pour la deuxième soirée. 

Invitation de l’Inter de Milan 
Le jeune homme – qui portait un 
maillot de l’Inter Milan lors de la visite 
de François Hollande, mardi – a été 
invité hier par le club italien à venir 
voir un match dès que son état de 
santé lui permettrait. Des associa-
tions antiracistes ont, pour leur part, 
dénoncé des faits « graves » de vio-
lence policière à « caractère sexuel et 
raciste » dans un communiqué com-
mun. « Depuis des années, la ques-

tion des violences policières est po-
sée », ont-elles souligné. À bientôt 
deux mois de la présidentielle, elles es-
timent que « ce quinquennat ne 
peut s’achever sans qu’on mette en 
œuvre un véritable plan contre ce 
fléau ».

AULNAY-SOUS-BOIS Ils étaient jugés pour les violences de ces derniers jours

Affaire Théo : 17 jeunes présentés à la justice

Pour la deuxième soirée, des 
centaines de manifestants  
se sont rassemblés hier soir  
à Paris. GEOFFROY VAN DER HASSELT/AFP

ÉLECTION 
Cécile Duflot, ex-ministre (EELV)  
du Logement, a appelé hier à sortir 
« des vieux appareils » et à créer  
une « coalition » avec Benoît Hamon, 
qui a « entamé le grand virage vers 
l’écologie », tendant également  
la main à Jean-Luc Mélenchon.

EN BREF

Dans un contexte tendu après l’af-
faire d’Aulnay-sous-Bois, l’Assem-
blée a approuvé hier le projet de loi 
de sécurité publique présenté 
comme une réponse aux manifesta-
tions policières de l’automne, mais 
que des avocats et magistrats jugent 
inutile, voire dangereux. Ce texte, 
déjà voté au Sénat en janvier, assou-
plit les règles de légitime défense 
pour les policiers, durcit les peines 
pour outrage aux forces de l’ordre et 
autorise l’anonymat des enquêteurs.

SÉCURITÉ PUBLIQUE
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Avec une progression du nombre 
de ses clients de 2 % (910 587), une 
hausse de 12 % de l’activité de col-
lecte à l’issue des trois derniers exer-
cices, Crédit agricole d’Aquitaine est 
dans une position économique fa-
vorable. 

La caisse régionale d’Aquitaine 
compte 2 599 salariés, un effectif en 
hausse avec 127 recrutements en 
2016 (et un solde net positif de 
35 personnes entre les départs à la 
retraite et les recrutements). La ban-
que a gagné 18 000 clients supplé-
mentaires en 2016 et a renforcé ses 
positions sur le marché des entre-
prises. Résultat : Crédit agricole 

d’Aquitaine voit son produit net 
bancaire (son chiffre d’affaires an-
nuel) progresser de 0,5 %, à 
536,7 millions d’euros, et ses fonds 
propres bondir de 4,3 %, pour attein-

dre 2,694 milliards d’euros. Des per-
formances réelles dans un contexte 
instable, selon Jack Bouin, DG de 
Crédit agricole d’Aquitaine. Dans 
son collimateur, le Brexit, la fragili-

té du système bancaire italien ou 
encore la politique économique de 
Donald Trump. Jack Bouin n’est pas, 
non plus, rassuré par le contexte 
bancaire français. 

Prêt pour la mobilité bancaire 
« Notre secteur souffre de l’érosion 
de ses marges. Nous avons vu no-
tre activité de collecte progresser 
de 12 % en trois ans. Dans le même 
temps, notre marge a fondu de 
10 %. » Pour autant Crédit agricole 
d’Aquitaine n’envisage pas de fer-
mer des agences dans un contexte 
d’émergence de nouveaux acteurs 
des fintech, start-up proposant des 
services financiers. « Nous sommes 
persuadés que l’avenir de la banque 
passe par notre choix de dévelop-
per le digital sans négliger l’expertise 
humaine demandée par nos 
clients. » 

Plus « vintage », la stratégie d’occu-
pation du terrain de la part de Cré-
dit agricole d’Aquitaine passera 
bientôt par la mise en service de 
« camion banque », qui proposera 
des services sur rendez-vous. « Deux 
camions devraient prendre la route 
pour une période de tests dès cette 
année », assure Jack Bouin. 

La mise en place du dispositif Ma-
cron facilitant, depuis le 6 février 
dernier, la mobilité des clients ne 
semble pas inquiéter la banque. 
« Nous sommes bien placés pour 
convaincre nos clients de rester et 
puis nous avons déjà les dispositifs 
qui facilitent la mobilité des clients. 
Nous faisions cela depuis deux ans. 
Certes entre caisses régionales du 
Crédit agricole, mais nous pouvons 
dire que nous savons faire », con-
clut Jack Bouin. 
Pascal Rabiller

AQUITAINE Taux bas, 
érosion des marges :  
le groupe bancaire  
doit s’adapter

Crédit agricole à l’épreuve des évolutions du marché

Crédit agricole d’Aquitaine a vu son produit net bancaire 
progresser de 0,5 % en 2016. PH. DR

Sud Ouest Eco

THOMAS MANKOWSKI 
t.mankowski@sudouest.fr 

L
e groupe industriel périgour-
din fondé de toutes pièces par 
Pierre Delmon pendant plus 

d’un demi-siècle entre dans un nou-
veau cycle. Un cycle où le visage tuté-
laire du grand patron s’estompe 
pour laisser place à une nouvelle gé-
nération. 

À l’âge de 80 ans, faute d’avoir 
convaincu son petit-fils de lui succé-
der, l’entrepreneur terrassonnais a cé-
dé Delmon Industrie. Depuis le 
30 novembre, les deux tiers du ca-
pital du spécialiste de l’adhérisation 
caoutchouc-métal, des fonctions an-
tivibratoires et d’étanchéité appar-
tiennent à Dzeta Group (famille Dar-
mon). Le fondateur conserve tout 
de même près de 15 % des parts (ce 
qui fait de lui le deuxième action-
naire). BNP-Paribas Développement 
a également pris un siège au conseil 

d’administra-
tion, de même 
que le nouveau 
PDG de Delmon 
Group (c’est ainsi 
qu’a été rebaptisé 
Delmon Indus-
trie). 

Âgé de 44 ans, 
Sylvain Broux de-
vient donc le nou-
veau visage du 
groupe et de ses fi-
liales (Socat et 
PDM à Terrasson, 

Inepsa à Pampelune, Ricardo Prehn 
à Barcelone et DI Shanghai). Passé 

chez Michelin, Woco et Anvis, cet in-
génieur de formation a conduit 
pendant cinq années la destinée de 
l’équipementier automobile Coo-
per Standard France (2 500 salariés). 
À lui désormais de prolonger l’œu-
vre de Pierre Delmon et de franchir 
le cap qui fera passer le groupe du 
statut de PME à celui d’ETI (entre-
prise de taille intermédiaire). 

« Aller plus vite » 
« Le meilleur moyen pour nous de 
faire la différence, ce sera d’aller plus 
vite que les gros en étant mieux 
structurés que les petits », explique 
le nouveau capitaine. Pour répon-
dre à ce challenge, il compte notam-
ment renforcer le pôle industriali-
sation. « L’objectif principal, c’est 

d’accélérer le renouveau. Ce qui se 
pose à nous, ce ne sont que de bons 
soucis. » 

En effet, son prédécesseur lui a 
transmis un flambeau sans 
écharde. Aujourd’hui, deux voitures 
sur trois produites dans le monde 
sont équipées d’au moins une fonc-
tion estampillée Delmon. Tous les 
Airbus disposent d’au moins six 
fonctions et 70 % des Boeing en 
comptent au moins quatre. Del-
mon Group développe 300 référen-
ces pour le nouveau moteur LEAP. 

TERRASSON-LAVILLEDIEU (24) Le groupe 
périgourdin spécialisé dans l’industrie  
du caoutchouc change d’époque après  
que son fondateur, Pierre Delmon, a passé  
le flambeau. La PME souhaite se développer

Delmon : nouvelle  
TABLEAU DE BORD DE LA SEMAINE

EN HAUSSE 

Le groupe DCNS 
Le leader européen de l’industrie 
navale de défense lance un plan 
d’investissement à dix ans de 100 M€ 
pour son site de Ruelle-sur-Touvre, en 
Charente (830 salariés). Une enve-
loppe de 19,7 M€ sera débloquée dès 
cette année (43 M€ d’ici à 2020). Ce 
site sera notamment doté d’un centre 
d’innovation et de développement.

EN BAISSE 

Grand Port maritime  
de La Rochelle 
Le trafic de céréales du port de La 
Pallice, où les chargements de grain 
constituent le premier flux de mar-
chandises, a reculé de 600 000 ton-
nes entre 2015 (4 millions de ton-
nes) et 2016. Fortement impacté 
par cette baisse, le trafic total du 
port accuse un recul 5,9 % en 2016.

En 2011, lorsque le Conseil régional a re-
pris l’ancien site de la DGA (Direction 
générale de l’armement) à Latresne, en 
Gironde, pour en faire un centre de 
formation à la maintenance aéronau-
tique, c’était un pari. Aujourd’hui, 
Aerocampus a pris son envol. L’associa-
tion forme désormais 270 élèves par 
an, emploie directement 70 person-
nes, contre 15 sous l’ère de la DGA ; et 
son budget annuel atteint 10,5 mil-
lions d’euros, « dont 8 millions de res-
sources propres », souligne son direc-
teur général, Jérôme Verschave.  

L’an dernier, Aerocampus a décro-

ché de beaux contrats à l’internatio-
nal, notamment une partie de la for-
mation d’une centaine de Qatariens 
à la maintenance de Rafale. Fort de 
cette assise, l’association se diversifie et 
a été missionnée par DCNS pour pi-
loter la création d’un Naval Campus, 
qui structurera la filière sur la mainte-
nance sur l’ensemble de la façade at-
lantique.  

Cette année, elle lancera aussi sur 
son site un Drone Campus autour 
des applications. Des développe-
ments qui devraient l’amener à inves-
tir 18 millions d’euros dans les cinq 
prochaines années. Aerocampus va 
investir, entre autres, dans une salle 
de réception, requalifier son pôle avio-
nique de 2 000 mètres carrés et s’ap-
prête à s’implanter à Mérignac dans le 
cadre de l’OIM (opération d’intérêt 
métropolitain) sur un terrain de 
20 hectares. 
Nicolas César  

LATRESNE (33)  
Le centre de formation 
à la maintenance 
aéronautique  
se diversifie vers  
le naval et les drones

Aerocampus Aquitaine 
va investir 18 millions

« Deux 
voitures  
sur trois 
produites 
dans le 
monde sont 
équipées 
d’au moins 
une fonction 
estampillée 
Delmon »

LE CHIFFRE 
DU JOUR 

C’est, en millions 
d’euros, le chiffre 
d’affaires du 

groupe. Les deux tiers sont 
générés à l’export. Delmon 
Group envisage d’atteindre les 
75 millions de chiffre d’affaires 
d’ici à 2020. Les 100 millions 
d’euros sont d’ores et déjà 
dans le viseur. Les filiales du 
groupe fournissent les 
industries automobile, 
aéronautique, ferroviaire, ainsi 
que la recherche pétrolière.  
Le groupe et ses filiales 
emploient 500 personnes, 
dont la moitié à Terrasson-
Lavilledieu.

60
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Annoncé comme la nouvelle réfé-
rence du secteur aéronautique, il est 
voué à devenir un des socles du dé-
veloppement du groupe terrasson-
nais. 

L’hommage au fondateur 
Le mois dernier, à Terrasson, un vi-
brant hommage a été rendu à Pierre 
Delmon lors d’une grande soirée cé-
lébrant le cinquantième anniver-
saire du groupe. Moins qu’un chan-
gement d’époque, l’intéressé préfère 
décrire une « escale technique » : 

« Notre navire est solide, les océans 
et cieux nous sont ouverts », s’en-
thousiasme-t-il. Illustration locale du 
patron paternaliste, ce fils d’ouvrier 
autodidacte a construit sa réussite 
au cours des Trente Glorieuses, parve-
nant à dompter le caoutchouc et à 
développer des procédés permet-
tant son adhérence au métal. À la fois 
maire et plus gros employeur de la 
ville, l’entrepreneur ne cache pas sa 
fierté de connaître le prénom de cha-
cun des salariés ayant travaillé pour 
lui.  

Pierre Delmon a bien failli laisser 
les clefs de la boutique à l’allemand 
Continental. Farouchement gaul-
liste, il a finalement préféré un 
groupe français après que celui-ci 
lui a fourni des gages de pérennité. 
Pour lui, rien ne serait plus insup-
portable que de voir son 
« bébé » s’éloigner du bassin terras-
sonnais.

  tête, nouvelle ère

Sylvain Broux est devenu en 
décembre le PDG de Delmon 

Group. PHOTO T. MA.

Philippe Carré nommé 
DG de Maïsadour 
Le conseil d’administration du groupe 
coopératif Maïsadour (1,6 milliard 
d’euros de chiffre d’affaires, 
6 000 salariés) vient de nommer 
Philippe Carré au poste de directeur 
général. Jusque-là directeur général 
adjoint, et directeur général de MVVH, 
filiale du groupe spécialisé dans la 
gastronomie, Philippe Carré succède à 
Thierry Zurcher, qui, jusqu’à son 
départ à la retraite le 31 mai prochain, 
occupera la fonction de conseiller 
auprès du président, Michel Prugue. 

Aérien : la liaison 
La Rochelle-Lyon menacée 
La liaison entre La Rochelle et Lyon 
(via Poitiers), dont le trafic annuel 
avait pourtant progressé de 8 % 
entre 2015 et 2016, avec 40 000 pas-
sagers transportés, est à nouveau 
menacée. La ligne opérée par Hop ! 
bénéficie d’un soutien de l’État  
(1 million d’euros par an à raison de 
500 000 euros par aéroport), de la 
Région Nouvelle-Aquitaine et des col-
lectivités locales, dans le cadre d’une 
obligation de service public. 
Dernièrement, l’État, qui s’était enga-
gé à prolonger son soutien pour deux 
ans (2016 et 2017), vient de faire 
savoir qu’il n’irait pas au-delà. Il expli-
que ce désengagement financier par 
le fait que l’entrée en service de la 
LGV Tours-Bordeaux désenclavera 
La Rochelle. Pour maintenir la ligne,  
la CCI de La Rochelle, qui est gestion-
naire de l’aéroport, devra trouver 
500 000 euros. 

Bordeaux-Mérignac : 
l’aéroport décolle de 13 % 
L’aéroport de Bordeaux-Mérignac 
démarre l’année 2017 sur une hausse 
de fréquentation de 13 % à l’issue du 
mois de janvier (375 985 passagers). 
Une augmentation par rapport au 

mois de janvier 2016, qui est tirée à la 
fois par le trafic national (+ 10,4 % 
avec 235 160 passagers) et le low-
cost, qui bondit de 32,7 % avec 
146 790 passagers transportés. La 
compagnie low-cost EasyJet réalise 
une progression de 24,7 % avec près 
de 100 000 passagers en janvier. 
 

Leroy-Somer propriété  
du japonais Nidec 
L’industriel français Leroy-Somer n’est 
plus la propriété du fonds de pension 
américain Emerson. Le 1er février, 
le fabricant d’alternateurs  
et de moteurs électriques, basé à 
Angoulême (Charente), est officielle-
ment entré dans le giron du groupe 
japonais Nidec. La transaction, d’un 
montant de 1,07 milliard d’euros, 
avait été annoncée cet été. Elle porte 
sur l’ensemble de la holding Leroy-
Somer, avec ses filiales aux États-
Unis, en Europe de l’Est, au Mexique, 
en Chine et en Inde. Nidec devient 
également le propriétaire de Control 
Techniques Limited, une entreprise 
associée à Leroy-Somer et basée en 
Grande-Bretagne. L’ensemble pèse 
près de 10 000 salariés (dont 2 030 
en Charente) et 1,67 milliard de dol-
lars de chiffre d’affaires consolidé 
(exercice clos en septembre 2015). 

Les professionnels  
des seniors innovent 
Les acteurs et seniors de la silver  
économie de Nouvelle-Aquitaine  
sont invités à confronter leurs idées,  
à échanger et à plancher ensemble  
le jeudi 16 février au théâtre des 
Quatre-Saisons de Gradignan (33) 
pour le 2e Symposium acteur des pro-
fessionnels des seniors (Saps), porté  
par la société I-Perform. Pour cette 
deuxième édition, l’accent est mis  
sur le rôle des aidants et les effets  
sur l’absentéisme en entreprise.  
Par ailleurs, l’édition 2017 du Saps 
verra le lancement d’un concours  
des Silver Creators.

ÉCHOS ÉCO

Sur les hauteurs de Cancon (47), au 
nord de Villeneuve-sur-Lot, la noi-
sette a le vent en poupe. Là-bas trône 
la coopérative Unicoque, seule struc-
ture de production, de traitement 
industriel et de commercialisation 
de noisettes en France depuis 1979, 
qui n’a pas attendu de sortir d’une ré-
colte 2016 record pour s’offrir une 
croissance dépassant les 10 %. « L’an-
née fut exceptionnelle, avec 
10 000 tonnes de noisettes et 
1 400 tonnes de noix », résume Jean-
Luc Reigne, qui a pris les rênes de la 
structure en 2015. 

Hier, le Monflanquinois d’origine 
volait vers Berlin pour prendre part 
au plus important salon de fruits 
et légumes d’Europe. Depuis qua-
tre ans, Unicoque y possède un 
stand et en profite pour rencontrer 

des clients et se faire connaître da-
vantage encore sur le Vieux Conti-
nent. « Le danger, ce serait de s’en-
dormir sur nos lauriers, sur la qua-
lité de nos produits (1) et de ne pas 
chercher à augmenter notre 
avance acquise depuis une tren-
taine d’années. » 

30 000 tonnes en 2030 ? 
Pour cela, Unicoque voit grand et 
loin, à l’image de son objectif pou-
vant donner le vertige : parvenir à 
20 000 tonnes en 2020 et à 30 000 
en 2030. Avec un nombre d’adhé-
rents augmentant chaque année de 
10 % (ils sont 300 producteurs désor-
mais), et une surface moyenne de 
plantation, elle aussi, en hausse, la 
structure possède les atouts nécessai-
res. « C’est atypique de s’inscrire 

dans la durée dans le monde agri-
cole, c’est notre spécificité, se félicite 
Jean-Luc Reigne. Nous, on ne fait pas 
de négoce et, au final, 95 % de notre 
chiffre d’affaires revient sur le terri-
toire, notamment à nos produc-
teurs. » 

Dans cette optique, pour ac-
cueillir les 30 000 tonnes de fruits 
à coque envisagés pour 2030, un 
premier bâtiment de process de 
3 000 m2 verra bientôt le jour sur le 
site de la coopérative à Louberie. 
« Cela correspond à 3 millions d’eu-
ros d’investissement pour cette an-
née [NDLR : elle reçoit l’aide de l’Eu-
rope, de la Région et du Départe-
ment]. Mais, des bâtiments comme 
celui-ci, il y en aura une dizaine, pré-
cise le directeur. D’ici à quinze ans, 
on devrait atteindre les 50 000 m2 

de bâtiments couverts pour  stocker 
nos volumes. » 

« Terrain de jeux sans limites » 
Une vision à long terme qui plaît aux 
clients actuels – dont l’italien Ferrero 
– et qui pourrait permettre de gagner 
quelques parts de marché en Asie ou 
au Maghreb, où Unicoque est encore 
insuffisamment présente. Car, si la 
coopérative pèse près de 70 % du mar-
ché européen du fruit à coque, le 
pourcentage stagne à 1 % dans le sec-
teur du marché industriel. « Là, il y a 
donc pour nous un terrain de jeux 
qui est sans limites », projette Jean-
Luc Reigne, avec gourmandise. 
Thierry Dumas 

(1) La coopérative a développé  
sa marque appelée Koki.

CANCON (47) La coopérative agricole, sortant d’une récolte 2016 record, va investir 3 millions d’euros dès cette année

Unicoque, le roi de la noisette, voit grand et loin

Jean-Luc Reigne, directeur 
d’Unicoque. ARCHIVES « SUD OUEST »
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BORDEAUX (33) 

Sciences Po : la venue 
d’une proche de François 
Fillon interdite 

Madeleine de Jessey (photo), secré-
taire nationale Les Républicains et 
porte-parole du mouvement Sens 
commun, devait s’exprimer à Scien-
ces Po Bordeaux hier soir. À la suite de 
la mobilisation de la Coordination Jeu-
nes Bordeaux (un mouvement né des 
mobilisations contre la loi travail), qui 
promettait d’enfariner l’invitée princi-
pale, la direction de l’établissement a 
préféré interdire la réunion publique. 
L’association Les Républicains Scien-
ces Po Bordeaux, à l’origine de l’événe-
ment, dénonce une atteinte à sa « li-
berté d’expression et de réunion ». 
Du côté de la direction de Sciences Po 
Bordeaux, on rétorque que les risques 
de troubles à l’ordre public étaient avé-
rés. ARCHIVES AFP 

PAYS BASQUE 

Ils ne veulent pas 
de l’or de Sudmine 
et manifesteront samedi 
Sudmine veut explorer un territoire de 
165 km², de Saint-Pée-sur-Nivelle à 

Cambo-les-Bains. La société minière 
brigue « un permis exclusif de recher-
che de mines d’or et de substances 
connexes ». Lequel fait l’objet d’une 
consultation publique jusqu’au 17 fé-
vrier. Pour plusieurs associations de dé-
fense de l’environnement et les pro-
ducteurs de piment d’Espelette, 
d’ossau-iraty et de cerise d’Itxassou, 

l’occasion est d’or pour pointer du doigt 
ce projet, qui « polluera les rivières et le 
paysage ».  
Pour le collectif, si ce repérage s’avère 
concluant, il débouchera automati-
quement sur une exploitation de l’or. 
Voilà pourquoi il a lancé une pétition 
ainsi qu’un appel à manifester à Espe-
lette ce samedi. Si l’extraction d’or se-

condaire ne nécessite pas de cyanure, 
l’or primaire, « qui sera exploité dans un 
second temps », en réclame, d’après 
les associations. Michaël Laloua, le di-
recteur de Sudmine, corrige : « Cet or 
primaire ne nous intéresse que dans 
une hypothèse scientifique. Nous som-
mes d’ailleurs prêts à prendre l’engage-
ment d’une activité bornée à l’or se-
condaire. » 

PAU (64) 

L’agglomération grossit, 
et les impôts locaux aussi 
Présidée par le maire de Pau, François 
Bayrou, la Communauté d’aggloméra-
tion paloise envisage une progression 
des impôts locaux de 1,5 %. Dans le but 
de faire converger la fiscalité à l’échelle 
d’une collectivité qui est passée, le 
1er janvier, de 14 à 31 communes, il s’agit 
notamment de créer une taxe sur le 
foncier (1 %) et de faire évoluer la taxe 
d’habitation ainsi que la CFE, la contri-
bution foncière des entreprises.  
Le sujet sera évoqué, ce soir, à l’occasion 
du débat sur les orientations budgétai-
res prévu dans le cadre de la séance pu-
blique du Conseil communautaire. 

LA ROCHELLE (17) 

Une fuite sur le site 
pétrolier de Picoty 
250 m³ d’essence sans plomb 95 se 
sont échappés d’une canalisation le 
30 janvier sur le site pétrolier de Picoty. 
« Des dispositions ont immédiatement 
été prises par l’exploitant pour stopper 
la fuite et mettre en sécurité les instal-
lations », indique la préfecture. L’ins-
pection des installations classées s’est 

rendue sur place le 31 janvier. Le préfet a 
enjoint par arrêté l’exploitant de ces 
installations d’engager les investiga-
tions permettant de cerner la zone pol-
luée. Cette pollution a provoqué la co-
lère de l’association de riverains 
Respire, qui s’était opposée – un com-
bat perdu au tribunal administratif – 
à l’extension du site. 

GRAND SUD-OUEST 

Grippe aviaire : le chef 
Michel Sarran s’alarme 
Le chef étoilé toulousain est originaire 
du Gers, un des deux départements les 
plus touchés par la grippe aviaire. Mi-
chel Sarran s’inquiète du manque de 
visibilité de ce « sida animal ». Pour lui, 
l’élargissement de la zone d’abattage 
préventif des canards à 415 commu-
nes? «est une catastrophe». « Qu’est-
ce qu’il va se passer pour tous ces gens 
qui vont se retrouver à la rue? ? Le 
monde agricole, surtout dans nos dé-
partements, c’est fragile. »

Isidor a une lignée parfaite. Sur son bassin très large, son dos rectiligne, 
reposent tous les espoirs de 22 éleveurs charentais du groupe Corali pour 
remporter le concours général agricole de la race bovine limousine du 
Salon de l’agriculture 2017. Ce taureau est l’une des 40 bêtes sélectionnées 
à Lubersac (19), en janvier, sur le cheptel français de 1 200 000 têtes, pour 
participer à cette compétition de haut niveau. Son atout ? Être le meilleur 
taureau en index jamais sorti de la station de Lanaud (87), pôle de réfé-
rence pour cette race. PHOTO ANNE LACAUD

La Charente tient sa bête de concours
CONCOURS GÉNÉRAL DU SALON DE L’AGRICULTURE À PARIS

24 heures en région

LE CHIFFRE 
DU SUD-OUEST 

particuliers landais ont déposé 
un dossier de surendettement en 
2016. Parmi eux, les plus de 
65 ans occupent une place plus 
importante (15 %) qu’ailleurs sur 
le territoire. Nombre de retraités 
emménagent dans les Landes 
pour l’environnement et se 
laissent surprendre par un coût 
de la vie supérieur à celui de leur 
contrée d’origine et finalement 
inadapté à leur pension.

1 200
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Pays Basque 
Sud Ouest & vous

BIEN VU

THOMAS PESQUET DANS L’ESPACE. Après avoir posté des photographies de Bordeaux de jour  
et de nuit prises de l’espace , l’astronaute français Thomas Pesquet a fait plaisir aux internautes 
basques, hier, avec deux clichés pris au-dessus d’Hendaye (à g.) et de Saint-Jean-de-Luz (à dr.). 

À L’APPEL À LA SOLIDARITÉ DE LECUMBERRY 
POUR AIDER UNE FAMILLE SINISTRÉE 
Suite à l’incendie qui a détruit, dimanche  
15 janvier, la maison Agerria, le Conseil  
municipal de Lecumberry fait savoir qu’à son  
initiative une urne est mise à disposition dans  
la salle de la mairie, pour ceux qui voudraient 
apporter un soutien financier à la famille  
touchée par ce drame. Les dons, anonymes  
ou non, seront remis sous enveloppe fermée. 
L’urne est fermée à clef et ne sera ouverte qu’en 
présence de la famille. À noter que  
la mairie est ouverte les mardi, jeudi et  
vendredi matin. Pour plus de renseignements, 
téléphoner au 05 59 37 29 55 ou 06 78 65 53 38.

COUP DE CHAPEAU

SACHEZ-LE 
La route de Ciboure coupée à Ascain 
De Kiroleta au croisement de 
Dorrea, la circulation continue 
d’être interdite route de Ciboure. 
Un arrêté municipal a été pris le 
2 février pour une durée indéter-
minée, en raison du danger de 
chute de la cheminée de l’ex-
blanchisserie, dont le faîtage 
était tombé la semaine dernière. 
Elle sera démolie ce matin.
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Quels sont vos centres d’intérêt ? Quelles sont vos attentes ? 
Quels sujets souhaiteriez-vous voir davantage traités dans 
nos colonnes ? Tout en s’investissant au quotidien dans le 
suivi et le décryptage de l’actualité, « Sud Ouest » est à 
l’écoute de vos suggestions. Adressez-nous vos propositions à 
bayonne@sudouest.fr

L’INFO À LA CARTE

1 La promotion passe de plus 
 en plus par les blogueurs 

Il n’y a pas si longtemps encore, les 
journalistes des médias tradition-
nels assuraient, à leur façon, un 
éclairage sur les domaines skiables 
et les gens du pays. Désormais, il 
s’agit de miser de plus en plus sur 
les nouveaux relais d’opinion cons-
titués par les blogueurs. À Gou-
rette, par exemple, l’office de tou-
risme n’a pas invité, l’année der-
nière, les reporters de grands titres 
pour bénéficier d’un large écho à 
l’occasion de l’Istery Blanche, la 
course à obstacles inspirée de l’Is-
tery Bask. « En lien avec le Comité 
départemental du tourisme, nous 
avons préféré faire appel à six blo-
gueurs », raconte la directrice de 
l’office de tourisme de Gourette, 
Florence Labaquette.  

2 Des réservations  
 de plus en plus tardives 

Les habitudes de réservations ont 
également changé. Celles-ci se 
font de plus en plus tardivement. 
Le mouvement était amorcé avant 
la révolution numérique. Mais 
celle-ci l’a accéléré. En fonction des 
envies, des besoins ou de la météo, 
les clients peuvent décider de par-
tir en montagne sans l’avoir antici-
pé. Un coup d’œil sur les sites Web 
suffit pour faire basculer le désir 
dans la réalité. Conséquence : les 
séjours se raccourcissent. Il ne 
s’agit plus seulement de partir une 
semaine pleine, du samedi au sa-
medi. Mais aussi de fragmenter sa 
pratique du ski pour l’étaler dans 
le temps. 

3 L’usage des webcams des 
 pistes fait aussi un carton 

Le Web et les réseaux sociaux per-
mettent d’avoir un accès de plus en 
plus rapide aux infos réelles concer-
nant les stations. La généralisation 
de l’animation des sites Internet 
des stations a mis en place une nou-
velle forme de concurrence. Pour 

capter une clientèle de proximité, 
la visualisation des webcams fait un 
carton. La caméra filme en temps 
réel le domaine et permet à l’inter-
naute de vérifier si le soleil l’em-
porte sur les nuages. Pour les sta-
tions, le Web permet de communi-
quer sur ses animations et de réagir 
en temps réel aux évolutions mé-
téo. C’est aussi un progrès énorme 
pour, parfois, éviter des difficultés 
de circulation. 

4 Le relais des offices  
 de tourisme reste vivace 

Le contact direct reste une valeur 
sûre. Les offices de tourisme des val-
lées le savent bien. Les appeler ou 
en pousser les portes permet d’al-
ler bien plus loin dans le niveau 
d’information. Artouste et Gourette 
s’appuient d’ailleurs sur ce réseau 
physique pour amorcer le lien entre 
les deux stations. Des navettes gra-
tuites sont organisées tous les jeudis 
des vacances. L’offre de traversée à 
skis se prépare aussi. Tarif : 65 euros 
(encadrement) + 17 euros de re-
montée mécanique + 4 euros de 
bus.

Les stations affichent de 
bons taux de réservation.  
Le Web et les réseaux 
sociaux pèsent toujours 
davantage. Explications

L’impact du Web sur le marché du ski
QUATRE CLÉS POUR COMPRENDRE
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THOMAS VILLEPREUX 
t.villepreux@sudouest.fr 

S
i le Pays basque est truffé d’or, 
comme l’espère l’entreprise Sud-
mine, il reste aussi difficile d’ac-

cès. En effet, quelques associations et 
des agriculteurs sont décidés à faire 
barrage au projet d’exploration – un 
préalable à l’extraction – présenté de-
puis deux ans par la société minière. 
Hier matin, à Bayonne, le Collectif des 
associations de défense de l’environ-
nement (Cade), Bizi !, Stop Mines EH, 
mais aussi les producteurs de piment 
d’Espelette, d’Ossau-Iraty et de cerise 
d’Itxassou, ont ainsi pris la parole. 

Ils veulent attirer l’attention sur la 
consultation publique ouverte le 
30 janvier. Jusqu’au 17 février, celle-ci 
permettra à la démocratie de s’expri-
mer sur la possible obtention par 
Sudmine d’un « permis exclusif de 
recherche de mines d’or et de subs-
tances connexes ». Un simple repé-
rage d’une durée de trois ans, qui au-
gure toutefois l’installation d’une 
concession. 

Pétition en cours 
Si cette demande d’exploration est 
passée au tamis de la Direction régio-
nale de l’environnement, de l’amé-
nagement et du logement (Dreal), le 
filtre du collectif reste étanche. Déjà, 
une pétition recueille plus de 1 700 si-
gnatures. En outre, les « antis » invi-
tent le public à les rejoindre lors 
d’une manifestation à Espelette, le 
11 février, à 14 h 30. Ils sont persuadés 
que le projet menace le Pays basque 
de pollution et de défiguration. 

Rappelons que le périmètre visé 
par Sudmine comprend 11 commu-
nes réparties sur 126 km2, de Saint-
Pée-sur-Nivelle à Cambo-les-Bains. Un 
terrain d’exploration suffisamment 
vaste pour repérer un éventuel gise-
ment. Mais si Sudmine se veut rassu-

rante quant aux procédés d’extrac-
tion envisagés, les associations ne l’en-
tendent pas de cette oreille. « Certes, 
un tapis d’eau (1) suffira à extraire l’or 
secondaire, concède Martine Bou-
chet, du Cade. Mais l’or primaire se-
ra ensuite visé, ce qui implique l’utili-
sation de cyanure. » 

L’exploitation de la « mine ur-
baine » plaît davantage aux associa-
tions. À leurs yeux, ce procédé de recy-
clage des métaux contenus dans nos 
déchets électroniques reste plus fé-
cond et moins nuisible. « Il y a plus 
d’or à récupérer à l’intérieur des télé-
phones présents dans cette pièce 
qu’au Pays basque », jure Martine 
Bouchet. 

« Pas d’or primaire » 
Michaël Laloua, le directeur de Sud-
mine, n’a rien contre. Mais il dénonce 
l’argument du cyanure. « L’extraction 
d’or primaire ne se fera pas, assure-t-
il. Cet or ne nous intéresse que dans 
une hypothèse scientifique. Nous 
sommes d’ailleurs prêts à prendre 
l’engagement d’une activité bornée à 
l’or secondaire. Nous sommes égale-
ment demandeurs d’une table 
ronde avec nos contradicteurs, qui 
serait organisée par l’État. Car pour 
l’instant, ils comprennent le projet 
comme ils l’entendent. Lorsque nous 
les avions conviés, ils avaient préféré 
manifester. On ne peut pas nous accu-
ser d’opacité. » 

Michael Laloua évoque une filière 
locale. Un or estampillé Pays basque, 
susceptible d’aboutir à la création de 
bijoux locaux. Bref, un savoir-faire de 
plus pour le territoire. 

Propriétaires rémunérés 
L’ingénieur géologue prévoit égale-
ment un projet de financement par-
ticipatif. Enfin, il tient à rassurer les 
propriétaires de terrains, encouragés 
par les associations à résister : « Nous 

remettrons les prés en état, lorsque 
l’exploration sera terminée. C’est un 
contrat de fortage, permettant à des 
propriétaires d’être rémunérés. On 
nous rétorque que le code minier 
nous permet de passer outre l’accord 
des propriétaires. Mais nous n’irons 
pas dans ce sens-là. » 

Autrement dit, la parole de Sud-
mine est donnée, sa main est tendue, 
mais le blocage demeure. Georges 
Colomar, du Cade, revêt ainsi des ha-
bits d’expert pour justifier les réticen-
ces. D’après ce prof de philosophie, 
« le sol sera lessivé ». Et le paysage res-
semblera « plus à une carrière qu’à 
une mine ». « Si le taux d’or est de 
3 grammes par tonne, vous avez vite 
fait de mesurer les masses à ramas-
ser, poursuit-il. De plus, en cas de 

grandes crues, la turbidité de la Nive 
ou de la Nivelle atteindrait un niveau 
rendu plus important par la mine. » 

Une image menacée ? 
« Ce projet porterait atteinte à l’image 
de nos appellations », estime Francis 
Poineau, producteur d’Ossau-Iraty à 
Larrau. Maryse Cachenaut, produc-
trice de cerises d’Ixtassou, va plus 
loin : « La notoriété du territoire et son 
patrimoine risquent d’être détruits. » 
Les opposants posent enfin cette 
question : « Qu’est-ce que cela peut 
apporter au territoire ? » Malgré les 
éclairages de Sudmine, leur réponse 
est dans cette question. 

(1) Un procédé gravitaire ancien  
de détection de l’or.

MINES Le projet d’extraction fait l’objet 
d’une consultation publique. Les antis 
en profitent pour se mobiliser, quand  
la société minière tente de rassurer

L’or et la manière de  

Une prise de vue du CNRS, à Espelette, montre les contours 
ciselés d’une zone jadis exploitée. PHOTO DR/ CNRS 

La Poste devait avoir du retard. La 
jeune femme comptait se rendre 
sur place, le jour de l’oral. Là, elle ver-
rait bien pour l’horaire exact de 
l’examen. Néanmoins, ne voyant 
pas sa convocation arriver, cette der-
nière téléphone au centre de forma-
tion d’Etcharry à Ustaritz. 

Mais la simple formalité se trans-
forme en douche écossaise. La can-
didate au concours d’éducateur spé-
cialisé, qui se déroulait le 18 janvier 
dernier, apprend qu’elle n’a jamais 
été admise, mais recalée à l’écrit. 

La bourde de la direction 
Le quiproquo vient d’une liste pa-
rue sur le site du centre de forma-
tion pour adultes. La jeune femme 
enrage, conteste les résultats auprès 
de la direction. Celle-ci reconnaît la 
bourde. « Au lieu de diffuser le nom 
des personnes admises à l’oral, nous 
avons publié celle de tous ceux qui 
étaient inscrits au concours. Ils 
étaient plus de 200 », déplore Jean-
Philippe Nicot, le directeur général 
du centre d’Etcharry. 

Fausse joie pour 26 aspirants col-
lés dès la première épreuve. Le di-
recteur plaide une grossière erreur 
dans la transmission des docu-
ments à la personne qui gère le site 
Internet. « Je comprends le senti-
ment d’injustice de ceux qui n’ont 
pas été retenus. Nous ne pouvons 
que leur présenter nos plates excu-
ses car, malheureusement, il s’agit 
d’un concours, les résultats sont ce 
qu’ils sont », tranche la direction. 
Px. D.

USTARITZ 28 candi-
dats au concours 
d’éducateur spécialisé 
se font une fausse joie

Collés à l’écrit, ils 
lisent leur nom sur 
la liste des admis

A 63 Trois accidents matériels ont eu 
lieu, hier après-midi sur l’autoroute. 
Le premier à 13 heures, au niveau 
d’Arcangues, près de l’échangeur de 
la Négresse, provoquant un second 
accident dans le sens inverse.  
Le troisième, vers 18 heures, au niveau 
de Bayonne, a impliqué une voiture  
et un camion, sans blessé. 

FAITS DIVERS
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 l’extraire

Les détracteurs du projet sont nombreux et motivés. PHOTO T. V.

Les détracteurs du projet et 
Sudmine s’opposent sur tout. 
La question de l’eau, par exem-
ple. Pour les opposants, la 
quantité à utiliser est déraison-
nable. Or d’après Michaël La-
loua, ces derniers tairaient  
l’exploitation d’un circuit fermé 
apte « à recycler la majeure 
partie de l’eau ». Pas de quoi 
freiner les associations, qui  
relèvent « un conflit d’intérêt, 
car le dossier a été autorisé par 
GeoPlusEnvironnement, dont 
le directeur est M. Vallier, le pré-
sident de Sudmine ». Michaël 
Laloua livre ses éléments  
de compréhension. « C’est un 
atout, vu l’expertise de M. Val-
lier. Gérer les eaux, connaître 
les impacts… Sachant que 
GeoPlus n’est pas le décision-
naire ultime. » En effet, la Dreal 
rend un simple avis, puis le mi-
nistère de l’Économie tranche. 
« Nous n’en sommes qu’à l’ex-
ploration, dit Michaël Laloua. 
Si nous menons un projet mi-
nier, nous passerons par un bu-
reau d’études indépendant. » 
T. V.

Double jeu ?

Hier soir, à l’heure de boucler cette 
édition, près de 1 300 internautes 
avaient participé à la consultation 
lancée sur sudouest.fr. Le résultat est 
sans appel : les votants sont 83 % à 
dire « non » au projet d’exploration. 
La plupart des commentaires ne lais-
sent planer aucun doute. Ainsi, la dé-
nommée « Mère-siffleuse » met en 
garde : « Attention à ces sociétés di-
tes “junior”, qui obtiennent des auto-
risations en se présentant comme 
des exploitants à taille humaine. Une 
fois ces autorisations obtenues, elles 
ont tout intérêt à se faire racheter 
par des grosses structures, qui n’au-
ront pas d’état d’âme quant aux 
moyens à utiliser pour exploiter les 

filons. » De son côté, « Miel » inter-
roge : « Vous pensez que quelques ki-
los d’or au Pays basque feront vivre 
une économie de bijoux en or bas-
que ? Mais on rigole. Pensez à toute 
cette pollution sur les terres et n’ou-
bliez pas le piment d’Espelette en 
AOC. » 

« Scipion », enfin, tient un discours 
moins alarmiste. Pour lui, ce débat 
rappelle ceux sur l’éolien et l’immo-
bilier. « Faut-il s’en plaindre ? Faut-il res-
ter pauvre ? Ou faut-il intelligem-
ment s’adapter, en gardant l’essen-
tiel, l’esprit, et ne pas s’opposer pour 
s’opposer, et trouver une tribune mé-
diatique à sa cause politicienne ? » 
T. V.

CONSULTATION 
Sur sudouest.fr, les 
internautes rejettent 
massivement le projet

Un sondage très clair

Retrouvez l’ensemble des réactions 
sur notre site. 

sur 
sudouest.fr

S’il n’a pas encore tenu sa tradition-
nelle conférence de presse sur le bi-
lan de la délinquance dans les Pyré-
nées-Atlantiques, attendant l’arrivée 
sous peu du nouveau procu- 
reur de la République de Pau, Cécile 
Gensac, le préfet des Pyrénées-Atlan-
tiques a livré quelques données sur 
l’évolution de la délinquance dans 
le département, hier à Pau. Il en a 
profité pour évoquer aussi les con-
trôles aux frontières et les accidents 
de la route. 

Atteintes aux biens 
Éric Morvan dévoile les chiffres de 
2016, qu’il compare à ceux de l’an-
née précédente. Il souligne notam-
ment une diminution des faits de 
violence et des atteintes aux biens, 
« dans un contexte national marqué 
par la baisse du sentiment de sécuri-
té ». 

Les atteintes aux biens reculent 
ainsi de 4,4 %, avec 16 435 faits recen-
sés contre 15 718 en 2015. Au plan  
national, on recense 33,2 faits pour 
1 000 habitants en 2016, contre 
23,6 faits dans les Pyrénées-Atlanti-
ques. 

Violences 
Les faits d’atteinte volontaire à l’inté-
grité physique s’élèvent quant à eux, 
à 3 232, contre 3 278 l’année précé-
dente. Une très légère baisse, qui dé-
voile tout de même une tendance 
largement inférieure à la moyenne 
nationale, où l’on compte 8,7 attein-
tes aux personnes pour 1 000 habi-
tants, contre 4,8 dans le départe-
ment. 

Cambriolages 
Le bémol provient des cambriolages. 

En Béarn comme au Pays basque, 
leur nombre progresse légèrement, 
passant de 2 947 faits relevés à 2 975. 
« Rapporté au nombre d’habitants, 
c’est quand même mieux qu’au plan 
national, précise Éric Morvan. Nous 
ne sommes pas dans un départe-
ment qui connaît une pression de 
la délinquance hors de contrôle. » 

Aux frontières 
En 2016, le préfet fait également état 
d’un effondrement des infractions 
à la législation sur les étrangers. Un ef-
fet mécanique de l’état d’urgence, 
qui a renforcé les contrôles aux fron-
tières, de la Bidassoa aux aéroports 
du département. Ainsi, on recense 
3 300 refus d’admission sur le terri-
toire national l’an passé, contre 
1 600 en 2015. 

Sur la route 
Hier, Éric Morvan a aussi noté une 
baisse de nombre de tués sur les rou-
tes du département, de 33 (dont 
9 motards) en 2016 à 29 (dont 6 mo-
tards) en 2015. Pour autant, la vigi-
lance reste de mise car, pense-t-il, « on 
a certainement eu un peu de 
chance ». Il faut dire que le nombre 

d’accidents a augmenté dans le 
même temps, passant de 729 à 737. 
Ainsi, les efforts doivent être main-
tenus, notamment grâce aux radars 
mobiles, dont l’activité a augmenté 
de 23 % en 2016. 

Radicalisation 
Le préfet a enfin évoqué le cas de 
deux personnes « radicalisées ». Voi-
là deux mois, ces individus ont en-
freint leur assignation à résidence, 
prononcée dans le cadre de l’état 
d’urgence. 

Ils devaient se présenter réguliè-
rement aux services de police de 
Bayonne et ne pas quitter le secteur, 
mais ont finalement pris le large en 
décembre, comme l’a expliqué le re-
présentant de l’État. 

Le duo a ensuite été intercepté en 
Slovénie, une étape fréquentée par 
les apprentis terroristes, en route 
vers la Syrie. « Cela ne signifie pas 
pour autant que le département est 
un terrain de radicalisation fertile, 
mesure Éric Morvan. Nous en som-
mes très loin, même si certains indi-
vidus sont surveillés de près. » 
Thomas Villepreux 
avec Nicolas Rebière

SÉCURITÉ Hier, 
le préfet a dévoilé 
quelques chiffres du 
bilan de 2016, comparé 
à celui de 2015. Il note 
certains progrès

La délinquance baisse dans le 
département, malgré des bémols

Le nombre de contrôles à la frontière espagnole a nettement 
augmenté, du fait de l’état d’urgence. PHOTO ARCHIVES JEAN-DANIEL CHOPIN

Un appel aux dons  
pour le petit Tom Soares 
Tom Soares fait partie de l’équipe  
des moins de 13 ans du Spuc football 
à Saint-Pée-sur-Nivelle. Samedi der-
nier, il a marqué un but contre Anglet. 
En rentrant chez lui, il note auprès de 
ses parents qu’après ce but, il ne s’est 
pas senti bien. Difficile néanmoins 
d’anticiper le drame qui se nouera 
quelques jours plus tard. Mardi soir,  
il fait un second AVC après un premier 
que personne n’a remarqué. La  
double atteinte cérébrale le conduit  
aux urgences de l’hôpital de Bayonne, 
puis à l’hôpital Pellegrin de Bordeaux 
en hélicoptère. Les médecins sont 
très réservés et surveillent l’évolution 
de son état neurologique, au jour le 
jour. Son avenir est incertain, mais le 
petit lutte, aidé par les soutiens trans-
mis, dont ceux des élèves de sa classe 
ou de ses copains du foot. Tous se 
mobilisent pour apporter à Tom et à 
sa famille un soutien moral mais aus-
si financier. Son club sportif a ouvert 
deux points de récupération de fonds 
pour la famille, un point physique  
au trinquet Gantxiki et une cagnotte 
virtuelle à laquelle on peut accéder, 

jusqu’à fin mars, à partir du lien  
cagnotte Leetchi : https ://www.leet-
chi.com/fr/w/Invitations/16358641. 
Pour plus de renseignements,  
contacter le 06 44 20 87 41. 

Législatives : Laurent 
Inchauspé candidat 
Laurent Inchauspé, conseiller munici-
pal de Saint-Jean-Pied-de-Port, et fils 
de l’ancien ministre et député Michel 
Inchauspé, est candidat aux législati-
ves sur la 4e circonscription. Âgé de  
47 ans, ce chef d’entreprise n’est pas 
investi par un parti. Il a fait campagne 
pour Alain Juppé à la primaire  
de droite, et représente le courant  

de pensée du centre droit, à l’image 
du député sortant Jean Lassalle,  
candidat à la présidentielle. Son bi-
nôme sera Francis Courouau, ancien  
conseiller général d’Arudy. Rappelons 
que les Républicains ont investi Marc 
Oxibar sur cette circonscription. 

Ils défendent 
le droit de venir 
en aide aux migrants 
La Cimade de Bayonne, association 
de défense des droits des immigrés, 
organise un rassemblement, ce soir,  
à 18 heures, devant la sous-préfecture 
de Bayonne. Elle veut faire part  
de son indignation « face aux arres-
tations répétées, dans le contexte 
d’état d’urgence et de ‘‘crise migra-
toire’’ ». L’association ne supporte pas 
que « des citoyens exprimant leur  
solidarité envers les personnes dépla-
cées soient poursuivis en justice »,  
en raison du délit de solidarité.  
« Ces procédés d’intimidation doi-
vent cesser, écrit-elle. Celles et ceux  
qui sont solidaires des personnes  
en situation régulière ou non et de 
précarité doivent être encouragés. »

Tom Soares est hospitalisé à 
Bordeaux, après deux AVC. DR

ON EN PARLE
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B
eaucoup de profs de kung-fu 
se revendiquent de Bruce 
Lee… car ils ont suivi des sta-

ges avec un de ses disciples. Mais, le 
Bayonnais François Arambel est le 
seul, en Europe, à pouvoir se targuer 
d’avoir suivi, pendant douze ans, 
l’enseignement traditionnel aux 
États-Unis. Son histoire se lit dans les 
sillons de son visage de bluesman, 
ses doigts fracturés sur des par-
paings et ses tatouages chinois… 
mais plus aisément encore dans ses 
livres. Le dernier, intitulé « Bruce Lee, 
l’homme, le mythe », publié en fé-
vrier par les éditions allemandes 
Masberg, rapporte le témoignage 
des premiers élèves de la star amé-
ricaine que François Arambel a ren-
contrés, à Seattle, de 1990 à 2002. 

Autour d’un repas à Chinatown 
Quelques années plus tôt, celui-ci 
n’était qu’un petit voyou en région 
parisienne. À 19 ans, sans avenir, il 
s’exile aux États-Unis. Dix ans passés 
en Arizona, et le jeune « Froggy » at-
territ par hasard à Seattle, ville où le 
Petit Dragon faits ses premiers pas, et 
où il est enterré, en 1973, à l’âge de 
32 ans.  

Avant sa mort brutale, Bruce Lee 
n’a laissé aucune école. Il a seule-
ment enseigné ses techniques secrè-
tes à une poignée d’élèves, à Seattle 
et en Californie, qui ont créé des 
clubs, chacun donnant des noms 
différents au style qu’ils ont appris. 

À peine arrivé à Seattle, en 1990, 
François Arambel, adepte d’arts 
martiaux, pousse la porte du plus 
grand club de kung-fu de la ville. 

Il appartient à James de Mile, l’un 
des fameux élèves de Bruce Lee. L’au-
tre grand disciple, Jesse Glover, en-
seigne dans un club de Chinatown, 
baptisé « le Donjon », car il faut des-
cendre dans une cave. « Moi qui suis 
claustrophobe, je n’ai pu m’y entraî-
ner qu’une seule fois ! », s’amuse 
François Arambel. 

Le jeune Français ne fréquente 
pas les clubs des autres disciples de 
Bruce Lee, mais cela ne l’empêche 
pas de récolter leurs témoignages. 
En dehors des entraînements, ceux-
ci se retrouvent pour parler du bon 
vieux temps. François Arambel, deve-
nu instructeur en chef du club de 
James de Mile, a sa place à table. 
« Après les cours, ils nous mon-
traient des petits trucs et on allait dî-
ner à Chinatown ou dans un restau-
rant coréen dans lequel on avait nos 
habitudes. » 

Le « Duke » d’un petit gang 
En rentrant chez lui, François Aram-
bel note tout ce qu’il a entendu. « Ils 
avaient vécu au quotidien avec Bru-
ce Lee. Il y avait les entraînements et 
la vie de tous les jours : les sorties, les 
bouffes, les bagarres où ils l’ont vu à 
l’œuvre. Quand ils racontent leur ex-
périence avec Bruce Lee, on sait tout 
de suite que l’on est dans le vrai », as-
sure-t-il. 

François Arambel continue de ré-
colter les témoignages auprès de 
l’entourage de son maître, James de 
Mile. Il apprend de lui, que lors de 
sa première rencontre avec Bruce 
Lee, James de Mile, champion de 
boxe poids lourd, est le « duke » d’un 
petit gang de Seattle. « Contre un 
boxeur, cette danse d’insecte ne 
marcherait pas », s’amusait-il en ob-
servant la démo de kung-fu donnée 
par Bruce Lee. James de Mile défie 

alors le fils d’immigré chinois. Il n’y 
a pas eu de combat. Bruce Lee maîtri-
sa les poings du boxeur et le gifla 
sans effort. « Il va falloir que je le 
suive », avait alors déclaré James de 
Mile. 

Bruce Lee avait accepté d’ensei-
gner ses techniques à quelques 
« durs » pour qu’ils l’aident à progres-
ser. Aujourd’hui, trois d’entre eux (Ja-
mes de Mile, Jesse Glover et Taky Ki-
mura) sont encore vivants. Chacun 
ayant transmis leurs techniques à 
leurs élèves. « De mon côté, j’essaie 
de partager ce que je connais le 
mieux pour que l’enseignement ne 
dégénère pas trop et ne soit pas en-
tièrement perdu. Mais le style de 
Bruce Lee n’a pas d’avenir, tranche 
François Arambel. Personne en Eu-
rope n’a de connaissance assez pro-
fonde pour la transmettre sans la 
dégrader », conclut-il.

Pendant douze ans, à Seattle, François Arambel a reçu l’enseignement traditionnel des premiers 
élèves de Bruce Lee. Il est le dernier maître européen du Wing Chun Do. PHOTO JEAN-DANIEL CHOPIN

PORTRAIT François 
Arambel a connu  
les amis du Petit 
Dragon à Seattle.  
Il rapporte leurs 
histoires dans un livre

Génération Bruce Lee

La Galerie du second jeudi 
expose « Occurrence » 

La Galerie du second jeudi, située  
sur le quai des Corsaires, présente 
« Occurrence », une exposition de  
Camille Laurelli. Le vernissage a lieu 
aujourd’hui à partir de 18 heures. La 
salle, mise en place par Sophie Prat, 
sera ouverte vendredi et samedi,  
de 12 heures à 20 heures. L’occasion 
de découvrir cette artiste aux œuvres 
humoristiques et provocantes qui 

emploie un large éventail de médias 
et de supports, parfois incongrus.  

Old School Funky Family 
sort son nouvel album 
Le groupe bayonnais, Old School 
Funky Family, publie son deuxième 
album, dont la sortie officielle est 
prévue lors d’un concert avec David 
Cairol à l’Atabal de Biarritz, vendredi 
17 février à 21 heures. 

Dufau-Lescarret,  
c’est terminé 
Le torero landais Thomas Dufau  
et son apoderado Julien Lescarret  
se séparent. Le duo, à l’identité locale 
revendiquée à travers l’appellation  
Cœur de Gascogne, met ainsi fin à en-

viron une année de collaboration. 
Une temporada où « les deux amis 
ont partagé leurs rêves, les doutes, les 
succès et leurs expériences », ont-ils 
écrit dans un communiqué commun. 
La carrière de Thomas Dufau sera dé-

sormais dirigée par José Sanchez  
Hipolito, de Séville. Avec lui, le torero  
du Sud-Ouest compte confirmer  
ses promesses d’engagement dans  
la région et espère s’ouvrir à nouveau 
les portes des arènes espagnoles.

« Occurrence », une exposi-
tion à la Galerie du jeudi. PH. DR

Le torero landais Thomas Dufau et son apoderado  
Julien Lescarret se séparent. ARCHIVES PASCAL BATS

À L’ÉCHO DES REMPARTS

LE 
PIÉTON 
Est passé par la place de la Liberté 
pour jeter un œil sur le programme 
de la Scène nationale, dont le 
calendrier est habituellement 
déployé sur la façade du théâtre. 
À la grande déception du Piéton, 
qui prend les infos en passant, 
l’agenda du mois de février,  
et des mois suivants, n’était pas 
encore  affiché. Pas question  
de se laisser abattre. Doué d’une 
capacité d’adaptation, le Bipède  
a poussé les portes du théâtre  
de Bayonne pour demander  
le programme. Une hôtesse 
d’accueil l’a gentiment informé  
sur tous les spectacles à venir. 
Comme quoi, il suffit souvent  
de prendre le temps de pousser  
les portes.

AUJOURD’HUI 
UFC Que choisir. Permanence,  
de 14 h à 17 h 30, 9, rue Sainte-Ursule 
(en face du parking de la gare).  
Pour plus de renseignements,  
téléphoner au 05 59 59 48 70. 

Unité locale Croix-Rouge. Accueil 
bénévoles, de 9 h 30 à 12 h 30 ; 
vestiboutique, de 14 h à 17 h, 58, allées 
Marines. Pour plus de renseignements,  
téléphoner au 05 59 59 40 46. 

Cercle de bridge. Rondes  
Société générale à 14 h 30.  
Tél. 06 08 25 22 76. 

CAUE. Permanence  antenne  
de Bayonne, 4, allées des Platanes, 
toute la journée, 05 59 46 52 52. 

Espace info énergie. Permanence  
du lundi au vendredi, de 13 h 30  
à 17 h 30, au SOLIHA Pays basque 6, 
rue Jacques-Laffitte. 

Copropriété et copropriétaires.  
Permanence, de 10 h à 12 h,  
à la Maison des associations.  
Tél. 06 80 30 11 37. 

Alcooliques anonymes. 
Permanence à 12 h, à la MVC Polo-Bey-
ris (petite bibliothèque), avenue  
de l’Ursuya. Tél. 06 98 52 42 39. 

Généalogie, histoire des familles. 
Permanencen de 14 h 
à 17 h 30, Tour Fouquet, 16, rue 
des Prébendés. 

Atelier Artéis. Peinture créative,  
de 14 h à 17 h ; aquarelle, de 9 h  
à 13 h ; mosaïque, de 17 h à 19 h.  
À la galerie des Arènes, avenue  
de la Légion-Tchèque.  
Tél. 05 59 57 03 05. 

DEMAIN 
Café députée. Il a lieu, en présence  
de Colette Capdevielle, au café  
Chez Marco, 45, allées Marines à 8 h.

AGENDA
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BOUCAU 
Ramassage des végétaux.  
Il se déroulera aujourd’hui en rem-
placement du ramassage initiale-
ment prévu le jeudi 2 février. 
Portes ouvertes au collège.  
Ce samedi 11 février, de 9 h 30  
à 12 heures, le collège Henri-Bar-
busse, rue Severin-Lattapy, orga-
nise une matinée portes ouvertes. 
Rens. au 05 59 64 63 66. 
Amicale gargalaise. L’Amicale  
gargalaise tiendra une permanence 
ce samedi 11 février, de 10 à 12 h,  
au siège de l’association, 31, avenue 
Charles-de-Gaulle, pour celles et 
ceux qui souhaitent devenir mem-
bres de cette association. 

ONDRES 
Loto de l’ASO. L’ASO rugby orga-
nise ce samedi 11 février, à partir  
de 21 h, salle Capranie, son tradi-
tionnel loto. Des bons d’achat  
sont mis en jeu. Buvette, pâtisse-
ries et sandwichs seront disponi-
bles sur place.  

SAINT-ANDRÉ- 
DE-SEIGNANX 
Concert caritatif. Pour la sixième 
année consécutive, la chorale 
Chœur and co et le groupe d’en-
fants qui lui est associé, Chœur  
and co de poche, uniront leurs voix, 
demain, dès 20 h 30, en l’église  
de Saint-André-de-Seignanx,  
pour un concert au profit de  
l’association Les Enfants de la lune.  

Cet organisme soutient les fa-
milles, l’intégration scolaire et  
l’organisation d’activités. Chœur 
and co axera, comme à son habi-
tude, son répertoire sur la variété 
contemporaine française. 

SAINT-MARTIN- 
DE-SEIGNANX 
Exposition Art Decom. L’associa-
tion Art Decom organise une expo-
sition, samedi, de 9 à 17 h, à l’es-
pace Jean-Rameau. Le thème,  
« Un peintre, un sculpteur », met-
tra en valeur le travail de quatre  
artistes des ateliers peinture, 
sculpture et mosaïque. 

TARNOS 
Les enfants de la Cité des Forges. 
L’assemblée générale de l’associa-
tion se déroulera samedi 11 février, 
à partir de 10 h 30, au réfectoire  
de l’école Notre-Dame-des-Forges. 
À l’ordre du jour : rapports moral  
et financier, cotisations, manifes-
tations pour l’année 2017. 

VILLEFRANQUE 
Le Sacré-Cœur fait son carnaval. 
Demain, l’association des parents 
d’élèves de l’école Sacré-Cœur  
organise un grand carnaval.  
Dès 19 h 30, elle accueillera petits 
et grands à la Maison pour tous, 
pour une grande soirée musicale. 
L’entrée est gratuite. Des talos  
et des boissons seront proposés  
sur place.

COMMUNES EXPRESS

Samedi dernier, « Sud Ouest » a ren-
contré une délégation du groupe 
les Insoumis du Seignanx, condui-
te par Geneviève Montaucet  
(conseillère municipale de Tarnos), 
pour un point sur leur activité. 
D’après les représentants de ce 
groupe d’appui à la candidature de 
Jean-Luc Mélenchon à la présiden-
tielle, il existerait 14 autres groupes 
dans le sud des Landes et une qua-
rantaine entre les Landes et les Pyré-
nées-Atlantiques.  

Le groupe du Seignanx, créé en 
avril dernier, compterait une qua-
rantaine d’inscrits (ayant signé l’en-
gagement de soutenir le candidat à 
la présidence), la plupart sans carte 
d’adhérent à un parti politique, 
quelques-uns déjà adhérents au 
Parti de gauche ou au PCF. Ils veu-
lent « réveiller les consciences », re-
jeter les alliances qui conduisent à 
de « petits arrangements » et expli-
citer le programme de leur leader en 

se situant « en rupture avec le logi-
ciel capitaliste ». 

Se rendre visibles 
Ils martèlent que leur premier objec-
tif reste la présidentielle. Ils comp-
tent mener des actions pour se ren-
dre visibles sur les marchés d’On-
dres, de Saint-Martin-de-Seignanx, 
de Capbreton, de Peyrehorade et de 
Boucau et animent une page Face-
book. Ils présenteront une candi-
dature aux législatives dans le Sud 
Landes, mais ne souhaitent pas con-
firmer les noms des candidats (Ca-
roline Dacharry, suppléant Bernard 
Letaillade) annoncés officiellement 
dans « Sud Ouest », le 3 février, ob-
jectif prioritaire présidentielle 
oblige. Ultime précision des Insou-
mis du Seignanx : l’éventuelle can-
didature de Jean-Marc Lespade aux 
législatives ne serait pas comprise, 
car « il a déjà deux mandats ». 
Jean-Yves Ihuel

La candidature de Lespade 
« ne serait pas comprise »

TARNOS

La délégation du groupe de la France Insoumise du Seignanx. 
PHOTO J.-Y. I.

Délaissant pour un temps chaussu-
res de randonnée et boules de pé-
tanque, les adhérents de l’associa-
tion Errobiko Lagunak se sont re-
trouvés samedi matin à la Maison 
pour tous, à l’occasion de leur as-
semblée générale annuelle. 

Le président Michel Novion s’est 
ainsi prêté à l’exercice du bilan an-
nuel, positif de toutes parts. En effet, 
les randonnées hebdomadaires atti-
rent en moyenne entre 25 et 40 per-
sonnes. Un périple étalé sur deux 
jours a également conduit une ving-
taine de Milafrangar vers les Barde-
nas. Selon leurs envies et leur niveau, 
les randonneurs s’y sont vus propo-
ser plusieurs types de randonnées 
et visites. 

Autre centre d’intérêt d’Errobiko 
Lagunak : la pétanque. Pratiquée 
tous les vendredis, de 14 h 30 à 
17 heures, sur le parc devant la Maison 
pour tous, l’activité a attiré cette an-
née de nouveaux amateurs. Ils sont 
désormais 18 boulistes à se retrou-
ver régulièrement. En point d’orgue, 
un tournoi de pétanque s’est tenu 
le 2 juillet dernier, mettant aux prises 
plus d’une trentaine de joueurs. 

Acteurs de la vie communale 
Les adhérents ont également à 
cœur de se retrouver autour d’au-
tres animations que la randonnée 
et la pétanque. Aussi ont-ils été plus 
d’une cinquantaine à participer à 
une sortie cidrerie, le 16 mars der-

nier. Celle-ci sera réitérée le 11 mars 
prochain.  

Par ailleurs, acteurs de la vie com-
munale, nombre d’adhérents de 
l’association ont arpenté les che-
mins de Villefranque, par leur par-
ticipation au Milafranga Gaindi, le 
12 juin dernier. Aux côtés de Colette 
Arnou, adjointe en charge du sport 
et de la culture, et du maire Robert 
Dufourcq, présents à l’heure des bi-
lans, le bureau a été renouvelé, con-
duit par le président Michel Novion 
et la vice-présidente, Marie-Christine 
Etchegaray. Thérèse Napias, tréso-
rière, et Danièle Bordalecu, secré-
taire, se sont aussi vues confirmées 
dans leurs fonctions. 
Fabienne Gorostegui

Errobiko Lagunak 
affiche un bon bilan

VILLEFRANQUE

Samedi dernier, lors de l’assemblée générale de l’association. PHOTO F. G.

Quelques dégâts  
après la tempête 

TARNOS Le vent a soufflé très fort, 
dimanche, au point d’endommager 
des ouvrages qui avaient, jusque-là, 
résisté aux tempêtes. Une partie  
de la couverture du bâtiment occu-
pé par les surfeurs de la Digue a été 
soulevée et pliée, entraînant la char-
pente, l’ensemble se repliant sur le 
reste de la couverture métallique. 
Les services techniques de la Ville 
ont également découpé un arbre 
tombé sur une des voies communa-
les. 

Une soirée jeune public, 
dimanche à Thorez 
TARNOS La saison culturelle tar-
nosienne se poursuit, dimanche, 
avec un spectacle pour jeune public, 
« La Sorcière éphémère», à 17 heu-
res à la salle Thorez. « Celles et ceux 

qui ont aimé, l’an passé, “Croc’dur  
le pirate”, vont adorer “La Sorcière 
éphémère”, deux productions de la 
compagnie Art Scène. Deux sorciè-
res éphémères et la bonne marâtre, 
Germione Brocelius, vivent miséra-
blement au fond de la forêt, près  
du lavoir aux orchidées. Un jour, 
Jean- Frédéric Dutroc, un honnête 
industriel au bord de la ruine, vient 
leur demander un puissant sorti-
lège. Il veut ensorceler un concurrent  
déloyal. Mais rien ne se passe 
comme prévu. « La Sorcière éphé-
mère » est une belle histoire avec 
des personnages attachants et  
drôles, un visuel captivant, des  
mélodies envoûtantes, une palette 
d’émotions fortes. L’espoir, l’amour, 
la peur et le bonheur s’y mêlent 
gaiement et provoquent les rires  
du public, le tout agrémenté avec 
des effets spéciaux et de la magie. 
Tarifs : 12 euros, réduit 9 euros, gra-

tuit pour les moins de 12 ans.  
Réservations au 05 59 64 49 35.  

Les derniers jours  
de San Pantzar 
SAINT-PIERRE-D’IRUBE  
Les quatre  associations des écoles 
de Saint-Pierre-d’Irube se préparent 
à fêter le carnaval inter-écoles. La 
manifestation, préparée en collabo-
ration avec la mairie, se déroulera 
samedi prochain. Elle aura pour 
thème le dragon de Lissague, em-
blème de la ville. Pas de thème im-
posé pour les déguisements laissés 
à la libre imagination des partici-
pants. Le départ du défilé, depuis  
la mairie, est fixé à 15 h 30. San 
Pantzar sera jugé dans le parc du 
Basté Quiéta, avant la pause goûter 
sous le préau de l’école du Basté 
Quiéta, aux alentours de 16 h 30.

Le carnaval inter-écoles de Saint-Pierre-d’Irube se déroulera  
samedi prochain sur le thème du dragon de Lissague. PHOTO DR

DE VILLE EN VILLAGE

Une partie de la toiture  
du local des surfeurs  
de la Digue a cédé. PHOTO J.-Y. I.
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JEAN-PIERRE TAMISIER 
jp.tamisier@sudouest.fr 

L
e théâtre va marquer l’année 
culturelle angloye avec le pro-
jet d’installation dans la ville 

de la compagnie Hecho en Casa de 
Bayonne. « Nous préparons cette 
perspective qui n’est pas encore fina-
lisée », indique Jean-Michel Barate, 
adjoint au maire en charge de la 
culture. Il souligne que cela ne re-
met pas en cause le soutien que la 
Ville d’Anglet a accordé de longue 
date au Théâtre du Versant et au 
théâtre des Chimères de Biarritz. 

Un autre projet théâtral est en 
cours de préparation avec, cette 
fois, la troupe bayonnaise Les Lé-
zards qui bougent. « Nous lui avons 
commandé une œuvre particulière 
pour octobre 2018. À cette période, 
il y aura la célébration du cente-
naire de la fin de la Première Guerre 
mondiale et Anglet fêtera le cin-
quantième anniversaire du jume-
lage d’Anglet avec la ville allemande 
d’Ansbach. Nous avons demandé à 

la compagnie de créer un spectacle 
qui associe les thèmes de la guerre 
et de la paix, précise Jean-Michel Ba-
rate. Un exercice difficile, que nous 
avons l’espoir de voir présenté en 
octobre 2018. » 

Pour le reste, l’année culturelle 
sera bien sûr marquée par les spec-
tacles au théâtre du Quintaou, dont 
la programmation est confiée à la 
Scène nationale, aux écuries de Ba-
roja et à la bibliothèque municipale 
qui sont autant de lieux de diffu-
sion. 

Une ville chantante 
L’année 2017, en matière de culture, 
s’inscrit dans la ligne tracée depuis 
plusieurs années, « pour donner à 
Anglet une identité qui la sorte de 
l’anonymat en proposant une offre 
diversifiée », commente Jean-Mi-
chel Barate. Elle passe notamment 
par l’art contemporain, devenu un 
pilier de la culture angloye. « Tout a 
commencé dans les années 60, lors-
que la Ville a hérité d’une partie des 
œuvres du peintre espagnol réfu-

gié, José de la Peña », raconte Jean-Mi-
chel Barate. 

Depuis, la Ville a poursuivi une 
politique d’acquisition et d’accueil 
d’expositions. « Aujourd’hui, le 
fonds d’œuvres angloy avoisine les 
1 200 œuvres. » De quoi créer un 
musée mais, pour l’heure, Jean-Mi-
chel Barate balaie l’hypothèse d’un 
revers de main. « On a, pour l’ins-
tant, évacué cette idée. » 

La ville est aussi très musicienne. 
Elle aime particulièrement chanter 
et ne compte pas moins d’une dou-
zaine de chorales. Sur le plan ins-

trumental, pas de formation classi-
que à Anglet mais deux ensembles 
musicaux, avec le Réveil amical 
sportif d’Anglet et la banda des Ge-
nêts. Il y a enfin, à l’initiative ou non 
de la Ville, les festivals, dont les édi-
tions 2017 se finalisent, avec Les 
Jours heureux pour le week-end de 
Pentecôte, le Festival international 
du film de surf en juillet, Les Nuits 
de la Chambre d’Amour à la fin du 
mois d’août, le Festival de jazz fin 
septembre et le Festival internatio-
nal de vidéos amateurs en novem-
bre.

Jean-Michel Barate, cheville ouvrière de la politique culturelle 
angloye. PHOTO JEAN-DANIEL CHOPIN

CULTURE Le théâtre va connaître quelques 
nouveautés cette année. Pour le reste,  
la diversité d’offres demeure le maître-mot

La création 
en figure 
de proue 

LE 
PIÉTON 
A rencontré un Angloy habitué  
à sillonner l’avenue de Biarritz  
où il aime admirer notamment  
la villa Sofia. Une superbe demeure 
comme Anglet en recèle plusieurs 
et qui avait la particularité d’avoir 
au sommet des piliers de son por-
tail un magnifique sanglier  
et un chien de chasse en pierre.  
Las, les deux sculptures ont disparu. 
Au grand dam de notre Angloy, 
incapable de dire à quel moment  
les deux animaux de pierre  
ont été enlevés, ni si cela a été  
fait volontairement par les 
propriétaires ou s’il s’agit  
d’un acte malveillant. 

Récital du chœur Ascèse 
en l’église Saint-Léon 
dimanche prochain 
Le chœur Ascèse, créé en juillet  
2013 par Philippe Mendes, profes-
seur au conservatoire de Bayonne  
et organiste, se produira dimanche  
à 17 heures, en l’église Saint-Léon.  
Il est composé de 16 chanteuses  
et chanteurs du Pays basque. 
« Nous nous connaissions tous et 
nous avions envie de nous retrouver. 
Pour ma part, j’avais envie depuis 
longtemps de diriger et j’avais en 
tête de créer un chœur », raconte 
Philippe Mendes. En matière de  
territoire musical, Ascèse ne se fixe 
pas de limite. Dimanche, c’est un 
voyage musical à travers l’Europe  
de la fin de la Renaissance et du dé-
but de la période baroque qui sera 
proposé au public. Au programme : 
Gabrieli, Padre Soler, Purcell, Char-
pentier, Jean-Sébastien Bach et 
d’autres à découvrir comme Esteves 
ou Géry de Ghersem, compositeur 
oublié, dont Philippe Mendes a  
découvert les œuvres. Certaines 
compositions seront accompagnées 
par Philippe Mendes, à l’orgue,  
et Flore Seube, à la viole de gambe. 
Le jeune chœur angloy entend fidé-
liser son public au travers de ses  

propositions. Pour l’automne  
prochain, il a commandé une  
œuvre au compositeur catalan,  
Josep Vila, et prépare pour le 9 no-
vembre 2018, le requiem de Gabriel 
Fauré, qu’il interprétera dans le ca-
dre du 50e anniversaire du jumelage 
d’Anglet avec Ansbach. Concert  
du chœur Ascèse dimanche pro-
chain, à 17 heures, en l’église Saint-
Léon. Tarifs : 20 euros ; 10 euros,  
réduit ; gratuit pour les moins  
de 18 ans. Prévente : 15 euros  
à l’office de tourisme d’Anglet.  
Pour plus de renseignements  
ou pour des réservations,  
téléphoner au 06 09 75 31 88 

La peña Campera 
reçoit Thomas Thuries 
Ce soir à 19 heures, la peña Campera 
recevra dans ses locaux, 45, route 
d’Aritxague, Thomas Thuries qui 
présentera les élevages de la région 
de Salamanque, le Campo Charro. 
L’Orthézien Thomas Thuries a créé 
le site terredetoros.com, en 1999, 
devenu l’une des plus importantes 
bases de données sur les ganaderias 
braves. Il est également collabora-
teur à la revue « Campos y Rue-
dos ». L’Orthézien est aussi un  
habitué de certains palcos pour  
des présidences techniques.

Le chœur Ascèse se produira dimanche en l’église Saint-Léon. 
PHOTO DR

MA É PIGNADA
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LE 
PIÉTON 
A trouvé comment éviter de rater 
son tête-à-tête du 14 février.   
Avec sa piétonne, il va filer ce  
week-end au loft des Toqués,  
dans le quartier d’ Iraty.  La chef  
Nathalie Fau  apprend aux couples  
à cuisiner un vrai dîner de Saint-
Valentin à deux pour le reproduire  
le soir de la fête des amoureux.  
Au menu, des mets gourmands, 
mais aussi aphrodisiaques.  

E
mploi du temps dense pour 
Daguerre, le chanteur biarrot 
originaire de Saint-Jean-Pied-

de-Port. Il a réservé sa toute première 
date à l’Atabal, demain, avant d’en-
tamer une tournée nationale en 
avril avec « La Nuit traversée », son 
6e album. Ce sera le jour de la sortie 
de ce bel objet, un livre-disque illus-
tré, dans la veine de ce rock français 
qui lui va si bien. 

Le concert sera aussi l’occasion de 
découvrir les planches originales 
réalisées par le jeune illustrateur du 
cru, Sarane Mathis. Le fruit de cette 
collaboration, il ira le défendre un 
peu partout lors de showcase en li-
brairies, à commencer par le Books-
tore, samedi (lire par ailleurs). 

« Sud Ouest » Vous sortez un 
sixième album sous la forme d’un li-
vre-disque assorti de textes de l’écri-
vaine Mély Vintilhac et de dessins à 
l’encre de Sarane Mathis. D’où vient 
cette envie ? 
Olivier Daguerre J’avais besoin d’un 
concept différent. Il faut casser la 
routine. Je voulais offrir autre 
chose, concevoir un bel objet. Il y 
avait aussi l’idée de passer par un 
circuit plus alternatif. D’ailleurs, il 
ne sera distribué qu’en librairie ou 
au rayon livres. Les rencontres ont 
fait le reste. 

Comment cette collaboration est-
elle née ? 
Sarane Mathis, je l’ai rencontré ici, 
via ma fille. Ils étaient au lycée en-
semble. Déjà tout jeune, son style 
m’avait accroché. Aujourd’hui, il a 
tout juste 20 ans et il étudie à Stras-
bourg à la Haute école des arts du 
Rhin. Quand le projet a commencé 

à prendre forme, j’ai pensé à lui. Mély 
Vintilhac, elle, je l’ai croisée parce 
qu’elle suivait mes concerts, à Paris, 
puis à Biarritz. J’avais bien aimé la 
spontanéité de son écriture, alors 
même chose, j’ai pensé à elle. 

De quelle manière avez-vous tra-
vaillé à trois ? 
J’ai d’abord écrit toutes les chansons 
puis j’ai seulement envoyé ces mots 

– « la nuit traversée » – à l’écrivain. 
Elle a vraiment joué le jeu de laisser 
filer son écriture et ses pensées à par-
tir de ça. Sarane Mathis m’a aussi fait 
une première proposition. Ensuite, 
il y a eu des allers et retours avec Fan-
ny Souville, l’éditrice, et moi qui coor-
donnions tout ça. 

Que dit cet album ? 
« La Nuit traversée », c’est le titre 
d’une chanson. Elle parle de l’exil, 
des migrants. J’ai construit le projet 
autour. Il a une résonance plus uni-
verselle. Il raconte la façon dont on 
sort la tête de l’eau après les épreu-
ves. Ce n’est pas un album plaintif, 
mais les choses sont dites. 

Vous faites toujours vos premiers 
concerts ici, à la maison ? 
Ce n’est pas du tout systématique. 
D’autant que le premier concert 
d’une tournée, c’est toujours un peu 
risqué. Mais là, ça semblait évident. 
Tout est parti du Pays basque : les 
rencontres avec l’écrivaine et l’illustra-

teur, mais aussi l’enregistrement du 
disque au studio Amanita à Anglet. 

Vous animez régulièrement, et no-
tamment à l’Atabal, des ateliers 
d’écriture de chansons avec des 
ados. Qu’est-ce qui vous intéresse 
là-dedans ? 
J’aime vraiment ça. Transmettre me 
tient à cœur. Des ateliers de ce type à 
destination de publics variés avec 
des scolaires, dans des hôpitaux psy-
chiatriques, en prison, avec des adul-
tes, des ados, j’en ai toujours fait. C’est 
toujours beaucoup d’émotion. C’est 
se sentir vivant. Une façon de rester 
les pieds sur terre au milieu du 
rythme si particulier des tournées 
et des enregistrements. Les ados no-
tamment sont toujours surpre-
nants. Humainement, c’est passion-
nant. Il se passe toujours quelque 
chose de très fort. Je donne mais je 
reçois aussi beaucoup. Pour moi, 
c’est mieux qu’une pommade anti-
rides ! 
Recueilli par Raphaëlle Gourin

Olivier Daguerre a passé la semaine avec ses musiciens en résidence à l’Atabal. PHOTO JEAN-DANIEL CHOPIN

OLIVIER DAGUERRE 
Avant une tournée 
nationale, le chanteur 
biarrot réserve  
la primeur  
de son 6e album  
à sa ville.  Il jouera 
demain, à l’Atabal

« Dans cet album,  
les choses sont dites »

AUJOURD’HUI 
Conférence. L’Aquitaine : histoire de 
l’Aquitaine des premiers temps à l’an 
mille, présentée par Michel Datcharry, 
proposée par les Amis du musée de la 
Mer, à 18 h 30, à la Cité de l’Océan.  
Entrée libre. 

Conférence. Les trésors cachés du Mu-
sée Bonnat-Helleu de Bayonne, présen-
tée par Sophie Harent, conservatrice  
du musée, à 16 h 15, à la Maison des as-
sociations, 2 rue Darrichon. Participation 
non adhérents : 5 €. Tél. 05 59 41 29 82. 

DEMAIN 
Conférence. La culture précolom-
bienne, présentée par Sisy Certa, profes-
seure, à 14 h 30, à la Maison des associa-
tions Participation non adhérents : 5 €.

AGENDA

CONCERT À 20 h 30, demain,  
à l’Atabal. Première partie avec 
RunCaroline. Tarifs de 6 à 9 €.  
Sur place : 12 €. Réservations : 
www.atabal-biarritz.fr 
AU BOOKSTORE Daguerre se pro-
duira seul en acoustique à l’étage 
de la librairie Bookstore, ce samedi, 
à 17 h, à l’occasion de la sortie de 
son livre-cd « La Nuit traversée » 
(Éditions LamaO). Suivra un 
échange avec les spectateurs.

PRATIQUE
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Fabio Lopez présente  
sa nouvelle création 

Le 14 février prochain, à 19 heures,  
la nouvelle création du chorégraphe 
Fabio Lopez, « Aura », sera propo-
sée dans le programme Atalak 
XXIX, de la Dantzaz Konpainia.  
La présentation se fera au grand 
studio du Malandain Ballet Biarritz 
et sera accompagnée d’un échange 
avec le public. Une deuxième repré-
sentation aura lieu le 16 février,  
à 21 heures, au théâtre Victoria Eu-
genia à Saint-Sébastien. Gratuit  
sur réservations au 05 59 24 67 19  
ou par email ccn@malandainbal-
let.com. Attention, le nombre de 
places est limité. 

Retour du Festival  
de la bière en octobre 

Après le succès de sa première édi-
tion (plus de 8 000 visiteurs), le 
Cercle biarrot des amateurs de bière 
(CBAB) a programmé la deuxième 

édition du Biarritz Beer Festival  
du vendredi 13 au dimanche  
15 octobre, à la Halle d’Iraty. Cette 
nouvelle édition reprendra le thème 
« accords mets et bières » qui a déjà 
fait son succès l’année dernière.  
En plus des dîners, conférences,  
ateliers, dégustations, démonstra-
tions culinaires et découverte de 
nouveaux brasseurs locaux et inter-
nationaux, l’association aura à cœur 
de présenter une édition améliorée 
avec une fluidification des entrées, 
paiement dématérialisé, espace 
gastronomique amélioré. Plus de 
renseignements sur www.biarritz-
beerfestival.fr et sur la page Face-
book du festival.  

Portes ouvertes à l’école 
d’art des Rocailles 
Ce samedi, de 10 à 18 heures, l’École 
supérieure d’art des Rocailles de 
l’agglomération Pays basque ouvre 
ses portes au public. Cette journée 
de rencontres et d’animations doit 
permettre aux visiteurs de compren-
dre les enjeux de ce type d’enseigne-
ment et de découvrir les spécificités 
de l’école. L’équipe pédagogique  
et les étudiants en cours de cursus, 
présenteront le fonctionnement  
de l’ESA et répondront aux interro-
gations. L’admission se fait sur  
concours avec date limite de dépôt 

des dossiers le 18 mars.  
Les épreuves se déroulent  
du 3 au 5 avril. Plus de détails  
sur www.esa-rocailles.fr  
Tel : 05 59 47 80 02. 

Apprendre la danse  
sacrée des derviches 
L’art des mouvements et les danses 
sacrées des derviches peuvent s’ap-
prendre sous nos latitudes. Un stage 
est organisé dès demain jusqu’à  
dimanche, dans la salle de danse  
Sandrine, au 2 allée Marie-Politzer. 
Ce stage dure d’un à trois jours et 
s’adresse aux professionnels ou non 
qui souhaitent découvrir la dimen-
sion sacrée de la danse. Sylvie Gen-
dre, danseuse et chorégraphe, est 
l’initiatrice et la responsable de la 
transmission du samadeva choré-
graphique. Elle forme des moniteurs 
et des professeurs à la méthode en 
France et à l’étranger. Tarifs : 85 eu-

ros la journée, 255 les trois jours. Voir 
sur www.samadeva.com/biarritz et  
auprès de Marie-Pierre Azoulay  
au 06 72 54 97 04. 

Le professeur Belpomme 
a fait un carton 
Plus de 450 personnes sont venues 
écouter le cancérologue Dominique 
Belpomme, invité vendredi dernier 
par l’association Biarritz Antennes. 
Le médecin est venu parler des ef-
fets sur la santé des ondes électro-
magnétiques. Durant près de trois 
heures, il a présenté les recherches 
sur l’électrosensibilité et son combat 
pour faire reconnaître les problèmes 
de santé liés à la multiplication des 
émetteurs d’ondes à très basse fré-
quence. Dans le public, beaucoup  
de Biarrots qui ne veulent pas qu’on 
leur impose des appareils connectés 
comme les compteurs Linky.  
Plus de détails sur la page Facebook 
de Biarritz Antennes.

Foule des grands jours à  l’auditorium du Bellevue PH DR

DU PHARE À LA MILADY

Biarritz – Labourd

Le chorégraphe biarrot, Fabio Lopez, est un ancien du Ballet 
Malandain. PHOTO BERTRAND LAPÈGUE

VÉRONIQUE FOUCADE 
biarritz@sudouest.fr 

L’
aéroport Biarritz-Pays bas-
que vient de publier ses chif-
fres pour le mois de janvier. 

Ils confirment la tendance enregis-
trée en 2017 : le trafic s’accroît sur la 
plateforme. Sur ce seul mois de jan-
vier, par comparaison à janvier 
2016, on enregistre 17,5 % de passa-
gers supplémentaires. 

Ils ont été gagnés grâce aux li-
gnes ouvertes vers Charleroi en Bel-
gique, Madrid et Charles-de-Gaulle. 
La liaison avec l’aéroport interna-
tional par les vols Air France n’a pas 
amputé l’activité du concurrent 
Easyjet. Au contraire : 7 600 à 
11 000 personnes ont embarqué. 

La compagnie low-cost qui avait 
réduit sa capacité et le nombre de 
ses vols en 2016 a repris dès le mois 
de janvier sa cadence de saison 
d’été et augmente donc de 50 % le 
nombre de ses clients. 

Saison prometteuse 
La saison s’annonce sous les 
meilleurs auspices puisque la com-
pagnie britannique doit relier trois 
fois par semaine Biarritz à Lille, de 
juin à octobre. Mulhouse fait aussi 
partie des nouveautés de la compa-
gnie avec deux vols par semaine, as-

surés du 27 juin au 2 septembre, et 
s’ajoute aux deux vols par semaine 
pour Londres, du 28 juin au 2 sep-
tembre. Luxair assurera un vol par 
semaine, du 6 mai au 16 septembre, 
avec Luxembourg. 

Cet été, Finnair, arrivé il y a trois 
ans sur la plateforme, intensifie son 
offre en démarrant sa saison, dès le 
1er mai, avec un vol par semaine. La 

fréquence sera doublée à partir du 
1er juin et jusqu’au 30 septembre. 
Cet opérateur a misé sur Biarritz 
pour remplir ses vols qui relient 
Helsinki à 17 aéroports d’Asie. Le 
temps de vol entre la capitale bas-
que et Pékin ou Tokyo est l’un des 
plus rapide dans un hub à taille hu-
maine. Les contrôles de sécurité 
s’en trouvent simplifiés.

Durant quatre mois, les avions Finnair relieront Biarritz  
à Helsinki deux fois par semaine. PHOTO ILLUSTRATION « SO »

AÉROPORT Entre Bâle, Londres, Luxembourg et Helsinki, les 
destinations ne manqueront pas au départ de Biarritz, dès le 1er mai

Le Pays basque 
connecté au nord

PROJECTION-DÉBAT AU ROYAL 
Le cinéma Le Royal participe à la  
5e édition du Festival international  
du film des droits de l’Homme en 
projetant ce soir, à 20 h, « Hotline », 
documentaire sorti en 2014, suivi  
d’un débat animé par Reut Michaeli, 
directrice de la Hotline For Refugees 
and Migrants, et Claire Uszynski, 
chargée de projets pôle Moyen-Orient 
Nord de l’Afrique au Secours 
catholique.  

COMITÉ DE SOUTIEN À FILLON 
Corine Martineau, présidente du 
comité de soutien Côte basque de 
François Fillon, organise une réunion 
demain, à 18 h 45, à la Maison  
des associations de Biarritz, 2 rue 
Darritchon. Une intervention par 
Skype est prévue avec Pierre Danon, 
responsable national de la société 
civile pour la campagne du candidat. 

REPAS SOLIDAIRE 
L’association Les Amis des enfants  
du monde, ONG présente sur trois 
continents pour l’aide aux enfants 
démunis et organisme autorisé pour 
l’adoption, organise un repas solidaire, 
ce soir, à 20 h, au restaurant Léonie. 
Contact : Philippe Janin au  
06 25 83 44 50. 

SAINT-VALENTIN DANS LE TEXTE 
Pour la fête des amoureux, le 14 février, 
Les Rendez-vous lecture proposent 
une séance dans le salon de l’hôtel  
La Maison du lierre, 3, avenue du 
Jardin public. Au menu, des lettres  
sur le thème « Quand les écrivains 
sont amoureux ». Extraits de la 
correspondance de James Joyce, 
Gustave Flaubert, Oscar Wilde et 
Beaumarchais. Participation 8 euros, 
réservations au 06 41 80 05 14.

EN BREF

BIDART 
Super loto. Ce samedi, à partir de 
18 h 30 à la salle chauffée du mur 
à gauche Kirolak, le Bidart Union 
Club et l’association Pasoka orga-
nisent un super loto bingo.  
Ouverture des portes à 18 h 30  
et première quine à 20 h. Sand-
wichs, pâtisseries, buvette, bois-
sons chaudes. À gagner : 42 lots 
pour une valeur de 5 000 €. 
Randonnée. Le CPIE littoral  
basque propose une randonnée-
découverte guidée entre Erretegia 
et Cenitz, ce samedi, de 9 h à 17 h. 
Les richesses naturalistes et géolo-
giques d’Erretegia et de Cenitz  
seront dévoilées comme les efforts 
de préservation et de gestion des 
sites des collectivités, encouragés 
par les habitants et les usagers des 
lieux. Renseignements et inscrip-
tion obligatoire auprès du CPIE  
littoral basque au 05 59 74 16 18. 

ARCANGUES 
Enquête Insee. L’Institut national 
de la statistique et des études  
économiques (Insee), en partena-
riat avec l’Observatoire national  
de la délinquance et des réponses 
pénales (Ondrp), réalise jusqu’au 
29 avril, une enquête sur le thème 
du cadre de vie et la sécurité.  
Elle vise à mesure la qualité de  
l’environnement de l’habitat et  
l’insécurité. Elle cherche aussi à  
connaître les faits de délinquance 
dont les ménages et leurs  
membres ont pu être victimes.  
À Arcangues, quelques ménages 
seront ainsi sollicités. Un enquêteur 
de l’Insee chargé de les interroger 
prendra contact avec eux.  
Il sera muni d’une carte officielle.

COMMUNES 
EXPRESS

Le Biarritz Beer Festival avait 
rassemblé plus de 8 000 
visiteurs. PHOTO ÉMILIE DROUINAUD
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Deux dates importantes jalonne-
ront la vie de l’école Maurice Har-
riet en février : les 11 et 17 sont co-
chées sur le calendrier et les grands 
du cycle 3 seront particulièrement 
sollicités. Ce samedi, de 10 heures à 
midi, lors de la matinée portes ou-
vertes, ils seront chargés de présen-
ter les différentes salles de classe de 
l’établissement, cantine, garderie 
périscolaire et jeux extérieurs à tous 
les visiteurs. 

La directrice, Marie-France Doy-
henart, signale que « si cette visite 
concerne d’éventuelles nouvelles 
familles, les parents actuels ou an-
ciens, les élèves qui ont fréquenté 
l’école, sont aussi chaleureusement 
invités à découvrir les change-
ments ». 

À l’école Maurice-Harriet, trois en-
seignants, une aide maternelle et 
une dame de service accueillent 

une soixantaine d’élèves. La mater-
nelle bénéficie d’une organisation 
en immersion en langue basque. 
La fédération Euskal Haziak est par-
tenaire de cette journée afin de 
mettre en lumière la filière catholi-
que bilingue (parité horaires et im-
mersion) et de répondre aux ques-
tions des parents concernés. 

Le carnaval arrive 
Vendredi 17 février, le défilé costu-
mé, enfants et adultes, démarrera 
à 17 h 15 de l’école, pour s’arrêter au 
fronton, afin de présenter chants et 
danses de circonstances. Vers 18 
heures, San Pantzar sera brûlé de-
vant la Maison pour tous. Une 
bonne soupe chaude et autres 
pintxo seront à la disposition de 
toutes les personnes qui voudront 
se mêler à cette fête de carnaval. 
Joseph Maya

L’école Maurice-
Harriet s’active

HALSOU

Les enfants répètent déjà les danses du Carnaval. PHOTO J. M.

Le Club gramontois a réuni ses 
adhérents, samedi dernier, dans la 
salle polyvalente de Bidache, pour 
son assemblée générale annuelle. 
Axées sur la mise en place de la 
Communauté d’agglomération 
Pays basque, les interventions de 
Michel Dallemane, maire de la 
commune, puis de Jean-Jacques 
Lasserre, à la fois sénateur et prési-
dent du Conseil départemental, 
ont été suivies dans la concentra-
tion par les participants. 

Une nouvelle fois, les deux élus 
ont exprimé leurs craintes à propos 
d’une structure communautaire 
large dans une région Nouvelle-
Aquitaine très dilatée. Menaces sur 
le financement des associations et 
risques de pertes de compétence à 
l’échelon communal voire dépar-
temental, fondent leur sentiment 
d’inquiétude. « Malgré le gigan-
tisme de ces nouveaux espaces, il 
faut que la voix locale soit enten-
due », a dit Jean-Jacques Lasserre, 
qui a exprimé sa satisfaction de 
pouvoir s’adresser à un public sage. 

Accompagnée d’Arlette Descou-
bès, trésorière, la responsable de 
l’association aux 140 adhérents, Pe-
pita Galharret, a donné la parole à 
Mayie Leparoux, représentante dé-
partementale de Générations Mou-

vement qui regroupe les aînés ru-
raux. 

Bonne santé financière 
Elle a félicité le club pour son dyna-
misme et la force du lien entre ses 
membres. L’association bidachote 
riche en projets pour 2017 présente 
un beau bilan d’activités au titre de 
2016. Fête des tailleurs de pierre, re-
pas dit du chevreuil, sortie en cidre-
rie et voyage annuel au long cours 
témoignent, avec la Fête d’au-
tomne, d’une grande vitalité. L’ex-
cellente santé financière du club 

qui, outre une subvention munici-
pale substantielle, tire l’essentiel de 
ses recettes des adhésions et de l’or-
ganisation de ses événements, res-
sort du bilan comptable. 

Générosité et volontariat demeu-
rent le credo. La réussite de la Jour-
née de la solidarité, qui a regroupé 
400 participants, a profité à l’asso-
ciation Autisme 64 de Larceveau. 
Téléthon, Restos du cœur et Ban-
que alimentaire figurent enfin par-
mi les bénéficiaires de la générosi-
té de l’association. 
Jean Weber

Le Club gramontois 
resserre les liens

BIDACHE

Pepita Galharret a donné du rythme à l’assemblée générale  
du Club gramontois. PHOTO J. W.

La compagnie du Sans Souci, qui a 
reçu le Devos d’or de l’humour en 
2012, sera à la salle AIEC, ce samedi, 
à 21 heures, pour présenter « Album 
de famille ». À travers 21 chansons, 
c’est l’histoire d’une famille, de la 
naissance des enfants à leur départ 
pour la grande aventure de la vie. 

Dans un rythme effréné, « Album 
de famille » est une comédie enle-
vée qui emmène du rire aux larmes 
grâce à une histoire et des chan-
sons enthousiasmantes, émouvan-
tes et toujours entraînantes. Ils sont 
quatre. Deux femmes, deux hom-
mes. Ils s’aiment, se détestent. Ils ra-
content leur histoire, leurs histoi-
res de famille, ascendance, descen-
dance.  

De l’aîné au cadet, de l’ancêtre au 
petit dernier, la tribu, c’est parfois 
difficile à porter : des petits riens du 
quotidien aux grands secrets de 
leur lignée, d’un clan à l’autre, c’est 
toujours le même refrain. Ils pei-
nent à se parler, à communiquer 
alors ils chantent. 

Des mélodies communes 
De Michel Sardou à Georges Bras-
sens en passant par Claude Nouga-
ro, Michel Polnareff et bien d’autres 
étoiles de la chanson française, la 
compagnie du Sans Souci touche 
la corde sensible du spectateur. Au 
coin d’une mélodie, celui-ci se 
trouve ou se retrouve. 
J. M. 

Entrées : 12 €, 10 € réductions  
et adhérents, gratuit - de 15 ans.

Histoires de famille sur scène
CAMBO-LES-BAINS

Les quatre comédiens-
chanteurs arrivent à faire rire 
et pleurer à la fois. PHOTO DR

Une aide pour les jeunes 
USTARITZ Le service jeunesse d’Us-
taritz est partenaire de l’opération  
Sac ados, initiée par le Conseil régio-
nal. Dans ce cadre, il invite les jeunes 
de 16 à 25 ans ayant un projet de  
vacances à se manifester auprès  
du Point info jeunesse (PIJ) basé au  
centre Mailiarena. Une aide de 130 € 
pourra leur être apportée pour tout 
projet de vacances en France, et de 
250 € pour les départs en Europe.  
Renseignements au PIJ ou sur  
le site www.sacados.aquitaine.fr  
Contacts : Yannick, Victoire et Chris-

tine au 05 59 70 52 60, pij@usta-
ritz.fr, ou alors au 05 59 93 37 68  
et via jeunesse.sports@ustaritz.fr 

Portes ouvertes  
à Saint-Étienne 
ESPELETTE L’école Saint-étienne 
organise ses portes ouvertes ce same-
di, de 9 h 30 à 12 h. L’équipe ensei-
gnante accueillera les personnes  
désireuses de connaître les projets 
éducatifs et pédagogiques, et de  
visiter les lieux, et notamment le  
jardin potager.

DE VILLE 
EN VILLAGE

CAMBO 
Report de match de rugby.  
Le match de rugby Cambo-Léon, 
arrêté par l’arbitre, en raison des  
intempéries, dimanche 5 février, 
sera rejoué ce dimanche, sur le  
terrain de la Floride à Bayonne. 

BIDACHE 
Bidache Culture. L’association  
organisera une assemblée générale 
extraordinaire jeudi 23 février,  
à partir de 20 h, à la mairie de  
Bidache.

COMMUNES 
EXPRESS
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Saint-Jean-de-Luz/Ciboure

ARNAUD DEJEANS 
a.dejeans@sudouest.fr 

C
’est officiel depuis quelques se-
maines : les Cibouriens Lionel 
Coste (titulaire) et Jacques Sa-

les (suppléant) ont été élus au Conseil 
portuaire pour représenter les plai-
sanciers. Ces deux amoureux de 
voile espèrent bien faire bouger les li-
gnes. Mais dans un port où il vaut 
mieux éviter de faire des vagues, le 
défi est de taille. 

1 Installer des portiques 
devant les pontons 

Bateaux squattés ou dégradés, ma-
tériel volé, etc. « Cela fait des années 
que nous demandons l’installation 
de portiques fermés (avec badge), 
comme cela se fait dans de nom-
breux ports », compare Jacques Sa-
les en dégainant une lettre de 2009 
signée par l’ancienne présidente du 
syndicat de la baie, Michèle Alliot-
Marie, qui promettait le lancement 
d’une étude pour installer des por-
tiques et des caméras de sur-
veillance. Le projet s’est noyé au fond 
du port depuis. « Nous avons lancé 
une pétition pour demander le lan-
cement de ces travaux de sécurisa-
tion. Elle a été signée par 90 % des 
usagers », explique Lionel Coste, an-
cien conseiller municipal de Guy 
Poulou.  

La missive a d’ailleurs été remise 
aux deux maires de la baie ainsi 
qu’au président du syndicat, Jean-
François Irigoyen. « Nous allons bien-
tôt le rencontrer pour évoquer ce su-
jet. En espérant que des investisse-
ments seront programmés dans les 
années à venir », poussent les deux 
représentants des usagers, en rappe-
lant au passage que le prix des an-
neaux à Larraldenia a augmenté de 

20 % depuis 2009 pour un service 
identique. 

2 Les listes d’attente  
sont trop longue 

Jacques Sales a mis quatorze ans 
avant d’obtenir une place à Larralde-
nia. Il sait de quoi il parle : « Il n’y a 
pas assez de turnover sur ce port de 
plaisance. » D’après le Cibourien, il 
suffirait que le règlement soit appli-
qué à la règle pour que les anneaux 
se libèrent plus régulièrement. Lio-
nel Coste tempère : « Il y a eu des 
abus il y a quelques années. C’était 
la jungle. Les propriétaires reven-
daient leur bateau en même temps 
que leur place, ce qui était interdit. 
Mais ce n’est plus le cas au-
jourd’hui. » 

3 Augmenter la capacité 
d’accueil sur la baie 

Pour faire diminuer la liste d’attente 

(la durée moyenne est officiellement 
de dix années) à Larraldenia, les re-
présentants des plaisanciers mili-
tent pour une solution simple : aug-
menter le nombre d’anneaux sur la 

baie. 
Quand il était 
encore con-
seiller munici-
pal, Lionel Coste 
a beaucoup mi-
lité pour la cons-
truction d’un 
port de plai-
sance à Socoa. 
« Mais le projet 
est tombé à 
l’eau car il était 
surdimension-

né (250 anneaux) », précise le titu-
laire au Conseil portuaire. Qui n’a 
pas dit son dernier mot : « On peut en-
core améliorer l’existant à Socoa et 
installer des pontons au pied du fort 

avec un accès possible grâce à une 
écluse. » 

Lionel Coste a une autre idée : 
créer 70 places supplémentaires 
pour les voiliers dans le port de pê-
che : « Il y a la place pour ajouter quel-
ques pontons devant la Grillerie de 
sardines sans déranger les pêcheurs. 
On peut tout à fait cohabiter sans se 
marcher sur les pieds. » Mais pour 
cela, il faudra convaincre les autres 
membres du Conseil…   

D’autres places pourraient être 
créées, à terme, dans la Nivelle. Son ar-
gument phare repose sur la vitalité 
économique de la plaisance : « Par-
tout sur la façade atlantique, il y a 
une forte demande de création d’an-
neaux. Un bateau de 8 mètres, c’est 
l’équivalent d’une petite résidence 
secondaire. Et c’est bénéfique pour 
l’économie locale. Aussi bien pour 
les commerçants que pour le chan-
tier naval. »

Lionel Coste et Jacques Sales militent pour la sécurisation du port Larraldenia. PHOTO A. D.

PLAISANCE  
Les nouveaux 
représentants  
des plaisanciers  
au Conseil portuaire 
espèrent changer  
de vieilles habitudes

Ils veulent sécuriser l’accès 
aux bateaux de Larraldenia

COLLECTE DE SANG 
L’Etablissement français du sang 
organise deux collectes aux anciens 
tennis couverts : aujourd’hui et 
demain de 15 à 19 h. Toute personne, 
âgée de 18 à 70 ans, en bonne santé, 
peut donner son sang.  
Il est recommandé, le matin,  
de prendre une boisson chaude sucrée, 
des céréales, du pain ou des biscottes 
avec de la confiture avant le don.  
Il faut se munir de sa carte de donneur 
ou de sa pièce d’identité. Un délai  
de 56 jours est nécessaire entre deux 
dons de sang. 

BRADERIE DENEN ETXEA 
L’association caritative organise une 
grande braderie les 23, 24 et 25 février. 
Meubles, linge, vaisselle, livres,  
petit électroménager à petits prix.  
De 10 à 18 heures à la Grillerie du port. 
Renseignements au 05 59 26 47 28, 
 à Denen Etxea. 

THÉ DANSANT À BORDAGAIN 
Le CCAS et la Ville de Ciboure 
organisent un thé dansant à la tour  
de Bordagain le jeudi 16 février, 
 de 15 à 18 heures. Inscriptions au CCAS 
(13 rue Tournaco) jusqu’au 13 février.

EN BREF

AUJOURD’HUI 
Kanttu Goxoa. Douche et lavage 
du linge, de 9 h à 12 h les lundis, mardis, 
jeudis et vendredis au point accueil jour, 
16, avenue Larregui.  
Tél. 05 59 26 01 64. 

CIO. De 8 h 30 à 12 h 30, 36, 
boulevard Victor-Hugo. 
Tél. 05 59 26 34 70. 

Mission locale de Ciboure. 
Permanences les mardis et jeudis, de 
13 h 30 à 17 h dans les locaux du CCAS, 
au-dessus de la crèche municipale, 
13, rue François-Turnaco. 
Tél. 05 59 47 64 52. 

DEMAIN 
Déjeuner de L’UNC / AFN. Pour le 
déjeuner du dimanche 19 février de 
l’Union nationale des combattants, 
avec dégustation de galettes des Rois,  
à la tour de Bordagain, inscription  
et règlement dès à présent(25 €), à la 
permanence de Ciboure. 

France bénévolat Pays basque. 
Permanence tous les vendredis,  
de 14 h à 16 h au CCAS 13,  
rue François-Turnaco, à Ciboure.  
Renseignements au 05 59 23 99 46  
ou au 06 64 47 81 30. 

Centre de planification. Contracep-
tion et dépistage MST. De 8 h à 12 h, 
Centre hospitalier de la Côte basque. 
Tél. 05 59 51 46 64.

AGENDA

LE 
PIÉTON 
A croisé une congénère qui 
s’inquiète de l’installation de  
galets décoratifs sur le parking des 
Pyrénées. Ce n’est pas la première 
fois que les habitants d’Urdazuri  
et Fargeot s’émeuvent de l’arrivée 
de ces pierres non scellées.  
Qui pourraient être utilisées par  
des personnes mal intentionnées.

« Il y a la place 
pour ajouter 
des pontons 
devant la 
Grillerie  
de sardines 
sans déranger 
les pêcheurs »

AGENCE « SUD OUEST » 
28, boulevard Victor-Hugo,  
64 500 Saint-Jean-de-Luz. 
 
Rédaction-publicité. 
Tél. 05 40 39 70 95.  
Télécopie  : 05 40 39 70 99.  
Mail : saintjeandeluz@sudouest.fr  
Ouvert du lundi au jeudi, de 9 h à 12 h  
et de 14 h à 18 h  ; le vendredi, de 9 h  
à 12 h et de 14 h à 16 h. 
 
Abonnements. Tél. 05 57 29 09 33. 

Distribution du journal à domicile 
(portage). Pour recevoir « Sud 
Ouest » à votre domicile tôt le matin, 
sans supplément de prix, vous pouvez 
appeler au numéro suivant : 
05 57 29 09 33.

AGENDA

20b



Sud Pays basque  SUD OUEST Jeudi 9 février 2017

Le carnaval 2017 aura pour thème : 
« L’Amérique, le nouveau monde ». 
Ce rendez-vous débute en images 
avec l’exposition Dantza Izpiak, ins-
tallée à Ducontenia jusqu’au 26 fé-
vrier. Il se poursuivra avec la journée 
de l’ours (ce samedi), coup d’envoi 
des festivités, qui s’achèveront le 18 fé-
vrier avec le traditionnel Ihauteri Na-
gusia et le procès de San Pantzar. 

Cette semaine sera également 
ponctuée d’un défilé de mode, la pro-
jection d’un film, d’une soirée bingo, 
et d’animations pour enfants (ate-
liers de création de masques et de 
chapeaux). Coup d’envoi samedi, de 
10 h 30 à 17 heures : les troupes de Be-
giraleak défileront dans les rues, au 
marché et sur les places de Saint-Jean-
de-Luz. 

Ateliers et défilés 
Rendez-vous à 18 h 30 à la Grillerie 
des sardines pour un atelier de danse 
de la sorcière « Sorgin dantza » et de fa-
brication de chapeaux. Pour cela, les 
participants doivent se munir d’un 
drap blanc, de cintres et de journal. 
Possibilité de restauration sur place. 

Journée des enfants 
Rendez-vous mercredi 15 février à la vil-
la Ducontenia, à partir de 14 h 30 et ce, 
jusqu’à 17 heures pour un atelier de 
masques. Ouvert à partir de 9 ans, 
sur réservations au 05 59 51 61 65. Et à 
20 heures, c’est soirée cinéma à la 

Grillerie. Le film de Yannick Gallepie 
« À la hauteur de nos désirs » sera pro-
jeté. Prix libre. 

Repas américain 
Le collectif Moï Moï organise, à par-
tir de 19 heures, un bingo et un repas 
américain à la Grillerie le jeudi 16 fé-
vrier. 

Sorgin Gaua 
À partir de 20 heures, le vendredi 17, 
place de Ciboure : défilé, danses, 
mutxiko par Begiraleak, Polekeleke 
et Kiki and the red Kiketz, sous cha-
piteau. 

San Pantzar 
Le grand rendez-vous est fixé le same-
di 18 février. 16 heures : défilé depuis la 
place de Ciboure. 17 h 30 : procès de 
San Pantzar sur la place Louis-XIV 
(quelle marionnette sera brûlée cette 
fois ?). 19 heures : apéritif à la Grille-
rie. 21 heures : repas à la Grillerie ani-
mé par le duo Nat eta Watson. Réser-
vations au 06 32 53 39 17.  

Course à pied 
Cette année encore, les parents d’élè-
ves de l’ikastola de Saint-Jean-de-Luz or-
ganisent une course à pied le long de 
la baie (4,5 et 9 km) depuis la plage 
des flots bleus, le dimanche 19 février 
au matin. Inscriptions sur le site In-
ternet de Pays-basque organisation. 
A. D.

IHAUTERIAK La programmation débute ce week-
end. Le thème ? L’Amérique, le nouveau monde

C’est parti pour 10 jours 
de carnaval sur la baie

Le défilé est programmé le samedi 18 février. PHOTO ARCHIVES A. D.

Ils sont 33, âgés de 2 ans et demi à 
6 ans et font partie de l’école ma-
ternelle d’Amotz. Emmenés par 
Pantxika Artola, leur institutrice, 
ils s’inscrivent dans le contrat lo-
cal d’éducation artistique dont 
l’objectif est d’offrir aux jeunes du 
territoire un parcours nourri de 
rencontres avec des œuvres, de 
pratiques artistiques et de ré-
flexions menées avec les ensei-
gnants et les artistes, tout au long 
de leur scolarité. 

L’éducation artistique et cultu-
relle était l’un des axes forts du pro-
jet porté par l’ex-Communauté de 
communes Sud Pays basque. Elle 
a mis l’intervenante de théâtre Co-
rinne Lallemand, de la compagnie 
des Syrtes, en lien avec l’école ma-
ternelle et son enseignante, dési-
reuse de développer un atelier 
d’expression corporelle après l’ate-

lier musique de l’année scolaire 
précédente. 

La comédienne est convaincue 
que l’accès à la culture très jeune 
est un gage d’éveil et d’autonomie. 
Ce sont des histoires dont le héros 
est un renard, animal facétieux et 
rusé, qui ont nourri dans un pre-
mier temps les élèves, au cours des 
douze séances qui se sont dérou-
lées dans leur salle de classe. 

Un spectacle à Larreko 
Ils en ont retenu deux avant d’al-
ler s’initier à la gestuelle et au lan-
gage des animaux au parc anima-
lier de Sare. Objectif : se découvrir 
dans l’imitation d’un animal et 
évaluer leurs propres ressources 
dans leur production future.  

Celle-ci s’est matérialisée à l’es-
pace culturel Larreko, le temps 
d’un atelier ouvert au théâtre, où 

ils ont pu démontrer à leurs pa-
rents leur capacité à s’exprimer 
corporellement et oralement dans 
le cadre de deux saynètes dont le 
héros était leur goupil préféré. 

Des parents acteurs, eux aussi, 
qui se sont occupés de la sono, du 
montage du film retraçant l’aven-
ture artistique, de la décoration ou 
encore des costumes. Quand on 
joue à Larreko, une salle impres-
sionnante pour certains, il con-
vient de se donner un nom. Ces 
jeunes gens ont donc fondé la 
compagnie des Artistouilles dont 
on trouve la rime dans le cri de 
guerre qu’il pousse avant d’entrer 
en scène.  

Qui sait si, dans une vingtaine 
d’années, un artiste se produisant 
à la salle culturelle ne se revendi-
quera pas de son appartenance ? 
Thierry Jacob

Les jeunes artistes  
d’Amotz sur scène

SAINT-PÉE-SUR-NIVELLE

La toute nouvelle compagnie des Artistouilles, constituée de comédiens âgées de 2 à 6 ans. PHOTO DR

Saint-Jean-de-Luz/Ciboure – Sud Pays basque

DÉCOUVREZ LES NOUVELLES APPLICATIONS SUD OUEST
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LE MEILLEUR DE L’ACTUALITÉ PROCHE DE VOUS

SUR VOTRE TABLETTE ET SMARTPHONE

20c



SUD OUESTJeudi 9 février 2017

Hendaye/Txingudi

Le week-end dernier, la piscine tour-
nesol d’Irandatz a accueilli la troi-
sième édition du Meeting Masters. 
Samedi, 98 licenciés issus de 14 clubs 
des Pyrénées-Atlantiques, des Lan-
des, de Gironde, d’Ariège, des Hau-
tes-Pyrénées et d’Irun se sont affron-
tés sur onze courses individuelles et 
trois relais. 

De 16 heures à 20 h 30, les na-
geurs âgés de 20 à 86 ans ont enchaî-
né les épreuves, dans une ambiance 
sportive et conviviale, propre aux 
compétitions Masters. Les partici-
pants ont même bénéficié de la pré-
sence d’un DJ et d’un « photo booth » 
grâce au soutien de Nabaiji. Le soir, 
certains participants ont savouré un 

repas tapas organisé au club house 
Ondarraitz. Dimanche, c’était au 
tour des « avenirs », c’est-à-dire les na-
geurs et nageuses nés en 2008 et 
2007, ainsi que ceux nés en 2006, de 
participer aux épreuves du Natathlon 
départemental. 

Le bon bilan du CNH 
Près d’une centaine de nageurs ont 
plongé dans le bassin pour vivre des 
moments intenses teintés de joie, de 
soulagement, mais aussi de stress et 
d’excitation pour ceux qui décou-
vraient la compétition. À midi, les 
participants ont fait le plein d’éner-
gie et de vitamines au club house 
Ondarraitz avant les épreuves de 

l’après-midi. Outre les six nageuses 
et sept nageurs hendayais, six jeunes 
ont passé le dernier test de l’École de 
navigation française, le Pass’ Com-
pétition. De sorte qu’après validation 
de leur 100 mètres 4 nages, ils seront 
aptes à participer aux prochaines 
rencontres sportives. Pour le Club 

Nautique d’Hendaye, le bilan est po-
sitif avec « 17 médailles remportées, 
dont six victoires », se réjouit Alexan-
der Lachaise. La saison continue 
pour le club avec les prochaines 
échéances départementales, régio-
nales et interrégionales. 
É. A.

NATATION La compétition organisée par le Cercle 
des nageurs hendayais a rassemblé près  
d’une centaine de nageurs, samedi dernier

Le Meeting Masters prend de l’ampleur

La piscine a accueilli le troisième Meeting Masters d’Hendaye 
qui a eu beaucoup de succès. PHOTO É. A.

AUJOURD’HUI 
Tennis-Club. Rue Elissacilio,  
parc des sports Ondarraitz. 
Tél. 05 59 20 02 73. 

Elgar Bizi. Aides d’auxiliaire de vie 
et aides ménagères, de 9 h à 12 h et 14 h 
à 17 h, Centre d’accueil de l’autoport. 
Tél. 05 59 20 10 24. 

Centre nautique. École de voile 
légère, de 9 h à 12 h et 14 h à 18 h,  
tous les jours. Tél. 05 40 39 85 43. 

Yatch Club Sokoburu-Itsasoa.  
De 9 h à 12 h et 14 h à 18 h, tous  
les jours. Tél. 05 59 48 06 70. 

Club Pleine forme. Dojo municipal. 
Tél. 05 59 20 39 06. 

Mutxiko Elkartea. Cours de danses 
basques, débutants et perfectionne-
ment, de 20 h 30 à 22 h, au gymnase 
d’Irandatz à l’école primaire Ville. 
Tél. 05 59 20 21 96. 

Coworking Côte basque. Espace 
collectif de travail, d’animation, 
de formation et de réflexion pour les 
travailleurs principalement.  11, rue  
de l’Autoport, ZA des Joncaux.

AGENDA

LE 
PIÉTON 
Veut bien croire Ganix Grabières, 
conservateur du domaine 
d’Abbadia qui affirmait, mardi, 
avoir entendu le chant de l’Alyte, 
autrement appelé crapaud 
accoucheur. Un signe avant coureur 
de l’arrivée du printemps, au début 
duquel ce batracien entre dans sa 
période de reproduction. Attention, 
le Bipède n’est pas dupe et sait bien 
que l’arrivée de la belle saison ne 
signifie pas la fin du déluge. Mais 
voir la nature doucement reprendre 
vie va lui mettre du baume au cœur. 
Il espère que cela fera le même  effet 
à ses amis hendayais.

T
xabi Inza pratique le sport de 
balle le plus rapide au monde. Il 
grimpe aux murs, se couche sur 

le sol, saute, rattrape des boulets de 
canon et adore la cesta punta. Profes-
sionnel depuis quatre ans, il s’apprête 
à décoller pour Mexico qui a rénové et 
rouvert son fronton fermé depuis 
vingt-deux ans. 

Un destin prestigieux pour l’Hen-
dayais qui garde la tête froide : « Pas 
vraiment doué au départ, je suis arri-
vé là à force de travail et de persévé-
rance. J’ai la chance d’intégrer les plus 
grands tournois et de jouer avec les 
meilleurs du monde. Je me rends 
compte aujourd’hui que la différence 
de niveau est considérable entre les 
amateurs et les professionnels. » 

Du rugby à la pelote 
Toujours humble et exigeant avec lui-
même, ce grand pelotari d’1,88 m est 
également sapeur-pompier à Saint-
Jean-de-Luz et a obtenu un mi-temps 
de février à fin juillet : « Je vais alterner 
trois semaines à Mexico et une se-
maine à la caserne. La logistique n’a 
pas été facile à mettre en place et je re-
mercie le Sdis et mes collègues pour 
leur compréhension. » 

Quand il rentrera, il poursuivra les 
tournois avec le Jai Alai World Tour, 
un circuit professionnel auquel pren-
nent part les meilleurs pelotaris du 
monde, qui se déroule l’été. Puis il at-
taquera la Coupe du monde, en oc-

tobre. Né en 1983, Txabi Inza a com-
mencé la cesta punta sur la pointe des 
pieds, à l’âge de 15 ans. Il jouait au rug-
by au Stade Hendayais mais un jour, 
il a accompagné son cousin au jai alai 
de Saint-Jean de Luz. Il a immédiate-
ment quitté la pelouse pour la can-
cha. Formé par Philippe Etcheverry, il 
atteint vite le plus haut niveau ama-
teur et décroche en 2006 un titre de 
champion de monde à Mexico. 
L’aventure se poursuit au fronton de 
Miami où il part quelques mois 
comme professionnel. 

« Une belle vie, mais éreintante », 
soupire Txabi qui en revient blessé au 
genou et le moral à zéro, prêt à aban-
donner sa carrière de pelotari. Très 
soutenu par son entourage, il sur-
monte cette épreuve et devient sa-
peur-pompier professionnel comme 
son père dont il écoute toujours les 
sages conseils. Un passage à Bordeaux 
l’éloigne de la pelote mais nommé à 
la caserne de Saint-Jean de Luz, il re-
trouve vite la passion de la cesta pun-
ta. En 2010, l’Hendayais est de nou-
veau sacré champion du monde à 
Pau puis remporte, en 2013, la Coupe 
du monde amateur avant de décro-
cher, en 2014, la médaille d’argent au 
mondial de Mexico. 

Mexico, Mexico 
Une déception pour ce garçon jamais 
satisfait de ses prestations mais qu’il 
surmonte en redevenant puntiste 

professionnel. Il s’entraîne plus que 
jamais et avoue savourer la prépara-
tion physique. « Je considère que mon 
métier de pompier et la cesta punta 
sont complémentaires. Je m’entraîne 
pour les deux. Jouer avec les meilleurs 
me fait progresser et c’est déjà une vic-
toire. Mais je dois travailler le triple. » 

Il vit et joue à Gernika dans son 
« magnifique jai alai »  et fait partie de 
la Empresa Jai Alive basée à Fontarra-
bie et dirigée par Mikel Egiguren. Txa-
bi Inza doit maintenir une forme à 
toute épreuve. « La cesta punta est une 
discipline magnifique et spectacu-

laire. La pelote sort à plus de 
300 km/h, rebondit sur le frontice et 
revient à 200 km/h. Il faut continuer 
et essayer de gagner le point. » 

Les yeux brillants de Txabi s’assom-
brissent lorsqu’il évoque la situation 
de la discipline : « J’espère que Mexi-
co va redorer le blason de cette spé-
cialité, trop peu médiatisée. En France, 
notamment à Saint-Jean-de-Luz, il est 
impossible de remplir un jai alai 
toute l’année. Plus tard, je ferai la pro-
motion de la cesta punta dans les éco-
les. » 
Édith Anselme

C’est au fronton Belcenia que Txabi confie sa passion pour 
la cesta punta. PHOTO É. A.

PELOTE Le champion hendayais de cesta 
punta, Txabi Inza, doit s’envoler vers Mexico 
pour l’inauguration de son fronton rénové

Le Mexique 
à portée 
de pelote

« La cesta punta est le sport roi au 
Mexique, rien à voir avec Miami », 
s’enflamme Txabi Inza. L’Hendayais 
aime la ville de Mexico, au point d’y 
avoir un pied à terre. Il a hâte de dé-
couvrir ce fronton emblématique. 
« C’est le temple de la pelote. De 

style Art Déco, il fait 3 000 m2 et sa 
rénovation a coûté 50 millions de 
dollars. Son inauguration est un 
événement. » Txabi va vivre cette 
aventure mexicaine avec un cuadro 
de pelotaris, dont ses amis  
Éric Irastorza et Imanol Lopez.

« LE TEMPLE DE LA PELOTE »

RÉUNION PUBLIQUE 
Pour rappel, la société Kauffman & 
Broad présentera le chantier 
Hegoaldea lors d’une réunion 
publique, ce soir à 18 h 30 à la mairie 
(premier étage). 

CONCERT 
Le chanteur souletin Pier Pol Berzaitz 
livrera son répertoire lors d’une 
représentation, dimanche 19 février  
à 17 heures à l’église Saint-Vincent. 
L’auteur et compositeur, créateur de 
plusieurs pastorales, sera accompagné 
d’une petite formation orchestrale. 
Les arrangements et la direction 
artistique de ce concert sont assurés 
par Joël Merah. Infos et réservations 
sur le site www.orcb.fr

EN BREF
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Émeline Dumont est membre fon-
datrice de l’association Avenir Ga-
razi-Baigorri. Aujourd’hui, à 20 heu-
res, le cinéma Le Vauban projette-
ra le film « Qu’est ce qu’on attend », 
de Marie Monique Robin, à l’issue 
duquel un débat sera animé par 
l’association Bizi, représentée par 
Xavier Harlouchet, ainsi que l’asso-
ciation Avenir. Trois questions à 
Émeline Dumont. 

« Sud Ouest » Quel est l’objectif 
de l’association Avenir ? 
Émeline Dumont En 2011, nous 
avons créé cette association avec 
principal objectif de promouvoir 
le développement durable sur le 
territoire de Garazi-Baigorri auprès 
des citoyens et des élus. Nos actions 
ont notamment œuvré à la candida-
ture, en 2012, de la Communauté 
de communes à la démarche Terri-
toire à énergie positive (Tepos), pro-
posée par la Région Aquitaine, et 
permettant d’accéder à des subven-
tions importantes pour la réalisa-
tion de travaux favorisant les éco-
nomies d’énergie. La diminution 
des rejets de gaz à effet de serre et 
les économies d’énergie sont les 
conditions à la limitation du ré-
chauffement climatique, enjeu so-
cial et économique mondial. Nous 
regrettons que la démarche Tepos 
n’ait pas abouti et espérons que les 
élus, portés par les citoyens, présen-
teront une feuille de route. 

De quoi parle « Qu’est-ce-qu’on 
attend » ? 
Ungersheim, petite ville d’Alsace de 
2 200 habitants, s’est lancée dans 
la démarche de transition vers 
l’après-pétrole en décidant de ré-
duire son empreinte écologique. 

Pour la mettre en œuvre, la munici-
palité a lancé en 2009 un pro-
gramme de démocratie participa-
tive baptisé « 21 actions pour le 
XXIe siècle » qui englobe tous les as-
pects de la vie quotidienne (l’ali-
mentation, l’énergie, les transports, 
l’habitat…). 

Qu’attendez-vous du débat qui 
aura lieu ce soir ? 
Le film « Qu’est ce qu’on attend » in-
terpelle, car la commune alsa-
cienne en question ressemble à 

Saint-Jean-Pied-de-Port par sa popu-
lation, et met en place une organi-
sation vertueuse de la société en-
vers l’environnement. Les solutions 
et les changements à mettre en œu-
vre pour respecter les accords de la 
COP 21 sont connus. Reste à mobili-
ser les énergies humaines et à pas-
ser à la vitesse supérieure ici pour 
relever le défi global. Nous tenons à 
remercier l’association Garazikus à 
l’origine du débat autour du film 
de Marie-Monique Robin. 
Recueilli par Patrice Crusson

L’environnement  
dans le viseur du 7e Art

SAINT-JEAN-PIED-DE-PORT

Émeline Dumont participera au débat, ce soir, au Vauban. PHOTO P. C.

Rires, jeux et bonne humeur 
étaient au rendez-vous, samedi der-
nier, au centre paroissial de Mau-
léon, à l’occasion de la Journée des 
familles. Elles étaient près de 70 à 
venir participer aux jeux de socié-
té, à des ateliers de cuisine molécu-
laire, ou au concours de ping-pong. 

« Nous notons une très bonne 
ambiance générale pour cette jour-
née où les adultes ont pu se rencon-
trer pendant que les enfants 
jouaient ensemble. Notre objectif, ce-
lui de créer du lien social entre tous 
les participants, a vraiment été at-
teint lors de cette journée tout pu-
blic », a souligné Odile Jungas, con-
seillère en économie sociale et fa-
miliale. 

Prochain rendez-vous en avril 
Cet événement n’aurait pu être réa-
lisable sans l’étroite collaboration 
entre le Relais d’assistantes mater-
nelles (RAM) Goxoama, la média-
thèque, le Collectif souletin et le ser-
vice jeunesse de la Communauté 

Pays basque de Soule. La prochaine 
sortie organisée par le Collectif sou-
letin est prévue le 29 avril, à la Cité 
de l’océan, à Biarritz (1). 
Pierre-Alex Barcoïsbide 

(1) Le prix de cette sortie est fixé  
à 5 euros par personne. 
Les réservations peuvent se faire 
dès maintenant auprès d’Odile Jungas 
au 06 51 89 17 47.

Jouer   :   une   clé pour   les familles
MAULÉON-LICHARRE

L’atelier maquillage a été très prisé lors de la Journée  
des familles, organisée samedi dernier à Mauléon. PHOTO P.-A. B.

Vendredi 3 février vers 20 heures, un 
immense nuage de fumée s’échap-
pait des locaux de la brigade de gen-
darmerie de Baigorri, nécessitant 
l’intervention des pompiers du cen-
tre de secours de Baigorri et Ossès. 
Un gendarme se trouvait pris au 
piège des flammes et ne pouvait sor-
tir de son bureau. 

Sous les ordres du chef de centre 
des pompiers, les soldats du feu sont 
intervenus rapidement et ont réus-
si à circonscrire le feu et extraire le 
militaire en vue de sa prise en charge 
médicale. 

Exercice grandeur nature 
Cette histoire est évidemment fictive. 
Elle s’inscrit dans le calendrier an-
nuel d’exercice incendie réalisé par les 
pompiers en vue d’acquérir les bons 
gestes lors d’interventions, et répon-
dant aux obligations en termes de 
sécurité incendie pour les casernes 
gendarmerie. Cette opération qui a 
eu lieu sous les yeux des gendarmes, 
de leurs familles et du maire de la 
commune aura nécessité l’interven-
tion de trois véhicules et de 18 sa-
peurs-pompiers. À l’issue du débrie-
fing, tous les acteurs de cette soirée 
ont pu partager le verre de l’amitié. 
Xabi

Les pompiers  
éteignent un feu 
sous les yeux  
des gendarmes

SAINT-ÉTIENNE- 
DE-BAÏGORRY

Les soldats du feu sont 
intervenus rapidement pour 
extraire le militaire. PH. XABI

Vendredi 27 janvier, lors du conseil 
municipal, les élus ont réaffirmé leur 
refus de voir les compteurs d’électri-
cité existants, appartenant à la com-
mune, remplacés par les nouveaux 
compteurs Linky et ce, malgré le 
courrier de la sous-préfète d’Oloron-
Sainte-Marie, qui demandait au Con-
seil le retrait de sa délibération prise 
le 15 novembre 2016. Selon le Conseil 
municipal, « seul le tribunal admi-
nistratif pourrait l’annuler. Or, il n’y 
a, pour l’instant, aucune procédure 
en cours ». 

Tardets, terre d’accueil 
Il a ensuite été question des réfugiés. 
Très tôt, Tardets avait souhaité ac-
cueillir des migrants, mais le maire, 
Arnaud Villeneuve, est face à une 
« absence totale d’informations de 
la part des services de l’État quant à la 
venue prochaine de migrants » sur la 
commune. Une situation qui pousse 
le Conseil municipal à « se rappro-
cher » de l’association Bestearekin 
qui aide les familles déboutées du 
droit d’asile. 

Par ailleurs, le projet Maupasacq 
a été présenté. Une étude géophysi-
que sera menée sur le bassin de 
Mauléon pour observer l’activité sis-
mique et la transformation des chaî-
nes de montagnes. Sur les 450 cap-
teurs qui seront installés en Soule, 
quatre seront placés sur la com-
mune de Tardets. 

En fin de séance, le Conseil a modi-
fié les statuts du Syndicat intercom-
munal à vocation multiple (Sivom) 
de Haute-Soule, désormais en charge 
des travaux de voiries, du transport 
scolaire des élèves du premier degré, 
de la gestion du personnel intercom-
munal, et de l’organisation des ani-
mations et des activités sportives 
dans les communes membres. 
Audrey Jasa

La commune 
s’oppose aux 
compteurs Linky

TARDETS-SORHOLUS

Le Duo des non  
revient sur les planches 
L’association des parents d’élèves  
du RPI Arbouet-Arbérats-Domezain-
Aroue-Etcharry organise une soirée 
spectacle avec le Duo des non,  
samedi 25 février, dans la salle com-
munale de Domezain, à 21 heures. 
« Ça, c’est fait ! » est le nouveau 
spectacle du célèbre tandem  
comique qui connaît un  succès  
sur scène mais également sur les  
ondes, ou dans leurs nombreux  
passages télé (ils étaient les invités 
des « Années bonheur » sur France 2 
il y a quelques semaines).  
Ce spectacle sera l’occasion de re-
trouver tous les personnages déjan-
tés du pittoresque village de Bourca-
gneux : l’abbé Tayére, Christophe 
Moursebolle (joueur de rugby et  
entraîneur des cadets du club),  
le maire, Geneviève Marcassus,  
les employés municipaux… et bien 
d’autres !  
Le nombre de places étant limité,  
il est conseillé de prendre ses billets  
à l’office de tourisme de Saint Palais  
ou au bar Chortaya, à Arbouet. 
La représentation sera précédée de  
la retransmission du match France-
Irlande sur grand écran (avec buvette 
et grillades), à partir de 18 heures.

À DOMEZAIN- 
BERRAUTE

IRISSARRY 
Concert. Ce samedi 11 février,  
à 20 h 30, dans la salle Ospitalea, 
Xabaltx sera en concert afin de pré-
senter son nouvel album,  
« Loreak Askatu ». 

LAGUINGE-RESTOUE 
Pêche. L’Association agréée  
de pêche et de protection  
du milieu aquatique de Haute-
Soule (AAPPMA) Basaburua  
convie ses membres ainsi que  
tous les propriétaires riverains  
de Haute-Soule à son assemblée 
générale qui se tiendra  
samedi 18 février, à 18 h,  
à la salle Léon-Sallaber  
de Laguinge-Restoue. 

ST-JEAN-PIED-DE-PORT 
Vide-greniers de printemps.  
L’Association des parents d’élèves  
de l’école publique de Saint-Jean-
Pied-de-Port et Ispoure organise, 
dimanche 19 mars, de 8 h à 18 h,  
au marché couvert, son tradition-
nel vide-greniers de printemps. 
Pour toute réservation d’emplace-
ment, s’adresser par mail  
à apegubiak@hotmail.fr  
(prix de l’emplacement : 12 €).  
L’accueil des exposants se fera  
à partir de 7 h.

COMMUNES 
EXPRESS
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L
e festival Le Temps des mô-
mes est la version pour enfant 
du festival de danse Le Temps 

d’aimer. Comme chez les grands, la 
programmation est exigeante, re-
cherchée et permet de belles décou-
vertes, placées cette année sous le si-
gne de la métamorphose. « Un doux 
passe-temps à partager en classe ou 
en famille, pour le plaisir des yeux 
et du cœur », note son directeur ar-
tistique qui n’est autre que celui du 
Temps d’aimer : Thierry Malandain. 

Le premier spectacle, mardi soir 
à 19 heures au théâtre des Chimères, 
est une ode au vent : « L’Après-midi 
d’un fœhn » de la compagnie Non 
Nova. Le jeu de mot, qui a remplacé 
le faune dans la pièce crée par Nijins-
ki, donne le sens du souffle : la cho-
régraphie est assurée par des bon-
hommes faits de sacs plastiques. 
Phia Menard, qui signe cette pièce, 
sculpte l’espace avec les volutes de 
ces figurines légères, délicates 
comme des ballerines et replètes 
comme des voiles gonflées par la 
brise. 

Détricotage poétique 
Mercredi, à 17 heures, la métamor-
phose sera vestimentaire. La pièce 
« Pull-over » explore toutes les facet-

tes d’un tricot, le détournant, le défor-
mant, le détricotant… Enfiler un 
pull n’est pas un geste si anodin 
qu’on pourrait le croire… 

Samedi 18 février, premier jour des 
vacances scolaires, deux rendez-vous 
signés Marc Lacourt sont au pro-
gramme au Colisée. Ce danseur et 
chorégraphe s’intéresse à des objets 
familiers qui, bricolés, détournés, 
empilés ou désossés, vont devenir 

monstres ou princesses, beaux ou 
grotesques… L’après-midi, Marc La-
court animera un atelier danse pour 
grands-parents, parents et enfants. Il 
prolongera son spectacle pour que 
chacun puisse bricoler avec ses sou-
venirs et imaginer sa danse. 
V. F. 

De 8 à 12 euros. Billetterie : offices de 
tourisme et www.biarritz-culture.com

BIARRITZ À partir de mardi, le jeune public, dès trois ans, 
est convié au festival de danse Le Temps des mômes

Métamorphose 
pour les mômes

« L’après-midi d’un fœhn » : du vent dans les sacs plastiques. DR

Sortir
AUJOURD’HUI 

Concerts 
ANGLET 
Jazz. Avec Jacky Berecochea (bugle), Éric 
Lecordier (guitare) et Timo Metzemakers 
(contrebasse). À partir de 20 h 30.  
Entrée libre. Aux Écuries de Baroja. 
SAINT-JEAN-DE-LUZ 
Ensemble vocal. L’ensemble vocal  
Beltza Gorria de Saint-Jean-de-Luz reçoit la 
chorale féminine Buhaminak de Bayonne. 
À 19 h. À la chapelle Urdazuri. Entrée libre. 

Conférences 

BAYONNE 
Conférence-performance. « De Antoine 
Poncet, projet intitulé WWW ou digressions 
sur une toile d’araignée ». À partir de 
18 h 30. Entrée libre. À l’école d’arts, 3, 
avenue Jean-Darrigrand, amphi 100. Entrée 
libre. Internet : www.artistesetassocies.org. 
BIARRITZ 
« Les Trésors cachés du musée Bonnat-
Helleu de Bayonne ». Présentée par 
Sophie Harent, conservatrice du musée 
Bonnat-Helleu, proposée par l’Université  
du temps libre de Biarritz. À 16 h 15. Maison 
des associations, 2, rue Darrichon.  
Tarifs : participation non-adhérent, 5 €.  
Contact : UTLB. E-mail : utlb@free.fr 
Tél. 05 59 41 29 82. 

Pelote basque 

BIARRITZ 
Cesta punta. Coupe de France pro/am. 
À 21 h. Fronton couvert Euskal-Jaï, parc des 
sports Aguilera. Tarifs : 10 € ; moins de 
16 ans, 5 € ; moins de 10 ans, 2 €.  
Contact : Biarritz Athletic Club.  
Internet : www.cesta-punta.com 
Tél. 06 76 56 19 67. 

Spectacle 

HENDAYE 
Festival Solo en scène. « Le Délirium du 
papillon » par la compagnie Typhus Bronx. 
Théatre, du genre clown caustique, d’une 
durée de 60 minutes. À 20 h 30. À l’espace 
culturel Mendi-Zolan. Tarifs : 12 €, 6 €. 
Tél. 05 59 48 30 49. 

Théâtre 

BIARRITZ 
« Vilar sur le vif ». De Jean Vilar, proposée 
par les Amis du théâtre de la Côte basque.  
À 20 h 30. Colisée, avenue Sarasate.  
Tarifs : de 22 € à 9 €. Seconde 
représentation le lendemain, même heure 
et même endroit. Contact : Biarritz 
tourisme. 
Internet : www.biarritz.fr 
Tél. 05 59 22 44 66. 

Visite 

BAYONNE 
« Les Goûts de la Ville ». Quels aliments 
a-t-on consommé à Bayonne ? Évocation 
par période et par lieu, un mets ou un 
banquet. Petite traversée sensorielle dans 
l’histoire et les lieux. À partir de 12 h 30. 
Rendez-vous devant la maison Moulis,  
rue Port-de-Bertaco. Entrée libre. 
Tél. 05 59 46 09 00. 

DEMAIN 

Animations 
ANGLET 
Soirée tempête de neige. Animée par 
Mix Live 64. À partir de 21 h. À la patinoire. 
Tarifs : 4 €. 
BAYONNE 
Dîner-concert. Avec le chanteur David 
Olaizola. Au profit de l’association  
Handi-surf. À partir de 19 h. Maison des 
associations, 11, allée de Glain. Tarifs : 28 € 

Réservations au 07 78 84 83 08 
ou 06 08 75 44 20. 
BIARRITZ 
« Cinco Anos ». Soirée, vin tapas et poésie, 
au profit de l’association Idy Ka Keneya 20 h 
Colisée, avenue Sarasate. Tarifs : 5 € (plus 
conso). Contact : Théâtre du Versant. 
Internet : www.theatre-du-versant.com 
Tél. 05 59 23 02 30. 

Balade 

SAINT-JEAN-DE-LUZ 
Balade nature. D’Acotz à Erromardie  
par le sentier du littoral. Tout public.  
Lieu de rendez-vous donné à l’inscription 
au 05 59 74 16 18. De 9 h à 12 h 30 environ. 
Tarifs : participation libre. 

Concerts 

BAYONNE 
Baionan Bar Fest. Avec The Madcaps de 
Rennes (pop garage) et Throw down bones 
(noise rock), organisé par La Souche Rock. 
à partir de 22 h. Au Magnéto, 3,  
chemin de Mousserolles, square Lebas. 
Jazz. Avec le Big Band Côte Sud, composé 
de vingt musiciens, accompagné de 
Orlando « Maraca » Valle à la flûte, Orlando 
Poleo aux percussions et Reynier Silegas au 
chant A partir de 20 h 30. Au théâtre.  
Tarifs : 25 €, enfants, 18 €. 
Ska rock. Avec le groupe bayonnais 
Belarran Release Party. À partir de 21 h 30. 
Au Magneto. Entrée libre. 
BIARRITZ 
Daguerre + Run Caroline. À 21 h. Atabal, 
37 allée du Moura. Tarifs : de 6 € à 9 € ;  
sur place, 12 €. Contact : Atabal.  
Internet : www.atabal-biarritz.fr 
Tél. 05 59 41 73 20. 
Trio Belharra. Damaris Alsunard au piano, 
Yves Bouillier au violoncelle et Patrick 
Prunel au violon. À 20 h 30. Musée 
historique, rue Broquedis, Saint-Andrew’s. 
Tarifs : 15 € et 12 €.  
Contact : Musée historique. Internet : 
www.musee-historique-biarritz.fr 
Tél. 05 59 24 86 28. 

Conférences 

ANGLET 
« La sagesse est-elle possible ? ». 
Animée par Frédéric Schiffter, essayiste. 
À partir de 20 h 30. Entrée libre. Aux écuries 
de Baroja, 19, rue des Quatre-Cantons. 
BAYONNE 
« L’amitié dans les arts, de la 
Renaissance aux lumières ». Animée par 
Maurice Daumas, Université de Pau et des 
Pays de l’Adour. Organisée par l’Université 
du temps libre. À partir de 15 h.  
Au Musée basque, 37, quai des Corsaires.  
Tarifs : 5 € pour les non-adhérents. 
BIARRITZ 
« La Culture précolombienne ». 
Présentée par Sisy Certa, professeur, 
proposée par l’Université du temps libre de 
Biarritz. À 14 h 30, Maison des associations, 
2, rue Darrichon. Tarifs : participation,  
non adhérents, 5 €. Contact : UTLB. 
Tél. 05 59 41 29 82. 

Marché 

CAMBO-LES-BAINS 
Marché aux produits de bouche. À partir 
de 8 h jusqu’à 13 h. Dans la rue Chiquito. 

Spectacles 

BAYONNE 
Cirque Amar. Visite de la ménagerie 2 €. 
À partir de 20 h. Champ de foire, allées 
Paulmy. 
HENDAYE 
Festival Solo en scène. Confessions d’une 
femme hachée, par la compagnie Nanoua. 
Théâtre d’objets d’une durée  
de 45 minutes. 
À 20 h 30. À l’Espace culturel Mendi-Zolan. 
Tarifs : 12 €, 6 €. Tél. 05 59 48 30 49.

BIENTÔT 

Concerts 
BIDART 
Mutxiko. Animés par le groupe Patxi eta 
konpania. Le dimanche 12 février. À 11 h 30. 
Place de la Mairie. Entrée libre.  
Bidarten kantuz. Tout le monde chante.  
Le samedi 4 mars. À 11 h. Place de la Mairie. 
Entrée libre. Internet : www.bidart.fr 

Animation jeunesse 

HENDAYE 
L’océan textile. Créations textiles en mix-
média, pour les enfants de 8 à 12 ans,  
en français et en euskara, avec l’artiste 
Natacha Sansoz. Lieu de rendez-vous 
donné à l’inscription au 05 59 74 16 18.  
Du mardi 28 février au vendredi 3 mars. 

Concerts 

BIARRITZ 
Gérald de Palmas. Présente son nouvel 
album. Le mercredi 15 mars. À 20 h 30.  
Gare du Midi, avenue Foch. Contact : office 
de tourisme. Tél. 05 59 22 44 66. 

Danses 

BAYONNE 
Danses cubaines « Cubayonne ». 
Stages de danses cubaines de 11 h à 18 h. 
Soirée avec DJ Axel Cubadicto à 21 h, 

concert Angel yos y Mecanina Loca à 22 h, 
soirée DJ avec Axel Cubadicto de 23 h 30  
à 2 h. Le samedi 18 février. À la Maison  
des associations, 11, allée de Glain.  
E-mail : cubayonne@gmail.com.  
Internet : www.cubayonne.fr  
Tél. 07 60 34 78 61. 
Stage de danses cubaines de 13 h 30 à 17 h, 
after timba de 17 h à 21 h. Le dimanche 
19 février. À la Maison des associations. 
E-mail : cubayonne@gmail.com 
Internet : www.cubayonne.fr.  
Tél. 07 60 34 78 61. 
BIARRITZ 
« L’Après-midi d’un fœhn ». Dès 4 ans. 
Dans le cadre du « Temps des mômes », 
biennale de la danse jeune public. Le mardi 
14 février. À 19 h. Théâtre des Chimères, les 
Découvertes, 75, avenue du Maréchal-Juin. 
Tarifs : de 8 € à 12 €. Contact : office de 
tourisme. Tél. 05 59 22 44 66. 
« Pull-over ». Dès 3 ans. Dans le cadre  
du « Temps des mômes », biennale de la 
danse jeune public. Le mercredi 15 février.  
À 17 h. Colisée, avenue Sarasate.  
Tarifs : de 8 à 12 €. Contact : office de 
tourisme. Tél. 05 59 22 44 66. 
Tiondeposicom. Dès 6 ans. Dans le cadre 
du « Temps des mômes », biennale de la 
danse jeune public. Le samedi 18 février. 
À 17 h. Colisée, avenue Sarasate.  
Tarifs : de 8 € à 12 €. Contact : office de 
tourisme. Tél. 05 59 22 44 66. 

« Le Lac des cygnes ». Avec le Saint-
Petersburg Ballet Théâtre. Le dimanche 
19 février. À 16 h. Gare du Midi, avenue Foch. 
Contact : office de tourisme.  
E-mail : entractes-organisations@ 
wanadoo.fr 
« Celtic Legends ». Nouveau spectacle 
entièrement revisité. Le dimanche 26 mars. 
À 16 h. Gare du Midi, avenue Foch.  
Contact : office de tourisme. E-mai l : 
entractes-organisations@wanadoo.fr 
Mercedes Ruiz. Le spectacle « Déjame  
que te baile » est entièrement centré sur  
la danse andalouse. Le lundi 27 mars.  
À 20 h 30. Gare du Midi, avenue Foch. 
Contact : office de tourisme. E-mail : 
entractes-organisations@wanadoo.fr.  
Tél. 05 59 22 44 66. 

Opéras/opérettes 

BIARRITZ 
« Tosca ». Opéra en trois actes de 
Giacomo Puccini. Le jeudi 2 mars. À 
20 h 30. Gare du Midi, avenue Foch. 
Contact : office de tourisme. Tél. 
05 59 22 44 66. 
« Rusalka ». Sur grand écran HD, en 
différé (enregistré le 25 février) du 
Metropolitan Opera de New York, 
transmission sous-titrée en français. Le 
dimanche 5 mars. À 17 h. Gare du Midi, 
avenue Foch. Tarifs : 23 €, 17 € (hors frais de 
location), gratuit jusqu’à 18 ans. 

20f



 Pyrénées-AtlantiquesJeudi 9 février 2017SUD OUEST

LES 
SALLES 
ANGLET 

MONCINÉ  
Rue des Barthes. 
Tél. 0 892 686 606. 

Cinquante Nuances 
plus sombres (Int. -12 ans) 

14h / 16h30 / 19h / 22h 
Il a déjà tes yeux  
14h / 16h / 18h 
L'Ascension  
16h / 20h 
La La Land (Tout public) 

14h / 16h30 / 22h 
VO  19h30 
Le Cercle - Rings (Int. -12 ans) 

20h / 22h 
Le Misanthrope  
20h30 
Lego Batman, le film  
14h / 16h / 18h / 20h 
RAID Dingue  
14h / 16h / 18h / 20h / 22h 
Resident Evil : 
chapitre final (Int. -12 ans) 

22h 
Sahara  
16h 
Tous en scène  
14h / 18h 
Un sac de billes  
14h / 18h 
xXx : Reactivated  
22h 
BAYONNE 

CGR TARNOS 
RN 10. Tarnos. 
Tél. 0 892 68 85 88. 

Cinquante Nuances 
plus sombres (Int. -12 ans) 

14h / 15h15 / 16h30 / 18h / 
19h45 / 21h / 22h15 

Il a déjà tes yeux  
14h / 16h / 18h / 20h / 22h20 
L'Ascension  
13h45 / 16h / 18h / 20h / 
22h15 
La Grande Muraille  
3D : 20h / 22h15 
La La Land (Tout public) 

14h / 16h30 / 19h45 / 22h15 
Le Cercle - Rings (Int. -12 ans) 

13h45 / 16h / 20h10 / 22h15 
Lego Batman, le film  
13h45 / 18h 
3D  16h / 20h / 22h15 
RAID Dingue  
13h40 / 15h50 / 18h / 20h10 / 
22h15 
Resident Evil : 
chapitre final (Int. -12 ans) 

3D : 22h15 

Sahara  
13h30 / 16h / 18h 
Seuls  
14h / 16h / 18h / 20h / 22h15 
Tous en scène  
15h50 / 18h 
3D  13h40 / 20h10 / 22h20 
Un sac de billes  
13h40 / 15h50 / 18h / 20h10 
xXx : Reactivated  
3D : 13h45 / 18h 
L'ATALANTE 
7, rue Denis-Etcheverry. 
Tél. 05 59 55 67 70. 

Gimme Danger  
VO : 21h 
La La Land (Tout public) 
VO : 14h15 / 17h45 
L'AUTRE CINÉMA 
3, quai Amiral-Sala. 
Tél. 05 59 55 52 98. 

American Honey (Avert.) 

16h45 / 19h45 
Jackie  
16h30 / 20h30 
Lumière ! 
L'aventure commence  
18h30 
MÉGA CGR 
Allée de Glain. 
Tél. 05 59 59 90 90. 
http://www.cgrcine-
mas.fr/bayonne/ 

Cinquante Nuances 
plus sombres (Int. -12 ans) 

13h45 / 16h / 18h / 20h / 
22h20 
Demain tout commence  
13h45 
Il a déjà tes yeux  
13h45 / 22h20 

La La Land (Tout public) 
15h30 / 18h / 22h20 
VO  20h10 
Le Cercle - Rings (Int. -12 ans) 
18h / 20h15 / 22h30 
Lego Batman, le film  
13h45 / 18h15 
3D  16h / 20h20 
RAID Dingue  
13h45 / 16h / 18h / 20h15 / 
22h20 
Seuls  
14h / 16h / 20h10 / 22h20 
Tous en scène  
16h 
3D  13h45 / 18h 
Un sac de billes  
16h / 18h / 20h10 
xXx : Reactivated  
3D : 22h20 
BIARRITZ 

ROYAL 
8, av. Foch. 
Tél. 05 59 24 45 62. 
http://www.royal-biarritz.com/ 

American Honey (Avert.) 
VO : 16h10 
Crisis Hotline: 
Veterans Press 1  
VO : 20h 
Harmonium  
VO : 14h 
Jackie  
VO : 14h / 19h05 
La Communauté  
VO : 18h20 
Le Géant de fer  
15h45 
Les Confessions  
VO : 22h10 
Manchester by the sea  
VO : 14h 
Moonlight  
VO : 16h25 / 20h15 
Silence (AVERT.) 
VO : 17h15 / 20h55 
CAMBO-LES-BAINS 

L'AIGLON 
Rue du Docteur-Chatard. 
Tél. 05 59 29 95 07. 

Resident Evil : 
chapitre final (Int. -12 ans) 

20h30 
HASPARREN 

HARITZ BARNE 
7, rue Yats. 
Tél. 05 59 29 18 63. 

Neruda  
VO : 21h 
MAULEON-SOULE 

MAULE-BAÏTHA 
Rue Arnaud-de-Maytie. 
Tél. 05 59 28 15 45. 

RAID Dingue  
21h 
The Last Face (Int. -12 ans) 

VO : 21h 
SAINT-JEAN-DE-LUZ 

LE SÉLECT 
29, boulevard Victor-Hugo. 
Tél. 05 59 85 80 82. 

American Honey (Avert.) 

VO : 17h15 / 20h30 
Cinquante Nuances 
plus sombres (Int. -12 ans) 

17h30 / 21h15 
Jackie  
14h15 
La La Land (Tout public) 

14h30 
VO  18h30 
Le Misanthrope  
20h30 
Lego Batman, le film  
3D : 18h45 
Lumière ! 
L'aventure commence  
18h30 
Moonlight  
VO : 14h15 
RAID Dingue  
21h15 
Sahara  
16h30 
Seuls  
16h30 

Silence (Avert.) 

14h15 / 20h30 

Tempête de sable  

VO : 16h30 

Tous en scène  

14h15 

SAINT-JEAN-PIED-DE-PORT 

LE VAUBAN 
4, rue Renaud. 
Tél. 05 59 37 06 04. 

Qu'est-ce qu'on attend ?  

20h 

SAINT-PALAIS 

SAINT-LOUIS 
Rue du Fronton. 
Tél. 05 59 65 74 20. 

Paterson  

VO : 20h30 

Seuls  

20h30 

URRUGNE 

ITSAS MENDI - LA CORDE-
RIE 
29, rue Bernard-de-Coral. 
Tél. 05 59 24 37 45. 
http://cinemalacorde-
rie.wordpress.com/ 

Corniche Kennedy  

19h15 

Harmonium  

VO : 17h 

La Communauté  

VO : 21h 

Tempête de sable  

VO : 15h15 

 

 AP : avant-première. 

VO : version originale. 

AVERT. : des scènes, des propos ou des 

images peuvent heurter la sensibilité 

des spectateurs.

LES FILMS 
SORTIES NATIONALES 

AMERICAN HONEY 
Andrea Arnold. Avec Sasha Lane,  
Shia LaBeouf, Riley Keough (USA,  
Grande-Bretagne. 2 h 43. Avert.).  
Drame, comédie. 
Star, une adolescente, quitte sa famille 
dysfonctionnelle et rejoint une équipe  
de vente d’abonnements de magazines,  
qui parcourt le midwest américain en faisant 
du porte à porte. Aussitôt à sa place parmi 
cette bande de jeunes, dont fait partie Jake, 
elle adopte rapidement leur style de vie… 
BAYONNE (L’AUTRE CINÉMA). 
BIARRITZ (ROYAL). 
SAINT-JEAN-DE-LUZ (LE SÉLECT). 

CINQUANTE NUANCES 
PLUS SOMBRES 
James Foley. Avec Dakota Johnson,  
Jamie Dornan, Bella Heathcote  
(USA. 1 h 58. Int. -12 ans). Drame, 
érotique. 
C’est un Christian blessé qui tente de 
reconquérir Anastasia. Cette dernière exige 
un nouveau contrat avant de lui laisser une 
seconde chance. Mais une ombre surgit  
du passé de Christian et plane sur les deux 
amants, déterminée à détruire  
un quelconque espoir de vie commune. 
ANGLET (MONCINÉ). 
BAYONNE (CGR TARNOS, MÉGA CGR). 
SAINT-JEAN-DE-LUZ (LE SÉLECT). 

LE MISANTHROPE 
Clément Hervieu-Léger. (France. 3 h). 
Divers. 
En direct de la Comédie-Française, Alceste 
aime Célimène, une jeune femme mondaine 
éprise de liberté, mais rejette la société  
de bienséance à laquelle ils appartiennent. 
Hanté par un procès dont il redoute l’issue, 
Alceste se rend chez elle pour solliciter son 
aide… ANGLET (MONCINÉ). 
SAINT-JEAN-DE-LUZ (LE SÉLECT). 

LEGO BATMAN, LE FILM 
Chris McKay. Avec Will Arnett, Zach 
Galifianakis, Rayane Bensetti (USA, 
Danemark. 1 h 45). Animation. 
Il en rêvait depuis « La Grande Aventure 
Lego » : Batman est enfin le héros de son 
propre film ! Mais la situation a bien changé 
à Gotham et s’il veut sauver la ville des 

griffes du Joker, il lui faudra arrêter de jouer 
au justicier masqué et découvrir le travail 
d’équipe… ANGLET (MONCINÉ). 
BAYONNE (CGR TARNOS, MÉGA CGR). 
SAINT-JEAN-DE-LUZ (LE SÉLECT). 

SEULS 
David Moreau. Avec Sofia Lesaffre, 
Stéphane Bak, (France. 1 h 30). 
Fantastique. 
Leïla, 16 ans, se réveille en retard comme 
tous les matins. Sauf qu’aujourd’hui, il n’y a 
personne pour la presser. Où sont ses 
parents ? Tout le monde a disparu. Se 
pensant l’unique survivante d’une 
catastrophe inexpliquée, elle finit par croiser 
quatre autres jeunes. 
BAYONNE (CGR TARNOS, MÉGA CGR). 
SAINT-JEAN-DE-LUZ (LE SÉLECT). 
SAINT-PALAIS (SAINT-LOUIS). 

SILENCE 
Martin Scorsese. Avec Andrew Garfield, 
Adam Driver, Liam Neeson (USA, Italie, 
Japon, Mexique. 2 h 41. Avert.). Drame, 
historique. 
XVIIe siècle, deux prêtres jésuites se rendent 
au Japon pour retrouver leur mentor, le père 
Ferreira, disparu alors qu’il tentait de 
répandre les enseignements du catholicisme. 
BIARRITZ (ROYAL). 
SAINT-JEAN-DE-LUZ (LE SÉLECT). 

À L’AFFICHE 

CORNICHE KENNEDY 
Dominique Cabrera. Avec Lola Creton, 
Aïssa Maïga, Moussa Maaskri (France. 
1 h 34). Drame. 
Dans le bleu de la Méditerranée, les minots 
de Marseille défient les lois de la gravité. 
Filles et garçons plongent, s’envolent, 
prennent des risques pour vivre plus fort… 
URRUGNE (ITSAS MENDI - LA CORDERIE). 

CRISIS HOTLINE :  
VETERANS PRESS 1 
Ellen Goosenberg Kent. (USA. 0 h 47). 
Documentaire. 
Le quotidien des employés du Département 
des anciens combattants des États-Unis qui 
répondent au téléphone sur la hotline dédiée 
au suicide de vétérans. BIARRITZ (ROYAL). 

DEMAIN TOUT COMMENCE 
Hugo Gélin. Avec Omar Sy, Clémence 
Poésy, Gloria Colston (France. 1 h 58). 
Comédie, drame. 

L’histoire d’un homme qui se retrouve père 
du jour au lendemain. La traque de la mère 
du nourrisson, partie faire sa vie ailleurs, va le 
conduire à Londres où il devient cascadeur 
dans un show TV. BAYONNE (MÉGA CGR). 

GIMME DANGER 
Jim Jarmusch. Avec Iggy Pop, Ron 
Asheton, Scott Asheton (USA. 1 h 48). 
Documentaire. 
Apparu pour la première fois à Ann Arbor 
(Michigan) en pleine révolution contre-
culturelle, le style de rock’n’roll puissant et 
agressif des Stoogesa fait l’effet d’une 
bombe dans le paysage musical de la fin des 
années 60. BAYONNE (L’ATALANTE). 

HARMONIUM 
Kôji Fukada. Avec Tadanobu Asano, 
Mariko Tsutsui, Kanji Furutachi  
(Japon, France. 1 h 58). Drame. 
Dans une discrète banlieue japonaise,  
Toshio et sa femme Akié mènent une vie en 
apparence paisible avec leur fille. Un matin, 
un ancien ami de Toshio se présente à son 
atelier, après une décennie en prison. À la 
surprise d’Akié, Toshio lui offre emploi et 
logis. BIARRITZ (ROYAL). 
URRUGNE (ITSAS MENDI - LA CORDERIE). 

IL A DÉJÀ TES YEUX 
Lucien Jean-Baptiste. Avec Aïssa Maïga, 
Lucien Jean-Baptiste, Zabou Breitman 
(France. 1 h 35). Comédie. 
Paul est marié à Sali. Tout irait pour le mieux 
s’ils arrivaient à avoir un enfant. Jusqu’au 
jour où Sali reçoit l’appel qu’ils attendent 
depuis si longtemps : leur dossier d’adoption 
est approuvé. Il est adorable, il a 6 mois, il 
s’appelle Benjamin. Il est blond aux yeux 
bleus et il est blanc. Eux… 
ANGLET (MONCINÉ). 
BAYONNE (CGR TARNOS, MÉGA CGR). 

JACKIE 
Pablo Larraín. Avec Natalie Portman, 
Peter Sarsgaard, Greta Gerwig (USA. 
1 h 40). Biopic, drame. 
22 novembre 1963 : John F. Kennedy,  
35e président des États-Unis, vient d’être 
assassiné à Dallas. Confrontée à la violence 
de son deuil, sa veuve, Jacqueline Bouvier 
Kennedy, First Lady admirée pour son 
élégance et sa culture, tente d’en surmonter 
le traumatisme. BAYONNE (L’AUTRE CINÉMA). 
BIARRITZ (ROYAL). ST-JEAN-LUZ (LE SÉLECT). 

L’ASCENSION 
Ludovic Bernard. Avec Ahmed Sylla,  
Alice Belaïdi, Kevin Razy (France. 1 h 43). 
Comédie. 
« Pour toi, je pourrais gravir l’Everest ! ». 
Samy aurait mieux fait de se taire ce jour-
là… D’autant que Nadia ne croit pas 
beaucoup à des belles paroles. Par amour 
pour elle, Samy quitte sa cité HLM et part 
gravir les mythiques 8 848 mètres qui font 
de l’Everest le toit du monde… 
ANGLET (MONCINÉ). BAYONNE (CGR TARNOS). 

LA COMMUNAUTÉ 
Thomas Vinterberg. Avec Trine Dyrholm, 
Ulrich Thomsen, Helene Reingaard 
Neumann (Danemark, Pays-Bas, Suède. 
1 h 51). Drame. 
La vie dans une collectivité académique 
dans les années 70 au Danemark. Une 
histoire inspirée de la propre expérience  
du réalisateur Thomas Vinterberg. 
BIARRITZ (ROYAL). 
URRUGNE (ITSAS MENDI - LA CORDERIE). 

LA GRANDE MURAILLE 
Yimou Zhang. Avec Matt Damon, Jing 
Tian, Pedro Pascal (USA, Chine. 1 h 44). 
Aventure, historique, fantastique. 
L’ultime combat qu’une faction armée 
d’élite livre au nom de l’humanité sur les 
remparts de la muraille la plus célèbre du 
monde. BAYONNE (CGR TARNOS). 

LA LA LAND 
Damien Chazelle. Avec Ryan Gosling, 
Emma Stone, John Legend (USA. 2 h 08. 
Tout public). Comédie musicale, romance. 
Au cœur de Los Angeles, une actrice en 
devenir prénommée Mia sert des cafés entre 
deux auditions. De son côté, Sebastian, 
passionné de jazz, joue du piano dans des 
clubs miteux pour assurer sa subsistance. 
Tous deux sont bien loin de la vie rêvée à 
laquelle ils aspirent… ANGLET (MONCINÉ). 
BAYONNE (CGR TARNOS, L’ATALANTE, 
MÉGA CGR). SAINT-JEAN-DE-LUZ (LE SÉLECT). 

LE CERCLE - RINGS 
F. Javier Gutiérrez. Avec Matilda Lutz,  
Alex Roe, Vincent D’Onofrio (USA. 1 h 42. 
Int. -12 ans). Épouvante-horreur. 
Une jeune femme s’inquiète pour son petit 
ami lorsqu' il commence à s’intéresser aux 
mystères entourant une vidéo censée tuer 

celui qui la regarde 7 jours après l’avoir 
visionnée… ANGLET (MONCINÉ). 
BAYONNE (CGR TARNOS, MÉGA CGR). 

LE GÉANT DE FER 
Brad Bird. Avec Eli Marienthal, Vin Diesel, 
Jennifer Aniston (USA. 1 h 25). Animation, 
action, aventure, science-fiction. 
Quelque chose de gigantesque se profile à 
l’horizon. Hogarth Hugues vient tout juste  
de sauver un énorme robot tombé du ciel.  
Le jeune Hogarth a désormais un très grand 
ami et un problème encore plus grand : 
Comment garder secrète l’existence d’un 
géant de 15 m, mangeur d’acier ? 
BIARRITZ (ROYAL). 

LES CONFESSIONS 
Roberto Andò. Avec Toni Servillo, Daniel 
Auteuil, Connie Nielsen (Italie, France. 
1 h 40). Drame, thriller. 
Quelque part en Allemagne des dirigeants 
politiques du G8 et le directeur du FMI se 
réunissent en vue d’adopter une manœuvre 
secrète aux lourdes conséquences. Mais tout 
ne va pas se dérouler comme prévu à cause 
du décès du directeur du FMI. 
BIARRITZ (ROYAL). 

LUMIÈRE ! 
L’AVENTURE COMMENCE 
Thierry Frémaux. Avec Thierry Frémaux, 
Auguste Lumière, Louis Lumière (France. 
1 h 30). Documentaire. 
En 1895, les frères Lumière inventent le 
cinématographe et tournent parmi les tout 
premiers films de l’histoire du cinéma. Mise 
en scène, travelling, trucage ou remake, ils 
inventent aussi l’art de filmer. 
BAYONNE (L’AUTRE CINÉMA). 
SAINT-JEAN-DE-LUZ (LE SÉLECT). 

MANCHESTER BY THE SEA 
Kenneth Lonergan. Avec Casey Affleck, 
Michelle Williams, Kyle Chandler (USA. 
2 h 18). Drame. 
L’histoire de la famille Chandler, famille de 
classe ouvrière du Massachusetts. Après la 
mort subite de Joe son frère ainé, Lee 
devient le tuteur légal de son neveu. Lee doit 
faire face à un passé tragique qui l’a séparé 
de sa femme Randi ainsi que de la 
communauté où il est né et a été élevé. 
BIARRITZ (ROYAL).

Dernières séances pour « Manchester by the sea ». PHOTO DR 
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URGENCES 
Samu 15 
Urgence main BAB 05 59 59 00 00 
Urgence main Sud Aquitaine  
05 59 44 31 31 
Numéro d’urgence européen 112 
Sapeurs-pompiers 18 
Police/gendarmerie 17 
SOS vétérinaires 18 
Fédération SOS amitié France  
05 59 02 02 52 
Observatoire des violences  
envers les femmes 
7 jours/7, 24 h/24, tél. 05 59 46 40 86 

HÔTELS DE POLICE 
Bayonne 
6, rue de Marhum, 05 59 46 22 22 
Biarritz 
avenue Joseph-Petit, 05 59 01 22 22 
Saint-Jean-de-Luz 
Commissariat Donibane, avenue André-
Ithurralde, 05 59 51 22 22 

OFFICES 
DE TOURISME 
Les Aldudes, 05 59 37 55 52 
Anglet, 05 59 03 77 01 
Arcangues, 05 59 43 08 55 
Ascain, 05 59 54 00 84 
Bayonne, 05 59 46 09 00 
Biarritz, 05 59 22 37 10 
Bidache, 05 59 56 03 49 
Bidarray, 05 59 37 74 60 
Bidart, 05 59 54 93 85 
Cambo-les-Bains, 05 59 29 70 25 
Ciboure, 05 59 47 64 56 
Guéthary, 05 59 26 56 60 
Hasparren, 05 59 29 62 02 
Hendaye, 05 59 20 00 34 
La Bastide-Clairence, 05 59 29 65 05 
Mauléon, 05 59 28 02 37 
St-Étienne-de-Baïgorry, 05 59 37 4728 
Saint-Jean-de-Luz, 05 59 26 03 16 
Saint-Jean-Pied-de-Port, 05 59 37 03 57 
Saint-Palais, 05 59 65 71 78 
Saint-Pée-sur-Nivelle, 05 59 54 11 69 
Sare, 05 59 54 20 14 
Tardets, 05 59 28 51 28 
Urrugne, 05 59 54 60 80. 

OÙ JETER 
SES DÉCHETS 
Anglet 

Pont de l’Aveugle, 17, avenue de l’Adour 
Lundi au samedi, de 8 h à 12 h 45et de 13 h 30 
à 18 h ; dimanche, de 9 h à 12 h ; jours fériés  
de 8 h à 12 h (sauf 1er mai, 25 décembre  
et 1er janvier). 

Arcangues 
Bizi Garbia, lieu dit Othe-Xuria,  
chemin D 755 
Lundi et samedi, de 9 h à 12 h et 13 h à 18 h ; 
mardi au vendredi, de 14 h à 18 h. 

Ascain 
Zone artisanale Larre-Lore 
Lundi et mercredi, de 14 h à 17 h ; samedi,  
de 9 h à 12 h. 

Bayonne 
Saint-Frédéric, av. Corsaire-Soustra 
Lundi à samedi, de 8 h à 12 h 45 et de 13 h 30 
à 18 h ; dimanche, de 9 h à 12 h (fermé fériés). 
Service des encombrants 
(Électroménager) secteur BAB 05 59 57 00 00 
(appeler 2 à 3 jours avant le ramassage). 

Biarritz 
Déchetterie de Ranquine,  
avenue Borde-d’André 
Lundi au samedi, de 8 h à 12 h 45 et de 13 h 30 
à 18 h ; dimanche, de 9 h à 12 h (fermé fériés). 

Bidart 
Bizi Garbia, ZA de Bassilour 
Du mardi au vendredi, de 14 h à 18 h ; lundi 
et samedi de 9 h à 12 h et de 13 h à 18 h. 

Briscous 
ZA Mendiko Borda, route de Hasparren 
Lundi et mercredi, de 15 h à 19 h ; vendredi, 
de 10 h à 12 h 30 et de 15 h à 19 h ; samedi, 
de 10 h à 12 h 30 et de 14 h à 18 h. 

Guéthary 
Déchetterie de Cénitz 
Lundi et mercredi, de 9 h à 12 h et samedi,  
de 14 h à 17 h. 

Hélette 
Déchetterie, route d’Iholdy 
Mardi et jeudi, de 16 h à 19 h ; samedi, de 10 h  
à 12 h et de 13 h à 17 h. 

Hendaye 
Déchetterie, ch. de Chacamarteguia 
Lundi au samedi, de 8 h 30 à 12 h et 13 h 30 
à 18 h ; dimanche, de 9 h à 12 h. 

Itxassou 
Déchetterie de la CdC Errobi,  
ZA Alzuyeta 
Lundi, jeudi et vendredi de 14 h à 18 h, 
mercredi et samedi de 9 h à 12 h et de 14 h 
à 18 h, fermée le dimanche et les jours fériés. 

Lahonce 
Déchetterie de la CdC Nive-Adour, 
RD 261 lieu-dit La Carrière 
Mardi, jeudi et samedi de 9 h à 12 h et de 14 h 
à 18 h. 

Mauléon 
Déchetterie 
Lundi de 14 h à 18 h, mardi à vendredi de 10 h  
à 12 h et de 14 h à 18 h, samedi, de 10 h à 15 h. 

Saint-Étienne-de-Baïgorry 
Route de Saint-Martin-d’Arrossa 
tél. 05 59 37 43 66 
Mardi, de 8 h 30 à 12 h ; jeudi, de 14 h à 
17 h 30 ; samedi, de 8 h à 12 h et de 14 h à 17 h. 

Saint-Jean-de-Luz 
Bizi -Garbia, vieille route de Saint-Pée 
Lundi et samedi, de 9 h à 12 h et de 13 h à 18 h ; 
mardi au vendredi, de 14 h à 18 h. 

Saint-Jean-Pied-de-Port 
Déchetterie de CdC Bustince-Iriberry, 
CD 933, route de Saint-Palais 
Mardi et mercredi, de 14 h à 18 h ; samedi,  
de 8 h à 12 h et de 14 h à 17 h. 

Saint-Pée-sur-Nivelle 
Bizi Garbia, RD 3 
Lundi et samedi, de 9 h à 12 h et de 13 h à 18 h ; 
mardi au vendredi, de 14 h à 18 h. 

Souraïde 
Déchetterie de la CdC Errobi, RD 918 
Mardi de 9 h à 12 h, mercredi de 14 h à 18 h, 
vendredi de 14 h à 18 h, samedi de 9 h à 12 h  
et de 14 h à18 h, fermée le dimanche et les jours 
fériés. 

Tardets 
Déchetterie 
Lundi et vendredi, de 9 h à 11 h 30, mercredi  
et samedi, de 10 h à 12 h et de 14 h à 18 h. 

Tarnos - Boucau 
Déchetterie, avenue du 1er-Mai 
De 8 h à 12 h et 13 h 15 à 18 h. 

Urrugne 
Déchetterie de Laburrenia,  
chemin d’Etxan-Borda 
Du lundi au samedi, de 8 h 30 à 17 h 30 
et le dimanche, de 9 h à 12 h. 

Urt 
Déchetterie du chemin de la Gare 
Lundi et jeudi, de 16 h 30 à 18 h et le samedi 
de 14 h à 16 h. 

Ustaritz 
Déchetterie de la CdC Errobi,  
route de Villefranque 
Lundi et vendredi de 9 h à 12 h, mardi de 14 h 
à 18 h, jeudi et samedi de 9 h à 12 h et de 14 h 
à 18 h fermée le dimanche et les jours fériés. 

Villefranque 
Déchetterie de la CdC Nive-Adour,  
RD 137 après la ZA Duboscoa 
Lundi et samedi de 9 h à 12 h et de 14 h à 18 h, 
mercredi et vendredi de 14 h à 18 h. 

MARCHÉS 
Anglet 

Marché de Quintaou, esplanade  
de Quintaou 
Tél. 06 22 78 30 98. Tous les jeudis 
et dimanches matin. 
Puces de Quintaou 
Marché à la brocante de particuliers  
et professionnels le 4e samedi du mois, 
esplanade de Quintaou. Tél. 06 87 01 72 25 
Mail : contact@agora-evenements.fr 
Renseignements sur www.puces-
quintaou.com 
Brocante des Cinq Cantons 
Exposants professionnels le premier dimanche 
de chaque mois, place du Général-Leclerc,  
de 8 h à 18 h. Tél. 05 58 89 18 29. 

Bayonne 
Halles 
Du lundi au vendredi, de 7 h à 13 h 30. Samedi, 
de 6 h à 13 h 30. Dimanche, de 8 h à 13 h 30. 
Type : commerces alimentaires 
Carreau des Halles, les quais  
et les ponts 
Marché de gros des maraîchers : le samedi  
à partir de 4 h en été, de 5 h en hiver jusqu’à 13 h 
autour des Halles. 
Marché de détail fruits et légumes,  
petits producteurs : le samedi de 7 h à 13 h. 
Forains, revendeurs : le samedi de 7 h à 13 h. 
Place de la République 
Chaque vendredi de 7 h à 13 h. 
Type : commerces non alimentaires 
exclusivement. 
Place du Marquisat, boulevard  
Jean-d’Amou 
Chaque vendredi de 7 h à 13h. 
Type : commerces alimentaires exclusivement. 
Place des Gascons 
Chaque mercredi de 7 h à 13 h. 
Type : commerces alimentaires  
et non alimentaires. 
Marché du Polo-Beyris 
Chaque vendredi de 7 h à 13 h. 
Type : commerces alimentaires et non 
alimentaires. 
Pêcherie des Allées Marines 
Tous les matins sauf le dimanche. 
Type : pêcheurs professionnels locaux 
exclusivement. 

Biarritz 
Halles 
Rue des Halles. Ouverture 7 jours/7,  
de 7 h à 13 h 30. 
Type : commerces alimentaires 
Marché de Biarritz 
Devant les halles. 
Type : vêtements, produits alimentaires et 
artisanaux, bazar, boissons, fleurs, livres, 
poissons, etc. Tous les jours, de 8 h à 13 h. 
Iraty 
Rue de la Négresse. Le vendredi, de 8 h à 14 h. 
Type : commerces alimentaires  
et non alimentaires. 

Bidart 
Place du village 
Produits frais, tous les samedis matin,  
de 9 h à 13 h. 

Boucau 
Place Gabriel-Peri. Samedi, de 8 h à 12h30. 

 Ciboure 
Place Camille-Jullian 
Toute l’année, le dimanche, de 8 h à 13 h. 

Saint-Jean-de-Luz 
Halles 
En centre-ville, boulevard Victor-Hugo, les 
Halles sont ouvertes tous les jours de 7 h à 13 h,  
tous les matins, toute l’année. 
Autour des Halles 
Un marché alimentaire a lieu autour des halles 
les mardis et vendredis matin toute l’année  
et le samedi matin, en juillet et août. 

Hendaye 
Place de la République 
Toute l’année, le mercredi matin, de 8 h 30  
à 12 h 30, sur la place de la République 
(mairie), en centre-ville. 
Place Sokoburu 
Toute l’année, le samedi matin, de 8 h 30  
à 12 h 30, sur la place Sokoburu (face au port  
de plaisance), quartier Plage. 
Durant les mois de juillet et août 
viennent s’ajouter trois autres 
marchés : 
Tous les lundis soir, de 19 h 30 à 23 h 30,  
sur le boulevard de la Mer (marché artisanal). 
Tous les mardis, de 9 h à 19 h 30,  
sur le rond-point du Palmier (boulevard 
Leclerc) : Les Rendez-vous du Palmier  
(foires gastronomiques). 
Tous les jeudis soir, de 20 h à minuit, sur la 
place Sokoburu (face au port de plaisance) : 
les Jeudis du Port (marché nocturne). 
La brocante a lieu le 4e dimanche  
de chaque mois, place Sokoburu. 

PISCINES 
Anglet 

El Hogar. 54, rue de Hausquette. 
05 59 57 10 90. 
Lundi, mardi, mercredi, jeudi, de 12 h à 13 h 30 
et de 14 h à 20 h ; vendredi, de 12 h à 16 h 45 et 
de 17 h 15 à 22 h (à partir de 17 h 15, réservé aux 
adultes) ; samedi, de 12 h à 14 h 30 et de 15 h 
à 20 h ; dimanche, de 9 h à 12 h 30. 
Sortie du bain : 15 min avant la fermeture. 
Tarifs : entrées enfants, 1,40 € ; carte 
abonnement de 10 entrées enfants, 10 € ; 
entrées adultes, 2,60 € ; carte abonnement  
de 10 entrées adultes, 21 € ; 1 leçon de natation 
(entrée comprise), 7 € ; 10 leçons de natation 
(entrées comprises), 60 €. 

Bayonne 
Lauga. 05 59 57 09 19. 
Horaires : du lundi au vendredi, de 12 h à 14 h et 
de 18 h 30 à 20 h (nageurs en ligne 
uniquement), de 14 h à 18 h 15 (tout public). 
Fermeture samedis et dimanches. 
Tarifs : entrée adultes (à partir de 16 ans), 
2,40 € ; entrée enfants (moins de 16 ans), 
1,40 €. Tarif réduit (étudiants et comité 
d’entreprise), 2 € (1 € pour les moins de 16 ans). 
Gratuit pour les - 3 ans. Demi-tarif pour les 
personnes domiciliées à Bayonne et justifiant 
d’un avis de non-imposition : 1,20 € pour les 
adultes et 0,70 € pour les moins de 16 ans. 
Cartes 10 entrées pour un adulte, 20 €. Carte 
10 entrées pour un enfant -de moins de 16 ans, 
12 €. 
Forfait juillet-août pour enfants 
de moins de 16 ans, 20 € (réservé aux 
Bayonnais). 
Centre aquatique. 05 59 93 93 23. 
Horaires : du mardi au vendredi, de 10 h à 20 h ; 
samedi et dimanche, de 10 h à 18 h 15. Ouvert le 
jeudi 14 juillet, de 10 h à 18 h. 
Tarifs : entrée adultes (à partir de 16 ans), 3 €. 
10 entrées, 24 €. Entrée enfants (moins de 
16 ans), 2 € ; 10 entrées, 16 €. Tarif réduit 
(étudiants et comité d’entreprise), 2,50 € 
(1,50 € pour les moins de 16 ans). Demi-tarif 
pour les personnes domiciliées à Bayonne et 
justifiant d’un avis de non-imposition : 1,50 € 
pour les adultes et 1 € pour les moins de 16 ans. 
Forfait juillet-août pour enfants 
de moins de 16 ans : 20 € (réservé aux 
Bayonnais) 

Biarritz 
Piscine municipale. Boulevard 
De-Gaulle. 05 59 22 52 52 
ou www.biarritz.fr 
Lundi, de 11 h 30 à 18 h 30. Aquagym, de 14 h 
à 14 h 45. Jardin aquatique, de 15 h à 17 h. 
Mardi et vendredi, de 10 h à 20 h 30. Aquagym, 
de 19 h 30 à 20 h 15. Jardin aquatique, de 
10 h 15 à 11 h 45 et de 14 h 30 à 19 h 15. 
Mercredi et jeudi, de 10 h à 19 h. Jardin aquatique, 
de 10 h 15 à 11 h 45 et de 14 h 30 à 18 h. 
Samedi, de 10 h à 12 h 30 et 14 h 30 à 18 h 30. 
Jardin aquatique, de 10 h 15 à 12 h et de 14 h 30 
à 18 h. 
Dimanche, de 9 h à 12 h 30. 

Jardin aquatique, de 9 h à 12 h. 
Bonnet obligatoire pour tous les baigneurs. Slip 
de bain obligatoire (shorts et bermudas 
interdits). Le bain à remous, le sauna et le 
hammam sont réservés aux personnes de plus 
de 18 ans. 
Piscine Plan-Cousut, 5, route 
d’Arcangues. 06 08 03 47 45 
Initiation aquatique à partir de 4-5 ans : 
lundi de 17 h à 17 h 30, jeudi de 17 h 30  
à 18 h, samedi de 16 h à 16 h 30. 
Leçons de natation 4 nages à partir de 6-7 ans : 
lundi de 18 h 30 à 19  h, jeudi de 18 h à 18 h 30, 
samedi de 16 h 30 à 17 h. 
Leçons de natation 4 nages à partir de 13 ans 
(ados, adultes) : lundi de 19 h à 19 h 30, jeudi, 
de 19 h 30 à 20 h ; samedi, de 15 h à 15 h 30. 
Aqua palming : lundi de 18 h 30 à 19 h 30, jeudi 
de 19 h 30 à 20 h 30, samedi de 15 h à 16 h. 
Gym tonique : lundi de 19 h 30 à 20 h 30 ; mardi 
de 12 h 30 à 13 h 30 ; jeudi de 18 h 30 
à 19 h 30 ; samedi de 17 h à 18 h. 
Tarifs : adultes, 2,50 € ; enfants, 1,20 €.  

Bidache 
Piscine municipale.  Allée du Parc des 
sports. 05 59 56 05  11. 
Tous les jours, de 11 h à 13 h et de 15 h à 20 h; 
Dimanche, de 15 h à 19 h. 

Hasparren 
Piscine municipale. Route des Cimes. 
05 59 29 60 00.  

Hendaye 
Piscine municipale Irandatz, 
14, rue Santiago. 05 59 20 71 22. 
Du lundi au samedi, de 14 h à 19 h. 

Saint-Étienne-de-Baigorry 
Piscine municipale., 
route de Saint-Jean-Pied-de-Port. 
05 59 37 40 71. 

Saint-Jean-de-Luz 
Piscine sports et loisirs, route d’Ascain.  
05 59 26 15 15. 
Lundi, mercredi, jeudi, samedi et dimanche, de 
9 h 30 à 19 h ; mardi et vendredi, de 9 h 30 à 
22 h. Plein tarif : entrée individuelle adultes, 
4,40 € ; 3-16 ans, 3,40 € ; gratuit pour les moins 
de 3 ans. 

Saint-Palais 
Piscine Donaiki, 
9, avenue Frédéric de Saint-Jayme. 
05 59 65 71 96. 

Soule 
Piscine intercommunale. 
05 59 28 26 44. 
Du lundi au samedi, de 12 h 30 à 18 h 45. 
Dimanche, de 15 h à 18 h 45. 
Tarifs : adultes, 4 € ; enfants, étudiants, 
demandeurs d’emploi, 2,50 €. 

Ustaritz 
Piscine Landagoyen, route de Souraïde. 
05 59 93 21 16. 
Horaires vacances scolaires : 
Du lundi au vendredi, de 8h30 à 12h30 et de 
13h30 à 17 h. Le samedi, de 8h30 à 12h30. 
Fermé le dimanche. 

PATINOIRE 
ANGLET 

La Barre, 299, avenue de l’Adour, 
tél. 05 59 57 17 30. 

TÉLÉPHONES UTILES 
Fourrière animaux 

Fourrière, refuge, pension. Bayonne,  
62, ch. de Loustaounaou, tél. 05 59 55 25 90. 
Du lundi au samedi, de 9 h à 12 h 30 et de 14 h 
à 18 h 30. 

Transports 
Aéroport. Tél. 05 59 43 83 83 
Aéroport club basque.  Tél. 05 59 23 93 79 
SNCF. 3635 
Chronoplus.  Tél. 05 59 52 59 52 
ATCRB.  Tél. 05 59 26 06 99 

Pharmacies de nuit 
Commissariat ou gendarmerie la plus proche 
Bayonne. Tél. 05 59 46 22 22 
Biarritz. Tél. 05 59 01 22 22 
Mauléon. 05 59 19 22 00 
Saint-Jean-de-Luz. 05 59 51 22 22 

Dépannages 
EDF 
0 810 333 064 
GDF 
0 810 433 064.

Services À Bayonne, les guichets de la sous-préfecture, allées Marines, sont ouverts du lundi  
au vendredi, de 9 heures à 11 h 30 et de 13 heures à 16 heures. 
Renseignements en téléphonant au 05 59 44 59 44 ; fax, tél. O5 59 25 49 72.
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Rencontres • Bonnes affaires
sudouest-annonces.com - 05 35 31 27 27 de 8 h à 17 h

RencontresR

RENCONTRES

NADEGE 38ans, non épanouie ch H

pr repimenter sa vie. 424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

H 45a bien phys sentimental epicu-

rien simple, plaisirs varies : mer

montagne balades, renc F max 45a

. EC JAL SO 33 0 9 4BX Ré f .

6506529RENC Particulier

Catherine, 38a., Cciale, div. belle

femme, douce et sentimentale avec

un soupçon de fantaisie. D’une ex-

quise féminité, elle sait mettre en

valeur ses longs cheveux blonds.

E l l e v ou s a t t e nd à Un i c i s

05.59.80.20.92 - réf 0601

69a. retr. div. Généreux, optimiste,

il a une belle maison avec un jardin

rempli de fleurs magnifi-quement

entretenu. Il aime danser, partir à

la mer pour la journée ou rester

chez lui s’occuper de ses fleurs. La

solitude lui pèse, il vous attend,

tendre, complice au 05.59.80.20.92

unicis réf. 0614

61a., retr.com. veuf. Il veut conti-

nuer de sourire à la vie et vous es-

père prête à partager avec lui tous

ces petits plaisirs, restaurant, par-

tir en ballade, en Espagne ou ail-

leurs ...vous êtes douce, sincère, à

l’écoute, vous aimez "bouger" de

temps en temps, Tél

unicis 05.59.80.20.92 - réf.0612

Yves, 64a. retr. cél. bcp de bonne

humeur mais il souffre de solitude

et ne demande qu’à partager avec

vous sa simplicité, sa maison. Il

possède une belle propriété ou il

aime une vie simple, calme, faites

de petits plaisirs et a envie de le

partager avec vous 05.59.80.20.92

unicis - réf 0613

54a., chef montage, div., Juan aime

l’Espagne, la salsa, cuisiner de

bons petits plats, ; plein d’humour,

caractère jeune, il vous rêve mince,

moderne, pleine de vie pour parta-

ger à 2 petits we, restos, randos,

e t c . . . a p p e l e z l e v i t e a u

05.59.80.20.92 - réf. 0611

Fred. 49a. empl. Pisciculture, cé-

lib., extrêmement gentil, il est

amoureux d’une vie saine et équi-

librée et respire le bien-être, dé-

sire trouver la complicité tendre

d’une femme sociable, spontanée.

I l v o u s a t t e n d à U n i c i s

05.59.80.20.92 - Réf.0610

44a., expl. célib., Digne de con-

fiance, amoureux d’une vie saine,

Patrice aime les restos, le ski, la

mer, les voyages. Il a déjà visité

tant de pays ... il est prêt à vous

accueillir dans sa vie et dans sa gde

maison (20mn de la ville et de la

mer). Besoin d’aimer, d’avoir un

but. c’est ce qu’il souhaite Contac-

tez-nous vite pour le rencontrer !

05.59.80.20.92 - Unicis - réf.0609

37a, ing. div., très beau brun aux

yeux bleus, 1.80m, Thierry, aime

cuisiner, la mer, les voyages et le

sport. Il vous attend pour partager

tout cela avec vous. C’est un

homme sensible, romantique et fi-

dèle. Venez vite le rencontrer au

05.59.80.20.92 - réf.0608

Lily, 67a, vve, retr. aide-soignante :

elle a conservé une étonnante jeu-

nesse et une silhouette de jeune

fille. Elle aime la nature et la mar-

che. L’homme qui rendra le sourire

et sa joie de vivre à Lily sera tendre,

dynamique, séduisant et optimiste.

Tél. lui à Unicis 05.59.80.20.92 -

réf.0607

F 58 a, allure distinguée, mince,

naturelle, renc. H 58/62 a, sérieux

et humour, BNSC, libre. Ec. à Sud-

Ouest , 33094 Bordeaux Réf.

6502852 Renc Particulier

Cathy, 59a., célib. Secr. Elle est

chaleureuse, tournée vers les au-

tres. Elle aime les petits we à 2, les

escapades, la nature, nager à la

mer, les ballades avec son chien...

Si vous êtes dynamique plutôt que

casanier. Elle vous attend ! Unicis

05.59.80.20.92 - réf. 0606

Line, 53a, secr, div, honnête, posi-

tive et dynamique. Petit bout de

femme mince, active qui aime les

randos+ et le sport en général.

Vous apprécierez aussi sa sponta-

néité et sa joie de vivre. Elle vous

imagine classe, moderne et sportif

comme elle. Contact Unic is

05.59.80.20.92 - réf.0604

Léa, 54a., resp., div., une sensibilité

a fleur de peau, positive, calme,

elle aimerait vivre à la campagne,

cuisiner, jardiner, s’occuper de ses

chiens. Mais elle aime aussi partir

en ballades, aller au resto, au ci-

néma, danser ... Elle vous attend à

Unicis 0559802092 - réf 0605

51a., cel., infirmière , douce, réser-

vée, sensible, vous serez heureux

de l’avoir a vos côtés ! Christine ne

recherche pas la sécurité maté-

rielle, mais simplement le bonheur

que pourra lui apporter un homme

courtois et ouvert. Contact Unicis

05.59.80.20.92 - réf.0603

Isa, 39a, esthéticienne, div., très

belle brune, elle rêve de douceur,

de tendresse et d’émotions parta-

gées. On la remarque ! elle recher-

che la présence d’un homme atten-

tionné, sachant rendre le quotidien

i n t é r e s s a n t . T é l l u i a u

05.59.80.20.92 Unicis -

réf.0602

F.attirante, ÉDITH, souhaite entrer

en contact avec un homme lib. ap-

préciant les plaisirs de la vie. Tel

05 82 84 05 67 (530188432)

MEL, 28A. avec sa copine, ch. des

gentlemens amoureux pour des

soirées ou W.E délires. Joignables

au 05 82 84 05 56 (530188432)

Belle JF lib. SYLVIA, ch. prince

charmant pour partager du bon

temps sur dpt. ss prise de tête

Laisser msgs au 05 82 84 03 34

(530188432)

Veuf 60 a. profession libérale, brun

souriant et chaleureux. Je suis ac-

tif(prof. libérale), non fumeur,

j’aime les voyages, ciné, resto,

shopping, balades. twoday Entrez

en contact

06 80 42 60 09

J’étais prof. d’espagnol Veuve 74 a.

petite et mince, caractère souple et

très affectueuse, goûts simples.

1m60, yeux verts, prend la vie du

bon côté... avec vous ? twoday En-

trez en contact 06 80 42 60 09

Rencontres sérieuses dans la ré-

gion. Parlez de vous et de votre re-

cherche amoureuse, consultez des

profils avec photos. VOTRE REN-

DEZ-VOUS DECOUVERTE, un sim-

ple appel à votre interlocutrice lo-

cale Olivia Calame au 06 80 42 60

09

JF 45 a. célibataire, brune cheveux

longs, jolie silhouette menue, ca-

ractère doux, très câline, aime

ciné, vélo, plage, motivée pour du

sérieux. twoday Entrez en contact

06 80 42 60 09

H 51 a. fonctionnaire actif, assez

sportif et non fumeur, aime la vie

saine, le respect, la tendresse et

les éclats de rire. La vie est faite

pour partager. Faisons connais-

sance. twoday Entrez en contact 06

80 42 60 09

Je travaille à mon compte, F 47 a.

1m63, mince, longs cheveux bruns,

caractère dynamique et beaucoup

de tendresse à donner. Je suis di-

vorcée. twoday Entrez en contact

06 80 42 60 09

Mr veuf tout juste 80 ans, en parait

70, 1m76, 75 kg mince, bien physi-

quement, bonne hygiène de vie,

bonne santé, sérieux, élégant, très

sportif humour jeune d’esprit, peut

envoyer une photo cherche dame,

mince, féminine, élégante, 65/75

ans, aimant danser, les sorties et

les voyages, plus si affinités. Peut

me délocaliser. Ecrire au journal

SUD OUEST Réf. 6496407 -

29 avenue Michel Crépeau 17000

La Rochelle Particulier

Plus sérieux, plus humain qu’Inter-

net, des rencontres sérieuses et

compatibles dans votre région. Un

simple appel à votre interlocutrice

locale Olivia Calame, prix d’excel-

lence 2016 au

06 80 42 60 09 ou www.twoday.fr

F 55 a. sérieuse et simple, aime la

vie à la campagne. je suis divorcée,

chef d’équipe et j’ai beaucoup

d’Amour à partager. Je suis agréa-

ble, 1m60, blonde aux yeux bleus.

Je vous attends. twoday Entrez en

contact

06 80 42 60 09

Commerçant 59 a. look BCBG,

1m78, sympa et convivial, épicurien

et amoureux de la vie, sens des va-

leurs prêt pour vous rencontrer.

twoday Entrez en contact 06 80 42

60 09

Retraité militaire. veuf de 69 a. look

décontracté-sport, agréable et pas

guindé, fait encore de la plongée

sous-marine, très affectueux et at-

tentionné. J’adore voyager. twoday

Entrez en contact 06 80 42 60 09

Retraité de la poste 60 a. H discret

et soigné, phys. agréable, 1m76,

look sport, yeux bleus. Je suis à

l’écoute de l’autre et très doux.

twoday Entrez en contact 06 80 42

60 09

H. 56 a renc H. pour bout de chemin

ensemble. Ecr à SudOuest 33094

BX Réf. 6481474 Renc Particulier

Veuf 73 a. retraité cadre de l’aéro-

notique, ouvert d’esprit, aimable

recherche bonne compagnie d’une

F aimant marche, théâtre, shop-

ping, voyages. twoday Entrez en

contact

06 80 42 60 09

Gentille et généreuse F 63 a. fémi-

nine et attachante. Je souffre de

solitude malgré mon travail et oc-

cupations. 1m66, jolies formes,

j’aime tout ce qui se partage à 2.

twoday Entrez en contact 06 80 42

60 09

J’étais enseignant. Veuf 71 a. sou-

riant et sociable, allure sport-élé-

gant, yeux verts, aime voyages, cul-

ture, en recherche de complicité

sincère. twoday Entrez en contact

06 80 42 60 09

F 70 a. mignonne et mince. J’aime

les choses simples de la vie (bala-

des nature, cuisine, fleurs). Je suis

divorcée et retraitée de la sécu. et

très affectueuse. twoday Entrez en

contact

06 80 42 60 09

Alicia 48A sexy, divorcée cherche

homme pour moments de ten-

dresse à deux.

Tel: 06 22 57 92 89. (799369681)

JOELLE 40a, BCBG, cherche récon-

fort et câlins auprès hom 30-60a.

424818615

0895 69 40 21 (hd-0,80€/mn)

Jolie blonde tendre et câline, ch

compagnie masculine le soir.

424818615

0895 69 40 12 (hd-0,80€/mn)

CORINNE 55ans ch hom pr relation

sérieuse ap divorce récent .

424818615

0895 07 92 17 (hd-0,80€/mn)

MARIE 47a, femme discrète et ti-

mide ch hom de confiance pr rela-

tion libre. 424818615

0895 69 40 35 (hd-0,80€/mn)

JADE 42ans, passionnée et pas-

sionnelle, aimerait une rencontre

décisive. Allons prendre un café.

424818615

0895 07 91 95 (fk-0,80€/mn)

EVE 38ans, Jolie F blonde, assez

pulpeuse, sérieuse, ch H plus âgé

pour construire vie commune.

424818615

0895 69 40 28 (emi-0,80€/mn)

SOPHIE, 53ans, assistante vétéri-

naire, ch 1 H dominant et tendre

pour relation durable. 424818615

0895 07 92 29 (emi-0,80€/mn)

CECILE 45ans, jeune divorcée sou-

haite reprendre une vie intime et

perso active avec 1 Mr de la région.

424818615

0895 69 40 44 (fk-0,80€/mn)

CLEMENCE 41ans, F mûre ss com-

plexes rech 1 H pr partager mo-

ments funs et intimes. 424818615

0895 69 40 31 (emi-0,80€/mn)

JULIETTE, 58ans chvx bruns et yx

clairs quelques rondeurs bien pla-

cées, ch 1 Homme pr remplir sa

vie. 424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

EDWIGE, 56ans, jolie F aux yx

bleus, pâtissière de métier, ch 1 H

attent ionné 1 H à combler .

424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

GAËLLE, belle enseignante de

41ans, désirable mais seule, ch 1

Homme pour belle aventure. Dispo

soirs et weekend. 424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

NOELLE 48ans, femme pulpeuse

mais sexy, ch JH pr rencontres câ-

lines. 424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

MELA, JF de 31ans d’origine Asia-

tique, très ouverte et très douce, ch

à faire des rencontres ds la région

et plus si affinités. 424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

LOUISE 42A, de très belles formes,

sexy mais classe. Je ss dispo pr des

soirées tendres et charnelles.

424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

MARIANNE 38A, Jeune femme aux

chvx blds et formes pulpeuses, Ch

H pr relations légères et pimen-

tées. 424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

ALICE 35A, ch 1 Hom plus âgé pour

soirées intimes, boire un café, par-

t a g e r m ome n t s i n t e n s e s .

424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

LEA 43ans, désire rencontrer JH

dans la région pr moments légers

sans prise de tête. 424818615

0895 07 91 34 (emi-0,80€/mn)

H. 50 a âme artiste et esprit bo-

hême en quête de son AUTRE (JF.

30/50a) pour tracer chemin de vie

authentique et atypique en toute

zénitude. Tél. 06.42.64.98.46 ou

écr. à Sud-Ouest 33094 Bordeaux

Réf. 6497921 Renc Particulier

RESEAU 100% MECS, 100% effi-

cace pour faire des rencontres avec

des mecs disponibles dans la ré-

gion.

Tél. 0895.10.00.20 (neo-0,80€/mn)

BLONDE, séduisante, 46 ans, cher-

che des rencontres sans prise de

tete sur la région, joignable par

sms envo i ANNE au 61414

(433250933-0,50€/sms)

MIRANDA, 47 ans, div., réf. 7874,

seule depuis 5 ans, veut refaire sa

vie, si vs voulez me connaitre, ve-

nez discuter!

Tel : 0895.69.15.04.

(neo-0,80€/mn)

LISE JEUNE FEMME drole, douce

ch un Homme attentif pour parta-

ger la soirée de la Saint Valentin.

Envoi pr sms LISE au 61414

(433250933-0,50€/sms)

JOLIE BLONDE, sexy, envie d’etre

de nouveau amoureuse, cherche

relation complice avec homme de

la région.

Tél : 0895.10.05.95

(433250933-0,80€/mn)

HOMME cherche HOMME, réseau

100% mecs pour faire des rencon-

tres sur la région, pour les joindre

envoi par sms MAX au 62121 (neo-

0,50€/sms)

CELINE 28 ans, réf 2999, infir-

mière, blonde, réservée, ch. H sé-

rieux sr région pour nouvelles ex-

périences.

Tél : 0895.69.11.57

(433250933-0,80€/mn)

ELSA, infirmière libérale, sportive

ch des rencontres sur la région.

La isse moi un message au

0895.69.12.32. Réf. 7087. Je te rap-

pelle (433250933-0,80€/mn)

Septuagénaire seule ch H libre

pour projets, voyages etc ...Amitié-

sEcrire S O Pub 81 av Clemenceau

40000 Mt de Marsan Réf. 6500617

Particulier

GRATUIT : recevez 1 extrait journal

rencontre sérieuse entre particu-

liers 4.500 PA avec numéro de télé-

phone. Tél. 02.41.74.06.93

H.79ans, bonne santé, bonne situa-

tion, esprit jeune, souhaite rencon-

trer F. pour réelle vie de couple.

Réf. 6491149 Ecrire au Jal Sud

Ouest, 69 Av. de Bayonne, Rés. Ait-

zina 2, 64600 ANGLET Particulier

RENCONTRES 24h/24 écoutez les

annonces, contactez les H ou F de

v o t r e c h o i x s s a d h é s i o n

Tél :08.92.39.25.50 (420272809 -

0,80€/mn)

RELATIONS suivies : des femmes

& des hommes s’échangent leurs

numéros de té l 24h /24 au

08.92.39.25.50 (420272809 -

0,80€/mn)

Dame 68ans divorcée desire ren-

contrer H 72a maximum pour vie

meilleure dans partages culturels

et +. Ecrire JAL SO 33094BX Réf.

6482707renc Particulier

BiNG ! RENCONTRES amicales ou

amoureuses entre H/F du Sud

Ouest au 08.92.39.25.50 sans adhé-

sion (420272809 - 0,80€/mn)

NI CLUB NI AGENCE + de 3400 an-

nonces de P à P avec tél pour des

rencontres sérieuses sur votre ré-

gion. POINT RENCONTRES MAGA-

ZINE, doc gratuite s/pli discret : 0

800 02 88 02 (service & appel gra-

tuits)

Bonnes AffairesB

MEUBLES

ACHETE meubles anciens, bibe-

lots, tableaux argenterie, miroirs,

etc...Déplacement et estimation

gratuits.Tél. 05 59 67 41 95. Parti-

culier

ACHETE VIOLONS ANCIENS,

1 000 € minimum, VIOLONCELLES

3 000 € minimum, même à restau-

rer.

Musicien, collectionneur,

Paiement comptant en espèces.

Tél. 06.99.02.53.98 Particulier

ANTIQUITÉS/BROCANTE

Achète tableaux, bronzes, meu-

bles, objets de vitrine, pâtes de

verre, jouets anciens, médailles

militaires, design, etc...

Paiement comptant

06.18.56.45.28.

Vide maison 250m2 . A Gornac,

Jenlis nord. Sur 2 jours, weekend

28 et 29 janvier de 10h à 18h. Flé-

chage . 0609876645. Particulier

Antiquaire 3ème génération achète

au plus haut cours tableaux, bibe-

lots, sculptures, bronze, meubles,

bijoux, montres etc. Paiement

comptant et immédiat, expertise

gratuite.

Mail: campoytom@gmail.com

Tel : 06.09.79.19.25

54, rue Notre Dame Bordeaux

Nº Siret : 349692947

ANT Stéphane Roche, achète pour

meubler châteaux, livres, tableaux,

bibelots, meubles, bronzes, mar-

bres, poupees, timbres, pendules,

vases gallé daum. Paiement comp-

tant immédiat. 115, rue Notre

Dame Bx . 05 . 56 . 81 . 17 . 20 /

06.11.74.46.84.

CHAMBRE LITERIE

MATELAS HAUT DE GAMME LATEX

spécial mal de dos 140 x 190 +

SOMMIER latte tapissier neuf sous

emballage, valeur 850 € cédé

300 €. Tél. 06.47.11.52.09 Particu-

lier

MATELAS HAUT DE GAMME LATEX

spécial mal de dos 140 x 190 +

SOMMIER latte tapissier neuf sous

emballage, valeur 990 € cédé

300 €. Tél. 06.47.11.52.09 Particu-

lier

SALLE ÀMANGER

Vd TABLE 6 pieds Louis Philippe

tres bon etat noyer 500 € , Buffet

Louis XV , 2 portes , 2 tiroirs tres

bon etat noyer 500 €.Livraison pos-

sible tel 06.89.47.37.84( laisser

message) Particulier

DÉCORATION HABITAT

(17) à saisir cause retraite, 10 pein-

tures à l’huile sur toiles et diverses

fournitures, format 10F à 6F. Prix

250 €. Tél. 06.74.80.79.39 Particu-

lier

LIVRES/ DISQUES/CD

DISQUAIRE ACHETE VINYLES 33 ET

45 TOURS. POP, ROCK, JAZZ, MU-

SIQUE DU MONDE, CLASSIQUE ...

TEL : 06 83 30 65 61

Achète DISQUES VINYLES 33 et 45

tours : Pop - Rock - Jazz - Soul. Pe-

tite ou grande quantité. Tél.

06.30.92.99.04 Particulier

TV VIDÉO DVD

AV meuble TV HIFI, Louis Philippe

meurisier massif des ateliers Me-

nard, roulette invisible, range CD

DVD sur porte latérale. Acheté

1100 € , v endu 430 € . T é l

05.59.54.80.70 Particulier

AGRICULTURE

(17) AV couple paons bleus année

2016. Tél. 05.46.74.15.03 Particu-

lier

Av TRACTEUR Renault 461 direc-

tion assistée 5500h tres bon etat

Prix 5000 € tel 05 59 41 92 50 Par-

ticulier

AV PIROUETTE KHUN 4 toupies, hy-

d r a u l i g u e . B o n é t a t . T e l

06 28 35 53 85 Particulier

64 - AV Tracteur Fiat 680, Rhon Ba-

ler Vicon roto labour, Treuil neuf

servi une fois, Fourche AR, remor-

que 5 T, semoir maïs 06.07.22.53.31

Particulier

Rech. TRACTEUR état indif. 2 et 4

RM (FIAT, SOMECA, UNIVERSAL...)

PRESSE MD, SEMOIR et ENSIL-

LEUSE à maïs, ROUMBALEUR.

Chargeuse et pelles à pneus. Tél.

06.26.69.51.36 Particulier

CHAUFFAGE CLIMATISATION

BIARRITZ beau POELE à granulés

bois marque MCZ 2015 11.5 kw

économique état neuf servi 3 mois

double emploi prix intéressant

T06 76 72 80 99 Particulier

BOIS DE CHAUFFAGE

J’achète bois sur pied résineux,

feu i l lus , gros vo lumes. Tel

06 18 49 19 23

.
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PRODUITS RÉGIONAUX

AV canards gras élevés, gavés à la

ferme. Gavage traditionnel au mais

g ra i n . Té l . 06 . 71 . 07 . 44 . 41 /

05.58.90.59.64 le soir Particulier

40- AV CANARDS GRAS gavés mais

grains tradi label rouge region St

S e v e r 4 . 8 0 e l e K G . T E L

06.72.14.28.28/05 58 76 37 92 Par-

ticulier

AV CANARDS GRAS, élevés, gavés

au maïs grain, Label Rouge, région

Pomarez, 4.80 € le kilo. Tél.

06.04.67.51.16 Particulier

40- AV CANARDS GRAS gavés mais

grains tradi label rouge region St

S e v e r 4 . 8 0 e l e K G . T E L

06.72.14.28.28/05 58 76 37 92 Par-

ticulier

MATÉRIEL

RECHERCHE Perçeuse à colonne

professionnelle avec mêche. En

bon état. Marque Adam ou autre.

Tél 06.12.98.01.00 Particulier

ANIMAUX

AV pour compagnie superbes CHI-

HUAHUAS, exc origines, 1 M, 2 F,

LOF, nº portée 2016045564-2016-1.

Mére 380260000614964. Siret

39911442000025. Pucés, vacc, cer-

tif vétérinaire de bonne santé.

Tempérament adorable, sociable,

parents visibles chez nous. Tél

07.50.80.48.97

Vends toute l’année chiots vacc, tat,

Lof, élevés exclusivement en fa-

mille Yorks, cavaliers kng charles,

chihuahua, caniche, shih-tzu.

T é l . 0 6 . 8 8 . 0 8 . 0 2 . 5 1 . S i t e

:http ://plaine-du-jaelma.chiens-

de-france.com

Cherche mâle COTON DE TULEAR

pour saillie St Pée sur Niv. et alen-

tours. Tél 06 42 07 29 44

é p a g n . b r e t o n s B l / o r n é s

le17.11.2016 2 M 5 F LOF TBO

vacc.tat mere 2FVR 684, Nº por-

tée2016046989Nº siren 488 267 527

T 06 29 41 78 19

Vds 4 beaux chiots Yorkshire, nés

le 1/11/2016 M/F non LOF, vacc. ta-

toués, mâle 400 €, mère 2MAS590

s i r e t 3 9442821300018 Té l .

05.45.30.08.73 Particulier

Adorables petits TECKEL nains

poils longs LOF nés en famille le

1 3 / 1 0 p a r e n t s p r i m é s ,

tat,verm,vacc, 3M+2F, Nºmère

250268731119321, NºPortée LO-

F2016043198.T 0631627035.

PERDUS/ TROUVÉS

petites bottes foin bonne qualité,

stockées sous abris, env. 17 18 kgs,

livraison assurée. 3.5 €/botte

0670452662 Particulier

A vendre poules pondeuses de ré-

forme, pour consommation ou pour

pondre, pour plus de renseigne-

ments appelé le: 0689764919 Par-

ticulier

Retrouvez toutes les Annonces

Auto de votre quotidien sur ww.su-

douest-auto.com.

Le site Auto de votre région.

DIVERS

Achète et débarrasse caves et gre-

niers, garages, bibelots et déména-

gement. Tél. 06.33.89.78.92 Parti-

culier

AV remorque 2 ans : 150 x 104 et

rechausse ridelles + bâche.Visible

sur Pau T 06 79 75 83 07 prix 550 €

Particulier

Saujon, AV porte garage metal, état

neuf, coulissant intérieur par le

haut, largeur 2m50, hauteur 2m25.

Tél. 05.46.02.72.36 HR Particulier

MUSICIEN COLLECTIONNEUR

achète dans votre région, violon

1000 €, violoncelle 3000 € même

à restaurer,Je me déplace, paie-

ment immédiat. 07 80 58 02 16

Particulier

Musicien collectionneur achète (au

meilleur prix) : SAXO, FLUTE, GUI-

TARE et tout autre instrument an-

c i en , é ta t i nd i f f é ren t . Té l .

06.73.66.83.22 Particulier

n LOISIRS/ DÉTENTE

COLLECTION

Achète COLLECTIONS de Timbres,

Cartes Postales anciennes, Let-

tres. Tél. 05.56.05.96.67 Particulier

Achète au meilleur prix, collection

stock timbres France, colonies,

tous pays, archives, monnaie. Dé-

p l a c emen t s g r a t u i t s . T é l .

09.81.78.52.10 Particulier

Achète tableaux anciens, 19 ème,

moderne, de peintres français et

étrangers, fond d’atelier de pein-

tres décédés : dessins, aquarelles,

peinture. Tél. 06.07.03.23.16 ou

v.marillier@wanadoo.fr Particulier

Médecin passionné achète cher ar-

mes et casques de collection pour

la conservation de notre patrimoine

Dr LAMOUREUX tél. 06.07.15.32.32

Particulier

Collectionneur achète livres an-

ciens, photos, archives etc. Toutes

quantités. Débarasse les vieux pa-

piers, etc. Tél. 06.62.09.76.19 Par-

ticulier

PARTICULIER/col lect ionneur

achète toutes pièces de monnaies,

cartes postales, montres, vieux

couteaux, tire bouchons, violon,

souvenir militaire. tel 0659380358

Particulier Particulier

Scoutisme Collectionneur cherche

insignes & documents sur scou-

tisme en Aquitaine - 06.75.33.58.57

Particulier

DINKYY TOYS, CORGI TOYS, NOREV

etc. collectionneur les achète au

meilleur prix ainsi que tous jouets

anciens : bâteaux, trains, soldats,

avions, camions, etc., ainsi que

porte clés années 60/70 Tel :

06.84.01.68.65 Particulier

Collectionneur recherche antiqui-

tés militaires et armesanciennes.

Objets militaires ou de chasse. Dé-

corations, médailles; cartes géo-

graphiques anciennes. Matériel

scientifique 19ème siècle. Tel : 06

8 6 7 6 6 8 0 4 . l o u . p a l o u -

mayre@orange.fr Particulier

MUSIQUE

Collectionneur achète violon min

1000 €, violoncelle min 3000 €,

saxo min 500 € meme en mauvaise

état , se déplace. Paiement comp-

tant

Tél : 06.17.08.04.40

ACHETE violons minimum 1 000 €

et violoncelles minimum 3 000 €,

m ê m e e n m a u v a i s é t a t .

Tél 07.80.46.05.27

Particulier

Achète violon 1000 € minimum et

violoncelle 3000 €, même en mau-

vais état. Se déplace n’hésitez pas

à me contacter : 06 02 63 38 82 ou

06 37 63 47 66. Particulier. Particu-

lier

ACHETE VIOLONS, VIOLONCEL-

LES, anciens même abîmés, dans

votre région. Paiement comptant.

Tél 06.80.52.38.19 Particulier

Achète VIOLONS, minimum 1 000

euros, VIOLONCELLES minimum 3

000 euros, même en mauvais état.

Tél 06.45.74.93.89

Particulier

CHASSE/ PÊCHE

boite envol 6 pigeons électrique

n e u v e ( a u t r e mo d è l e ) t é l

06.08.96.30.15 Particulier

EXCEPTIONNEL 1000 FAISANS LA-

CHES Dimanche 26/02-150 € repas

comp.-CHASSE DE PELAHOT

4 7 4 2 0 D u r a n c e

05.53.65.99.54.-0688899628 Parti-

culier

Particuliers, passer votre annonce

dans votre quotidien, c’est simple

et rapide ! Automobile, Bonnes Af-

faires, Rencontres, Immobi-

lier,Emploi.En un clic, consultez et

achetez en ligne votre petite an-

nonce sur www.sudouest-annon-

ces.com.

annonces légales et officielles
sudouest-legales.fr - sudouest-marchespublics.com - Affilié à francemarches.com

Bien vivre 
en Gironde
La richesse du Médoc

Quoi de neuf
Les projets immobiliers

La Fnaim vous informe
Le nouveau contrat-type de location

�� m
ar
s
��

��

SudOuest-immo

Retrouvez plus de 94 000 annonces sur    sudouestimmo.com
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2016 est là avec son lot de bonnes résolu-
tions : arrêter de fumer, se mettre au sport,
manger moins… Cette année encore, la
volonté de s’engager à améliorer son
mode de vie ou à bannir les mauvaises
habitudes aura sa liste. Mais qu’en sera-
t-il des bonnes résolutions gouvernemen-
tales en matière de logement ? 
Le site d’annonces immobilières 
AVendreALouer.fr a invité les Français,
avec l’aide de l’institut Harris Interactive (1),
à se mettre dans la peau du ministre du
logement. Quelle serait leur première 
réforme s’ils étaient à un tel poste ? 
Telle est la question qui leur a été posée. 
Et ils se sont prêtés au jeu en proposant
des changements parfois radicaux.

Lutter contre le mal logement
« Logement pour tous », « réhabilitation
des immeubles vides en logements 
sociaux », « transformation des bureaux
vides en habitations », les sondés sont
unanimes : tout le monde doit avoir un 
logement, et un logement décent ! La lutte
contre le mal logement arrive en tête, avec
57 % des Français qui considèrent que
c’est une priorité absolue. Certains propo-
sent par ailleurs « l’obligation de louer un
logement vide » ou encore la création d’un
contrôle technique des appartements
pour lutter contre l’insalubrité.

�&���$��"����������%�%
48 % des Français pensent que favoriser
le prêt à taux zéro (PTZ) est la priorité. 

Et c’est la tranche d’âge 25-34 ans qui se
sent la plus concernée, puisqu’ils sont 
58 % à le penser. Augmenter son plafond,
demander aux d’en faciliter l’accès ou
même le généraliser, telles sont les 
réformes que les Français ministres du 
logement d’un jour suggèrent.

�������������������
Pour 37 % des Français (42 % des
femmes et 33 % des hommes), loger les
sans-abri est une urgence. Les 18-24 ans
sont d’ailleurs les plus sensibles sur le
sujet puisqu’ils sont 46 % à le défendre.
Parmi les actions qu’ils préconisent pour
loger les sans-abri, figurent plus de foyers
d’accueil, la saisie des biens inoccupés ou
la rénovation des vieux bâtiments.
Zoom sur les régions
C’est en région Aquitaine que les Français
sont les plus nombreux à vouloir en priorité
loger les sans-abri (49 %). Le maintien du
rythme de construction des logements 
sociaux est également très important pour
ses habitants (38 % contre 27 % sur 
l’ensemble du territoire), tout comme en
Basse-Normandie où ils sont 57 %. 
Cette dernière région est par ailleurs la plus
favorable à la lutte contre le mal logement,
avec le chiffre record de 79 %. 
En Ile-de-France, lutter contre le mal loge-
ment (56 %), favoriser le prêt à taux zéro
(41 %), loger les sans-abri (37 %), consti-
tuent le top 3 des priorités. Enfin, dans le
Nord-Pas-de-Calais, c’est le prêt à taux
zéro qui arrive en tête des urgences : 
ils sont 67 % à souhaiter le favoriser. 

Que l’on soit en région parisienne ou en
province, la lutte contre le mal logement
met donc tout le monde d’accord : 
respectivement 56 % et 57 % en font leur
mesure prioritaire. 
Ce qui différencie sans doute les parisiens
et les provinciaux concerne le prêt à taux
zéro : ils sont 41 % à Paris, contre la moitié
des répondants en province, à le 
considérer comme impératif.

(1)Sondage réalisé auprès d’un échantillon de 1 500 
répondants âgés de 18 ans et plus représentatifs de la
population française sur des critères de sexe, d’âge, de
CSP, de région et de taille d’agglomération)

BONNES RÉSOLUTIONS. ����������"���!����������������������%��� �������
����� &������������������������ ��� !����������������$�������������������������	������	�� ����������������%���������#����
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Lutte contre le 
mal-logement ? Une priorité

Les vœux des français ont-ils été 
entendus ? Parmi les mesures votées
par le Parlement dans le cadre de la
loi de finances pour 2016, figurent le
renforcement du prêt à taux zéro
(PTZ) pour les offres de prêt émises à
compter du 1er janvier 2016, la proro-
gation du Crédit d’impôt pour la 
transition énergétique (CITE) d’une
année jusqu’au 31 décembre 2016,
ou encore la prorogation et l’assou-
plissement (s’il est couplé avec une
subvention de l’Anah) de l’éco-prêt à
taux zéro (éco-PTZ), en vue de 
favoriser les travaux d’économie
d’énergie dans les bâtiments anciens.

A savoir

SudOuest-immo.com

3 solutions pour

vos recherches 

immobilières
Des infos, de l’actualité et les annonces de la région

InternetLe Quotidien Le Mag
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Plus de 94 000 annonces sur sudouestimmo.com
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L’immobilier
comme 

vous l’aimez
SudOuest-immo
TOUT L’IMMOBILIER DE LA RÉGION

LE MAGAZINE : 
UNE FOIS PAR MOIS

DANS VOTRE QUOTIDIEN : 
TOUS LES MARDIS

SUR LE SITE :
DÉPÔT D’ANNONCES GRATUIT POUR LES PARTICULIERS

Nos communes investissent

MARCHÉS PUBLICS > À 90 000 €

.
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Carnets
Déposez vos hommages et messages chaque jour à partir de 14 h : carnet.sudouest.fr

Une équipe à votre service du lundi au vendredi de 8 h à 17 h
Particuliers : 05 35 31 27 27 • Professionnels : 05 35 31 29 37
En cas d’urgence uniquement, week-ends et jours fériés de 14 h 30 à 19 h :
05 35 31 37 97 ou fax :   0,12 € / min0 820 024 000

Besoin d’aide
pour rédiger

votre annonce ?

05 35 31 27 27
En semaine   8 h - 17 h

LA GRANDE HISTOIRE DE
LASCAUX
Hervé Chassain - Denis Tauxe

24,90 € www.editions-sudouest.com

144 pages couleur, relié, 
25 x 28,5 cm

DE LA PRÉHISTOIRE AU XXIe SIÈCLE

AVIS D’OBSÈQUES

AVIS DE DÉCÈS

REMERCIEMENTS

.
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La vie des clubs
Anglet 

RUGBY 
École de rugby. Poussins U 10 : 
l’AORC présentait deux équipes au 
tournoi de Bidart. L’équipe 2 a rem-
porté le matin deux victoires con-
tre Hasparren et Boucau pour un 
match nul contre l’Aviron Bayon-
nais 2. Première de la poule, elle 
dispute les finales du premier ta-
bleau, qui se solde par deux défai-
tes contre l’Aviron 2 et Biarritz 2, et 
un match nul contre Pont-Long. 
Belle 4e place pour les jeunes, qui 
sont majoritairement en première 
année. Pour l’équipe 1, victoires 
contre Hasparren, Boucau et 
courte défaite contre Biarritz. 
L’après-midi, trois victoires contre 
Saint-Jean-de-Luz, Urrugne et Mou-
guerre. Les Angloys ont terminé 5es 
du tournoi gagné par les Bayon-
nais. 
Cadets Teulière B. AORC, 29 ; ASB, 7. 
Les cadets ont remporté de haute 
lutte le derby contre l’ASB. Après 
une première mi-temps un peu 
brouillonne de la part des bleus, 
les Bayonnais résistent bien et re-
viennent même à 1 point (43e). Seu-
lement le physique prendra le des-
sus et les jeunes marqueront 
trois essais dans les dernières 
20 minutes, Patxi Curutchet s’arra-
chant pour inscrire l’essai du bo-
nus. 
Juniors Balandrades. AORC, 25 ; Mor-
laàs, 6. Les Balandrades ont renoué 
avec la victoire ce samedi face à 
Morlaàs : victoire bonifiée avec 
trois essais. Mais comme au match 
aller, il a été bien difficile de se dé-
faire des Béarnais accrocheurs. Ce 
match sérieux est de bon augure 
avant le compliqué déplacement à 
Marmande. 
Nationale B. AORC, 17 ; Saint-Jean-de-
Luz, 6. Contre le vent, les Angloys 
ont démarré fort mal puisqu’ils en-
caissent un essai (4e) et perdent sur 
blessure Mamako Poulos et Thi-
bault Larrebat. Les Angloys remet-
tent la main sur le ballon et domi-
nent cette fin de première 
mi-temps sifflée sur le score de 3 à 
7. Avec le vent en seconde période, 
une seule équipe est récompensée 
par deux essais. 

FOOTBALL 
Insolite. Samedi, dans l’équipe des 
Girondins de Bordeaux qui a af-
fronté les seniors A, Lucas Dumai, 
était titulaire au sein de l’équipe gi-
rondine. Il est le fils de Didier Du-
mai qui, il y a quelques années, a 
porté le maillot jaune et vert. Sa fa-
mille et ses amis étaient présents 
dans les travées de Saint-Jean. 
Les entraînements continuent. Mal-

gré les conditions difficiles, les en-
traînements des différentes équi-
pes jaune et verte ont pu se dérou-
ler tout au long de la semaine. 
Même les U 6, U 7 ont pu fouler le 
terrain synthétique de Choisy, sa-
medi, entre deux averses. Les 
matchs du week-end ont été remis 
par la Ligue d’Aquitaine et le Dis-
trict des Pyrénées-Atlantiques. 
Seuls les seniors A ont joué.  
Dimanche de formation. Pas de trêve 
pour les éducateurs du pôle forma-
tion qui, dimanche matin, se sont 
retrouvés à Choisy pour une for-
mation, proposée par Sylvain de 
Weerdt. Le technicien de la Real So-
ciedad était entouré de 30 person-
nes qui ont suivi avec intérêt les 
méthodes de travail proposées. 
L’application de la formation sur le 
terrain, n’a pu se faire. Elle a été 
remplacée par une pause-café ap-
préciée. À l’issue de la séance, Syl-
vain a proposé des places pour la 
rencontre de l’après-midi entre la 
Real Sociedad et l’Osasuna de Pam-
pelune. 
Projet éducatif fédéral. Depuis deux 
saisons, les Genêts d’Anglet Foot-
ball, participent au Projet éducatif 
fédéral (PEF) mis en place par la Fé-
dération française de football. Le 
PEF vise à inculquer aux jeunes li-
cenciés  

(5 à 18 ans) les valeurs du football 
(plaisir, respect, engagement, tolé-
rance et solidarité). Cette saison, 
trois joueurs seniors (Ange Yao, Ar-
thur Dallois, Oualid El Hemdaoui) 
et Jean-Michel Lassarté (coordina-
teur des pôles formation) assurent 
l’animation et la coordination du 
programme auprès des responsa-
bles techniques des jeunes et des 
éducateurs. 

Hendaye 
RUGBY 
Juniors. Défaite à Aramits sur le 
score de 26 à 7. D’entrée, les blancs 
occupent le camp adverse sans 
concrétiser. Au contraire c’est Ara-
mits qui score à la 13e à la 17e et à la 
25e. Avant la mi-temps, essai des 
blancs et score de 19 à 7. À la reprise, 
les blancs reprennent la marche 
avant mais de manière stérile. À la 
65e troisième essai d’Aramits. Les 
blancs peuvent regretter leur en-
tame de match dont les erreurs in-
dividuelles ont coûté cher. Rendez-
vous samedi, à Ondarraitz, pour la 
réception de Pont-Long. 
Seniors B. Après leur performance 
face à Nafarroa, les blancs se sont 
inclinés à Pamiers sur le score de 22 
à 21. Face à un pack très costaud et 
très motivé, les blancs encaissent 
un essai à la 10e. Le défi physique du 
pack est compensé par la vaillance 
et à la demi-heure, essai des blancs. 
Nouvel essai de Pamiers ainsi 
qu’une pénalité. Mi-temps : 15 à 7. À 
la mi-temps, la ligne d’attaque est 
complètement modifiée et, à la 58e, 
nouvel essai pour Pamiers. Les 
20 dernières minutes sont à l’avan-
tage des blancs qui scorent par 
deux fois ramenant le score à 22 - 21. 

Larressore 
RUGBY 
Cadets. Les cadets A ont gagné à 
Larressore sur le score de 47 à 
17 contre la Vallée d’Ossau avec le 

point bonus offensif. 
Les cadets B ont gagné à Mou-
guerre sur le score de 19 à 10. 
Juniors. En Philiponneau, les locaux 
l’emportent, 19 à 11, face à l’Entente 
Vallée d’Ossau qui occupe aussi les 
premières places de la poule. 
Seniors. Deux défaites à Mugron. La 
réserve s’incline 13 à 11 et ramène le 
point de bonus défensif. 
La première est battue 22 à 6. Si à 
un quart d’heure de la fin, en per-
dant 15 à 6, les verts pouvaient en-
core espérer quelque chose, il n’en 
fut rien. Un dimanche de repos 
permettra de récupérer pour rece-
voir dignement l’équipe de Noga-
ro. 

Mouguerre 
RUGBY 
USM. Il était essentiel de l’emporter 
dimanche contre cette belle 
équipe de Nay. Mais, dans des con-
ditions climatiques atroces, l’USM 
n’a pas pu et su gagner ce match 
(8-15) car leurs adversaires ont 
mieux maîtrisé leur sujet et le jeu.  
Réserve. En lever de rideau, la ré-
serve a su parfaitement gérer son 
match et ces conditions climati-
ques « pros ». Leur victoire, 15 à 0, 
fut le fruit de leur réalisme et d’un 
engagement exemplaires. Ils ont 
marqué deux essais dont 1 trans-
formé ainsi qu’une pénalité. Le bo-
nus offensif était à portée de cram-
pons mais les Nayais ont offert une 
belle résistance défensive. Les verts 
sont 5es et candidats à la qualif. Pro-
chain match, à Soustons, le 19 fé-
vrier. 
Les Balandrade à Pont-Long. Les ju-
niors ont fait preuve de vaillance et 
de volonté, samedi à Pont-Long, 
contre l’une des équipes les plus 
solides de la poule. Leur défaite, 27 
à 6, paraît bien lourde eu égard à 
leurs efforts. Elle ne doit pas les dé-
courager, bien au contraire, dans 
cette fin de championnat et cette 
poule difficile. Samedi, la réception 

de Lembeye doit leur permettre de 
redresser la tête et de défendre 
avec succès nos couleurs à domi-
cile. Match à 15 h 30. 
Les Teulières A avec Nafarroa. À trois 
journées de la fin des phases de 
poule, les cadets A poursuivent 
leur bonhomme de chemin pour 
le plus grand bonheur de leurs 
éducateurs et supporters.  Samedi, 
de Pont-Long, ils ont ramené la vic-
toire, 17 à 8. Ce ne fut pas facile con-
tre ces Béarnais, invaincus à domi-
cile. Avec trois essais contre un en 
face, ils ont su se montrer efficaces. 
Réception de Lembeye, samedi, à 
Ibusty, pour poursuivre sur cette 
belle lancée. 
Teulière B face à Larressore. Entre 
une équipe qui vise la qualification 
et des verts en plein apprentissage, 
la rencontre de samedi s’annon-
çait déséquilibrée. Au-delà de la dé-
faite (19 -10), les jeunes ont su défen-
dre le terrain de d’Ibusty avec leurs 
qualités. Distancés au score, ils ont 
fait montre de courage pour tenter 
de déstabiliser leurs voisins. Ils ont 
réussi à marquer deux essais con-
tre trois à leurs adversaires. Same-
di, réception de Rion-des-Landes. 

Saint-Pée-sur-Nivelle 
HANDBALL 
- de 11 filles. Belle victoire 20 à 3 con-
tre Bosdarros. Avec une mise en 
pratique de l’entraînement de la 
veille et le challenge donné aux 
joueuses au dernier tiers-temps, 
rien ne pouvait plus les arrêter. 
– de 11 garçons 1. Avec un effectif ré-
duit à sept joueurs, l’équipe a tout 
donné à Buros et ramène une vic-
toire (19 à 16). 
- de 11 garçons 2. L’équipe, renforcée 
par quelques joueurs plus aguerris 
et soutenus par l’équipe 1, a imité 
ses pairs et remporte un match 
très serré (16 à 14) contre Saint-Pa-
lais. 
- de 15 filles. Défaite (20 à 24)  
contre Lescar. 
- de 13 filles. Victoire à l’arraché  
(29 à 25) contre Lucq-de-Béarn. 
Leur réveil à 5 minutes de la fin 
leur permet de voler la victoire. 
- de 13 garçons. Victoire à la maison 
(23 à 16) contre Gan. Match soute-
nu dans lequel le collectif mène à 
la victoire. 
Seniors filles. Malgré un très bon 
match, les filles ont payé leur man-
que de banc et s’inclinent digne-
ment (26 à 31) à Madiran. 
Seniors garçons. Très belle victoire 
des garçons (29 à 27) au Boucau à 
l’issue d’un match dense et enga-
gé. Ils consolident leur première 
place. 

PELOTE BASQUE 

Pala. Chez les garçons, les cadets 
perdent 40 à 39 à Tyrosse en 
quarts. Les juniors J. Maya et J. Este-
vez s’inclinent en quarts face à 
Noizbait pendant que B. Pery et Q. 
Leduc accèdent en demi-finale en 
dominant La Nautique. 
Main nue. P. Valencia domine Cha-
malbide pour sa deuxième partie 
de 1re série. A. Jaureguy et X. Bedeter-
bide battent Etchecopar et Suerte-
garay en deuxième série. En troi-
sième série, Guilçou l’emporte 
contrairement à Otheguy, Saba-
loue, Iciaga et Etcheverry. En junior, 
A. Jorajuria l’emporte face à Sanz-
berro.

Le projet éducatif mené à Anglet permet d’inculquer aux jeunes 
licenciés les valeurs du football. PHOTO DR

Des judokas biarrots et hendayais sur le podium 
Dimanche 29 janvier, avait lieu le tournoi annuel de judo de la Ville de Biarritz. Cette année, 618 jeunes 
judokas de 4 à 13 ans, venant de 16 clubs, se sont affrontés pour faire briller les couleurs de leurs villes.  
Le dojo biarrot (Judo Club Côte) a terminé à la troisième place au classement général, à quelques 
centièmes de points du Dojo Hendayais. Une belle réussite rendue possible par l’implication de l’ensemble 
des bénévoles. Rendez-vous est donc pris pour l’année prochaine pour une nouvelle édition. PHOTO DR
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Saint-Pée-sur-Nivelle 
PELOTE 
Pasaka. Après une belle partie in-
décise jusqu’à la fin, Iban Iciaga et 
Beñat Iciaga se sont inclinés face 
à l’équipe d’Hendaye par 13 à 12. 
Pala. L’équipe cadette, M. Goye-
netche et A. Oronoz bat Bardos 
40 à 29 et accède à la finale du 
championnat de France qui se 
déroulera ce samedi 11 février, à 
15 heures, à Esquiule. Les juniors 
A. Behasteguy et A. Etchenique 
sont éliminés en demi-finale par 
Ostibartarrak. En première série, 
S. Halsouet et M. Comet perdent 
face à Saint-Étienne-de-Baïgorry. 

RUGBY 
Honneur. Saint-Pée-sur-Nivelle, 12 ; 
Bardos, 6. Sur le pré boueux, sous 
la pluie, les deux formations 
jouaient la première place. Appli-
qués, les adversaires jouent la sé-
curité, se renvoyant l’un chez l’au-

tre à grands coups de pied plus 
ou moins ratés. La pause est sif-
flée sur le score de 6 à 6. Dès la re-
prise, les Senpertars mettent la 
pression et acculent les « tangos » 
dans leur camp. Ils y restent toute 
la période frôlant l’essai, concréti-
sant leur avantage par 2 pénalités 
de Borthaire qui donnent la vic-
toire. 
Réserve. Saint-Pée-sur-Nivelle, 8 ; 
Bardos, 15. Sous un ciel exécrable, 
les verts ont dominé la première 
mi-temps. Un essai de Borda et 
une pénalité de Noutary concré-
tisent ce travail. Mais est-ce suffi-
sant pour résister en seconde mi-
temps ? Cette seconde période 
trouve des Bardostars plus entre-
prenants qui, à l’heure de jeu, 
égalisent avant de prendre  
l’avantage avec une transforma-
tion, 8 à 10. Continuant leur  
pression, les visiteurs réussissent 
un second essai non transformé 
juste avant le coup de sifflet  
final. 

Boucau 
CYCLISME 
Essor basque. Samedi 4 février, 
après avoir participé à la remise 
des trophées et récompenses au 
vainqueur et aux animateurs de 
la première étape Tarnos - Bou-
cau de l’épreuve cycliste Essor 
basque, le maire de Boucau, Fran-
cis Gonzalez, a remercié les béné-
voles ainsi que le personnel mu-
nicipal et rendu un hommage 
appuyé à Dominique Arnaud. Il a 
notamment rappelé les liens en-
tre ce champion cycliste récem-
ment décédé et le club de rugby 
local, Dominique Arnaud ayant 
pratiqué le rugby au BTS avant de 
se distinguer sur les routes de 
France et d’Europe et de s’impli-
quer dans l’organisation de cour-
ses cyclistes dont l’Essor basque. 
Selon le maire, de tels événe-
ments ne se font pas seuls, c’est 
parfois l’affaire d’amitié et de vo-
lonté prenant exemple sur les 

liens d’amitié que le champion 
cycliste avait tissés localement. 

Ustaritz 
RUGBY 
Seniors. Réception de l’AS Ondres. 
Les rencontres ont été jouées le 
samedi. L’équipe 2 s’est inclinée 
de peu après avoir mis une 
bonne demi-heure à entrer dans 
le match. Les joueurs de 
l’équipe 1, face à une équipe cher-
chant à effacer la défaite à domi-
cile du week-end précédent, ont 
dû s’employer pour s’imposer 
sur le score final de 19-10 car le 
score à la mi-temps était de 10-7 
en faveur d’Ondres. Dimanche 
prochain étant une journée de re-
pos, le prochain match se jouera 
à domicile, le dimanche 19 février 
contre Saint-Pierre-du-Mont. 
Juniors et cadets. En déplacement 
à Seron pour jouer contre l’USEP 
Ger Seron Bedeille, nos deux 
équipes se sont inclinées sur les 
scores indiscutables de 26-5 pour 
les cadets et 29-5 pour les juniors. 
Nos joueurs n’ont pas mis tous 
les ingrédients nécessaires pour 
contester la victoire à leurs adver-
saires. Suite à l’épisode du bus 
renversé, nos équipes ont été re-
çues chaleureusement et la ré-
ception d’après-match devant la 
rencontre télévisée Angleterre - 
France a été très appréciée. Same-
di prochain, réception du club de 
Bizanos. 

GRAPPLING 
Coupe de France. L’équipe de la 
Team SAG Grappling vient de par-
ticiper à la Coupe de France de 
grappling fight (un sport de com-
bat alliant boxe pied, poing, lutte 
et grappling), à Ceyrat, en Auver-
gne. Cédric Arricau, le créateur de 
la discipline, en terres basques, y 
a présenté deux élèves. Benoît Ha-
roçarene vient de remporter le ti-
tre en moins de 84 kg vétéran par 
clé de bras (jujigatame), et 
Maxime Vivet s’est incliné au pre-
mier tour contre le champion 
par clé de bras (jujigatame). À no-
ter que Cédric Arricau organise, 
cette année sur Ustaritz, la se-
conde édition du 100 % Nogi 
Challenge, qui est aussi une com-
pétition de grappling. Contact 
pour renseignements sur la disci-
pline : tél. 06 63 64 02 52.

Francis Gonzalez a remis son trophée au vainqueur de l’étape  
de l’Essor basque, Yoan Verardo. PHOTO M.- C. I.

Cédric Arricau (à gauche)  
et son élève de la Team 
Grappling. PHOTO BELXA

Leur engagement bénévole distingué 
Samedi 4 février, l’assemblée générale des médaillés de la jeunesse, des sports et de l’engagement 
associatif des Pyrénées-Atlantiques, a été l’occasion de distinguer plusieurs personnalités du monde 
associatif boucalo-tarnosien. Michel Darriet a été honoré pour son parcours de pratiquant, dirigeant  
et entraîneur au sein de clubs du secteur avec un trophée d’or; Michel Arias a reçu la médaille d’or du 
ministère de la Jeunesse et des Sports pour les services rendus. Plusieurs dirigeants de clubs des 
communes voisines ont aussi été mis à l’honneur. PHOTO MARIE-CLAUDE IHUEL
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«I
ci, la star, c’est l’équipe ! Évi-
demment quand l’équipe 
gagne et joue bien, il y a des 

joueurs qu’on voit plus. Oui, Tim 
nous fait du bien mais il y a plein de 
joueurs qui nous tirent vers le haut. 
Personne ne se prend pour un au-
tre. » En bon capitaine, David Rou-
mieu bat le rappel de ses troupes, 
pour que tout le monde reste dans le 
rang, et ne passe qu’après le groupe. 
Pour autant, le travail collectif met 
forcément en avant des individuali-
tés. Ou l’inverse. Ce dont profite ac-
tuellement Tim Giresse (23 ans). 

Très peu décisif en début de sai-
son (1 essai en 10 journées), l’ailier 
(1,80 m - 84 kg) semble, depuis, trans-
figuré. Le joueur, qui a fait ses gam-
mes à Sarlat, a retrouvé le chemin 
des essais à Aurillac, après une inter-
ception et une course de 70 mètres. 
Et il reste sur cinq réalisations sur les 
neuf dernières journées. En plus 
d’une offrande à Adriu Delai, lors 
d’un de ses essais à Béziers, et d’une 
passe presque décisive contre Perpi-
gnan (1). 

« Une chance pour Biarritz » 
« Il avait besoin de travailler et là, il 
est en confiance, constate David Dar-
ricarrère, le manager. Et quand les 
joueurs sont en confiance, ils sont 
capables de réaliser des choses sym-
pas. Il a encore une marge de pro-
gression et je ne le lâche pas de ce cô-
té-là. Je le pousse à continuer à tra-
vailler et qu’il amène à l’équipe ce 
qu’il est en train de faire. Il ne faut 
pas qu’il redescende, ce ne serait pas 
bon ni pour lui, ni pour l’équipe. » 

« C’est une chance pour Biarritz 
d’avoir un jeune comme ça, qui ne 
se pose pas de questions et qui 
plante des essais tous les week-ends, 
reconnaît son coéquipier Bertrand 
Guiry. On a passé beaucoup de 
temps en début de saison à constater 
le fait qu’on n’arrivait pas à concré-
tiser nos points forts et à marquer 
des essais. Avoir des éléments 
comme Tim, Max (Lucu), Yohan (Le 
Bourhis), des joueurs qui mettent 
des points, c’est hyper important. » 

L’ailier, qui va rejoindre Oyonnax 
l’an prochain (lire « Sud Ouest » du 
3 février), a pris la suite d’Adriu Delai 
(6 essais également, mais sur la 

phase aller) pour conclure les ac-
tions. Car désormais, le joueur pas-
sé par Brive se sent à 100 % et sa pubal-
gie n’est plus qu’un vilain souvenir. Ré-
vélation de la fin de saison 2014-2015 
avec 3 essais sur ses 8 premiers 
matchs, qui lui avaient permis de si-
gner son premier contrat profes-
sionnel, Tim Giresse a ensuite traîné 
une blessure aux adducteurs la sai-
son dernière. Résultat, seulement 12 
matchs disputés, pour aucun essai, et 
une opération le 13 mai. 

Succéder à Davies et Ngwenya 
Les deux meilleurs marqueurs des 
deux dernières saisons au BO partis 
cet été, Rodney Davies et Takudzwa 
Ngwenya, – « peut-être les deux 
meilleurs du championnat » –, dixit 
le joueur, le futur oyomen voit un 
couloir s’ouvrir sur l’aile pour décol-
ler et grandir. Tout ne fut pourtant 
pas si simple. Tim Giresse manque 
les matchs de préparation et ne re-
prend qu’avec les espoirs contre An-
glet, début septembre. Mais le BO bat 
déjà de l’aile, avec deux défaites en 
trois matchs, et est obligé d’aligner 
Antoine Viudes (18 ans et aucun 
match pro) sur une aile et de déca-

ler le centre Delai de l’autre côté. Gi-
resse revient alors dès la 4e journée 
contre Agen. 

« La concurrence n’était pas plé-
thorique à son poste, ce qui lui a per-
mis d’engranger des matchs et de la 
confiance, admet Darricarrère. Je ne 
pense pas qu’il devait assumer les 
départs de Rod et Taku mais surtout 
prendre sa chance. Tim, c’est au quo-
tidien que j’essaye de discuter avec 
lui, pour le faire progresser sur ses 
placements, sa technique. Il savait ce 
que j’attendais de lui et les efforts 
qu’il devait faire pour y arriver. Au-
jourd’hui, il a travaillé et il a fait les 
efforts nécessaires., même s’il lui en 
reste à faire. Il faut qu’il continue de 
performer pour l’équipe. » 

D’autant que face à la meilleure 
défense du championnat (322 points 
encaissés), ses qualités de finisseur 
seront encore particulièrement at-
tendues, pour tenir avec la compa-
raison avec son vis-à-vis, Taleta Tupuo-
la (4 essais), et, surtout, permettre au 
BO de poursuivre son embellie. 
Lire aussi en page 33 

(1) L’en-avant volontaire de Mafi avait 
conduit à un essai de pénalité.

TIM GIRESSE En 
difficulté durant 
les premiers mois, 
l’ailier du BO vient 
d’inscrire 5 essais 
en 9 matchs. 
C’est l’homme fort 
du moment

Il vole de ses pro  
RUGBY PRO D2, BIARRITZ - MONTAUBAN, CE SOIR À 20 H 45 AU STADE AGUILERA (20e JOUR   

Ce serait bête de tout gâcher mainte-
nant. Avec son incroyable série de 
sept victoires sur les huit derniers 
matchs, le Biarritz Olympique (6e) est 
redevenu un sérieux candidat à la 
qualification pour les phases finales. 
La seule formation invaincue en 2017 
est désormais dans la roue du top 5 
(à 4 points de Mont-de-Marsan) et 
peut y rentrer provisoirement ce soir, 
comme la semaine dernière, en s’im-
posant contre Montauban (3e). Tout 
en revenant sur les talons des Tarn-et-
Garonnais et de Colomiers (4e) ou 
Oyonnax (1er), qui s’affrontent demain. 

« On a fait beaucoup d’effort pour 
sortir de cette zone rouge et se don-
ner le droit de regarder vers le haut, ad-
met David Darricarrère, le manager. 
C’est une motivation supplémentaire 
qui doit nous permettre d’aller cher-
cher plus loin en nous, pour faire les 
efforts supplémentaires qui te per-
mettent de battre ces équipes-là. On a 
retrouvé de la sérénité et de la con-
fiance, et il ne faudrait pas qu’un mau-
vais match nous fasse perdre tout ça. » 

La meilleure défense de Pro D2 
Après avoir fait tomber la forteresse 
imprenable Chanzy à Angoulême, in-
violable depuis 18 matchs, les rouge 
et blanc redémarrent le bloc par une 
autre équipe en forme, meilleure dé-
fense du championnat (322 points 
encaissés), et qui a remporté 9 de ses 
12 derniers matchs. « Montauban sait 
bien jouer au rugby et fait partie des 
2-3 équipes qui peuvent monter di-
rectement, pense David Roumieu, le 
capitaine. On dispute un champion-
nat de fou, où tout le monde peut ga-
gner n’importe où. On va gagner et 
on sait ce qu’il faut faire : être complet 
pendant 80 minutes. » 

Au-delà de Montauban, le BO doit 
profiter de ce bloc pour s’installer en 
haut, s’il veut avoir une carte à jouer 

dans le sprint final : trois réceptions 
lors des quatre prochains matchs et 
trois des cinq derniers à affronter 
(Narbonne, Béziers et Bourgoin). « On 
n’a pas cravaché au dernier bloc pour 
tout perdre à la maison, reconnaît Da-
vid Darricarrère. On sait qu’on va 
jouer tous les cadors pour finir (Oyon-
nax, Colomiers, Aurillac et Mont-de-
Marsan lors des quatre dernières 
journées) et on doit prendre des 
points à chaque match. On n’est pas 
encore installé car il manque les six 
points perdus à domicile (Vannes et 
Angoulême). Le retard n’est toujours 
pas rattrapé et on doit encore crava-
cher. » 

Une cinquième victoire consécu-
tive, ce soir, poursuivrait parfaitement 
l’opération reconquête. 
M. K.

L’ENJEU Le BO va enchaîner trois réceptions 
en quatre matchs et affronter trois des cinq 
derniers. C’est le moment d’affirmer son statut

Un bloc pour 
s’installer en haut

Yohan Le Bourhis retrouve sa place à l’ouverture et fait partie 
des trois changements dans l’équipe de départ. PHOTO ÉMILIE DROUINAUD

Sports Pays basque

Dans le viseur du BO depuis plusieurs 
semaines, l’ouvreur de Brive Nicolas 
Bézy (26 ans), libre en juin, est très 
intéressé par la proposition basque 
qu’il a reçue. Selon nos informations, 
le joueur aux 94 matchs de Top 14 et 
28 européens doit même se rendre à 
Biarritz ces prochains jours pour s’en-
tretenir avec le staff. Également en 
discussion avec le CAB, l’ouvreur, 
passé par Toulouse, le Stade Fran-
çais et Grenoble, a déjà pu se rensei-
gner sur le BO et David Darricarrère, 
via le grand nombre de coéquipiers 
passés par Aguilera ou coachés par 
l’ancien Castrais (Ngwenya, Burotu, 
Cabannes, Mignardi).

Nicolas Bézy 
très intéressé

L’INFO
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 pres ailes

Sevré d’essai la saison dernière, Tim Giresse en a déjà inscrit six 
cette saison, comme son coéquipier Adriu Delai. ARCH. J.-DANIEL CHOPIN

Quelle équipe de Montauban se pré-
sentera ce soir à Aguilera ? La ques-
tion reste posée tant, ces dernières 
semaines, les Tarn-et-Garonnais ne 
présentent pas le visage rayonnant de 
la fin d’année 2016, qui les avait vus en-
chaîner sept succès consécutifs. Bien 
sûr, l’USM est toujours sur podium 
à l’orée de cette 20e journée mais, de-
puis trois rencontres, force est de re-
connaître qu’elle connaît des hauts 
et des bas inhabituels. 

Si les rencontres à domicile face à 
Vannes et Soyaux-Angoulême ont 
toutes les deux débouchés sur des 
bonus offensifs, les deux dernières 
sorties, à Narbonne, et, surtout, à 
Mont-de-Marsan, ont fait naître cer-
tains doutes. L’USM, qu’aucun ne 
voyait en si bonne position après les 
deux tiers du championnat, est-elle 
en train de céder du terrain, d’autant 
plus que d’autres équipes, comme 
le BO, sont en grande forme ? Ce soir, 
à Aguilera, les Sapiacains doivent 
faire un résultat : pour continuer à 
rêver à des lendemains qui chan-
tent, mais, aussi, pour répondre à la 
« claque » subie à Mont-de-Marsan 
(34-16). 

Avec le Bayonnais Sayerse 
Le coprésident Daniel Bory n’avait, 
d’ailleurs, pas aimé, en expliquant 
après la rencontre : « A-t-on envie 
d’être là où l’on est ? Il faudra une ré-
ponse parce que perdre sans se bat-
tre, ou trop tardivement, est inaccep-
table. » 

Jamais cette saison, les Tarn-et-Ga-
ronnais n’ont enchaîné deux revers 
consécutifs. Le déplacement au Pays 
basque revêt donc une importance 
particulière, notamment pour l’ai-
lier Pierre Sayerse, ancien Bayonnais, 
et véritable révélation de la saison 
chez les verts et noir, avec déjà trois es-
sais marqués : « À Mont-de-Marsan, 
c’était un accident. On n’a pas mon-
tré notre vrai visage. Mais on sait que 
face au BO ce sera compliqué : c’est 
une équipe qui met beaucoup d’en-
vie et d’engagement. Il faudra 
d’abord gagner le combat et essayer 

d’envoyer du jeu derrière, comme 
nous savons le faire. Mais il risque 
d’y avoir pas mal de jeu au pied. Pour 
gagner là-bas, ce qui est notre objec-
tif, on sait ce qu’il faut faire. » 

Jamais d’équipe type 
Ce soir, les Montalbanais doivent réa-
gir, en équipe. Quelle qu’elle soit 
d’ailleurs. À l’USM, il n’y a pas 
d’équipe type, on l’a vu depuis le dé-
but de la saison. Et c’est Serge Ser-
gueev qui prendra le capitanat puis-
que Michaël Ladhuie et Pierrick Es-
clauze seront sur le banc. Devant, on 
notera les titularisations des piliers Ni-
colas Agnési (remplaçant à Mont-de-
Marsan) et Terry Philippart (de nou-
veau papa). Derrière, retours égale-
ment de Pierre Sayerse à une aile et 
de Maxime Mathy au centre alors 
que Sébastien Ascarat, l’autre Basque 

de l’USM, passé également par l’Avi-
ron Bayonnais chez les jeunes, ne se-
ra pas là puisqu’il a été sélectionné 
avec l’Espagne, pour affronter la Rus-
sie, dimanche, dans le cadre du Tour-
noi B (comme Pierre Barthere et 
Gautier Gibouin). 

On remarquera également l’épais-
seur du banc. Ce soir, Montauban 
doit repartir de l’avant, retrouver ce 
qui a fait sa force, sa confiance à toute 
épreuve, retrouver une défense her-
métique (toujours la meilleure mal-
gré les 34 points encaissés à Mont-
de-Marsan). Une fin de saison pas-
sionnante passera par un résultat à 
Aguilera, là où l’USM n’a pas gagné 
depuis… 53 ans. Il faudrait donc réa-
liser un exploit, d’autant que ses 
deux dernières visites ne lui avaient 
vraiment pas réussi (lire ci-dessous). 
Laurent Lasserre

L’ADVERSAIRE Après sept victoires de rang, début décembre, 
l’USM fait preuve de plus d’irrégularité. Surtout à l’extérieur

Montauban doit 
montrer autre chose

Meilleure défense de Pro D2, Montauban a été très chahuté lors 
de sa dernière sortie, à Mont-de-Marsan (34-16). PHOTO N. LE LIÈVRE

   NÉE)

Lieu Biarritz (stade Aguilera). Horaire Ce soir à 20 h 45. Arbitre M. Clave (Ar-
magnac-Bigorre). Match aller Montauban - BO : 22-11. Télévision Canal Plus 
Sport. Internet Match à suivre en direct sur www.sudouest.fr 
BIARRITZ 
Les remplaçants 16 Chambord, 17. Cabarry, 18. Cama, 19. Placines, 20. Magna-
val, 21. Arrate, 22. X. Lucu, 23. Giudicelli. 
MONTAUBAN 
Les remplaçants 16. Ladhuie, 17. Tékassala, 18. Esclauze, 19. Vaotoa, 20. Engel-
brecht, 21. Swanepoel, 22. Byrnes, 23. Zanon.

Hamdaoui 

Vaka 

Delai 

Kiernan 

Giresse 

M. Lucu 

Le Bourhis 

Sousa 

Soqeta 

Guiry 

Nabou 

Singer 

Assi 

Roumieu (cap) 

Synaeghel

Bosviel 

Sukanaveita 

Tupuola 

Mathy 

Sayerse 

Chaput 

Fortunel 

Haddon 

A. Domenech 

Munoz Agnesi

Rochier 

Philippart 

Caisso 

Sergueev (cap) 

Biarritz  . . . . . . . . . . . . .6e/48 pts Montauban  . . . . . . . .3e/54 pts

LE MATCH EN QUELQUES CHIFFRES

1080 
Avec 1080 minutes disputées 
cette saison, Pierre Sayerse est 
le deuxième montalbanais 
le plus utilisé, derrière le 2e ligne 
Serge Sergueev (1142 minutes). 
L’ancien Bayonnais, qui 
a été titularisé à 14 reprises 
est également le quatrième 
meilleur marqueur de l’USM 
avec trois essais. 

10 
C’est le nombre d’essais 
marqués par le BO lors des 
deux réceptions de Montauban 
en Pro D2 : 4 en 2015 (26-17) 
puis 6 en 2016 (38-23). C’est, 
sur cette période, son meilleur 
totale face à une équipe à 
Aguilera (comme Carcassonne). 
Les Audois en sont désormais à 
13 en 3 matchs. 

3 
Par rapport à l’équipe victorieuse 
à Angoulême avant la trêve, le 
staff biarrot a décidé d’effectuer 
seulement trois changements 
ce soir. Devant, Assi et Singer 
remplacent Van Staden et 
Bastien, qui sortent du groupe. 
Le Bourhis reprend l’ouverture 
et Maxime Lucu glisse à la mêlée, 
poussant Magnaval sur le banc.
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L
’annulation, dimanche, de la 
deuxième journée de course au-
ra eu pour effet d’aiguiser les ap-

pétits des coureurs, en manque de 
compétition, en ce tout début de sai-
son. Beaucoup ont envie d’en décou-
dre, certains étaient même prêts, di-
manche, à prendre le départ dans le 
vent et la tempête qui soufflait. 

Cette fois, le peloton n’aura pas à 
affronter les intempéries, les condi-
tions climatiques s’annoncent plu-
tôt clémentes. Il faudra quand même 
un bel appétit et un moral de fer 
pour avaler les 120 kilomètres et fran-
chir les trois cols de cette journée, en-
tre Larceveau et Saint-Palais, sur les 
routes de ce Tour de Basse-Navarre. 

La rentrée des pros d’Auber 93 
Ce Tour de Basse-Navarre, qui s’élance 
de Larceveau offre trois belles ascen-
sions de cols, avec quelques pentes 
sévères, dont certaines avoisinent les 
8 % sur la montée de Gamia. Le me-
nu du jour est plutôt corsé avec une 
première boucle par Mauléon et la 
longue montée d’Osquich, puis la 
boucle par Gamia, en enchaînant 
avec la montée des lacets du col 
d’Iparlatze. 

Cela donne le profil d’une étape de 
montagne favorable aux grimpeurs, 
même si le franchissement des trois 
cols n’est pas toujours suffisant pour 
départager les belligérants. La vic-
toire se joue souvent sur les derniè-
res portions plates du circuit d’arri-
vée (deux tours de 8 km autour de 
Saint-Palais). 

Cette troisième journée de l’Essor 
basque sera marquée par la rentrée 
des professionnels de l’équipe conti-
nentale d’Auber 93, autour de leur 
chef de file Romain Feuillu, l’ancien 
Maillot jaune du Tour de France 
(NDLR, c’était à Nantes, en 2008). La 

confrontation avec l’autre équipe 
pro, celle de l’Armée de Terre promet 
d’être intéressante, d’autant que les 
militaires enregistrent le renfort de 
Julien Loubet, double vainqueur de ce 
Tour de Navarre, de l’ancien cham-
pion de France Jimmy Raibaud, et 
des anciens champions du monde 
Benjamin Thomas et Morgan Kneis-
ky. 

Un gros plateau 
La bataille s’annonce serrée avec les 
amateurs charentais d’Océane top 
16 (Yoann Paillot, Clément Saint Mar-

tin), les Pyrénéens d’Occitane (Bruno 
Armirail), les Parisiens du Team Pel-
trax (Samuel Plouhinec), les Montal-
banais (Mikael Larpe) ou encore les 
Espagnols d’Aldro team (David Ca-
sillas). Ce qui promet aussi une belle 
bataille et il faudra se montrer cos-
taud, et malin, pour couper la ligne 
d’arrivée en premier. 
Christian Bibal 

Départ aujourd’hui de Larceveau, 
à 13 h 20 puis arrivée jugée en plein 
centre-ville de Saint-Palais, devant 
l’hôtel de ville (16 h 20).

LARCEVEAU - SAINT-PALAIS Après l’annulation de la course dimanche, le Tour de Basse-Navarre 
s’élance cet après-midi, pour franchir 3 cols (Osquich, Gamia et Iparlatze), avec des coureurs motivés

Les jambes fourmillent
CYCLISME ESSOR BASQUE

Les terribles pentes du col de Gamia, dont certaines avoisinent les 8 %, font toujours souffrir le peloton. PHOTO ESSOR BASQUE

SAMEDI 4 FÉVRIER 
Les Boucles de l’Essor 

Victoire de Yoan Verardo. 
 
DIMANCHE 5 FÉVRIER 

Le Circuit de l’Essor 
Came - Cambo (120 km), annulée. 
 
AUJOURD’HUI 

Tour de Basse-Navarre 

Larceveau - Saint-Palais (120 km). 

Départ 13 h 30, arrivée vers 16 h 20. 
 
SAMEDI 11 FÉVRIER 

Ronde du Pays basque 
Saint-Jean-Pied-de-Port - Saint-
Jean-Pied-de-Port (102 km). Dé-
part à 14 h, arrivée vers 16 h 45. 
 
DIMANCHE 12 FÉVRIER 

Tour de Soule 
Mauléon - Mauléon (125 km). Dé-
part à 14 h, arrivée vers 17 h.

LE PROGRAMME COMPLET

AVIRON 

Bouge championne 
de France indoor 
Le week-end dernier, au stade Char-
léty, à Paris, se déroulait les cham-
pionnats de France et d’Europe 
d’aviron en indoor. La championne 
handisport de l’Aviron Bayonnais, 
Perle Bouge, a conservé son titre de 
championne de France et ajoute 
même à son palmarès le titre euro-
péen, en 3’48’’, malgré la présence 
de ses rivales brésiliennes et polo-
naises. Autre performance, celle ac-
complie par le vétéran de la Nauti-
que, Francis Garcia, deuxième des 
indoor Europe, dans la catégorie 
60 à 64 ans. Sur 2 000 m, il termine 
en 6’42’’09, à un centième de la mé-
daille d’or. À noter, aussi, la 5e place 
de Pascal Bellon (Aviron Bayon-
nais), en 7’29’’, et le collège Marracq, 
qui se classe 6e dans le cadre de 
l’UNSS. 

ATHLÉTISME 

Douat (PBA) dans 
le top 10 français 
Le cadet de Pays basque athlétisme 
(PBA), Pierre Douat, a bouclé les 

deux journées d’épreuves de l’Hep-
tathlon du championnat de France 
d’épreuves combinées, à Rennes, 
dans le top 10 national. Il termine à 
la 9e place, avec 4 647 points, mal-
gré la barre tombée à 1,76 m, bien 
après son atterrissage sur le tapis, 
au saut en hauteur. Il a également 

perdu quelques centimètres au lan-
cer du poids. Dans cette même com-
pétition, la jeune cadette Alyséa La-
caud (Ascain) a dû abandonner, 
victime d’une blessure à la cheville 
lors du concours de saut. Autre per-
formance du week-end, celle 
d’Adrien Rivière, jeune minime de 
PBA, invité au meeting All Star Per-
che de Clermont-Ferrand. Il améliore 
de 31 cm sa meilleure performance 
et manque de peu le franchisse-
ment d’une barre à 3,01 m… sous les 
yeux de Renaud Lavillenie. 

CROSS-COUNTRY 

Les demies reportées 
à dimanche 
À cause de la tempête Marcel, la Li-
gue de Nouvelle-Aquitaine d’athlé-
tisme a reporté les demi-finales des 
championnats de France de cross-
country qui devaient se tenir diman-

che dernier à Cognac, en Charente. 
La compétition se déroulera finale-
ment ce dimanche. 

RUGBY 

Biarritz Olympique : 
le calendrier 
des espoirs fixés 

Cinquièmes de leur poule lors de la 
première phase, les espoirs du Biar-
ritz Olympique ne se sont pas quali-
fiés pour les playoffs. Avec Béziers, 
Bourgoin et Dax, ils ont été reversés 
dans une poule de play-down, avec 
les quatre derniers de l’autre poule : 
Soyaux-Angoulême, Vannes, Mon-
tauban et Brive. Les joueurs de Phi-
lippe Bidabé et Yannick Lamour, qui 
gardent les points acquis lors de la 
première phase, débuteront leur se-
conde partie de saison à Angou-
lême, dimanche 19 février.

OMNISPORTS

Deux nouveaux titres remportés par Perle Bouge. ARCH. B. LAPÈGUE
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P
our une première, ce fut une 
réussite. Vukasin Jovanovic, le 
jeune Serbe (20 ans) recruté au 

mercato la semaine dernière, a joué 
une excellente partie en défense 
centrale, mardi soir. Dans un con-
texte qui ne lui offrait pourtant au-
cun repère, il a rassuré tout le 
monde quant à son aptitude à assu-
mer la pression d’un match de Li-
gue 1. 

On se posait la question car de-
puis Nisa Saveljic, on avait vu quel-
ques défenseurs annoncés promet-
teurs ne jamais réussir à se hisser au 
niveau, finissant par écluser leur 
contrat de prêt en prêt. Mais l’ex-
joueur du Zénith Saint-Pétersbourg, 
champion du monde U20 avec Mi-
lan Gajic, semble d’une autre 
trempe. Serein, solide dans les duels, 
efficace dans ses tacles, il se montra 
à la hauteur de sa mission, combi-
na bien avec un Nicolas Pallois dé-
terminé, comme s’il avait toujours 
porté les couleurs bordelaises. 

« Un sans-faute » 
D’ailleurs, Jocelyn Gourvennec, qui 
avait pris le risque de le lancer, était 
particulièrement satisfait de ce qu’il 
montra. « Il a fait un sans-faute », dit 
le coach breton. « Il a été très pré-
sent. Il a bien anticipé les balles der-
rière son dos. Il n’a rien lâché sur 
Santini et pourtant il est difficile à 
prendre. » 

Marius Trésor, qui commentait le 
match pour Girondins TV, a appré-
cié la qualité de la prestation du 
Serbe.  « Pour une première avec des 
coéquipiers qu’il ne connaissait pas, 
il a fait un très bon match », dit l’an-
cien capitaine de l’Équipe de France. 
« Que ce soit dans le domaine aérien 
ou dans les un contre un, il a été à la 
hauteur. » 

Ses stats parlent pour lui. Il a ga-
gné 26 ballons, soit 7 de plus que Pal-
lois, n’en a perdus que 11 et a assuré 
74 % de ses passes. « Il a un peu de 
jeunesse dans certains gestes mais 
c’est un bon joueur », assure Cédric 
Carrasso, serein derrière la solidité 
de sa défense. 

De la jeunesse mais de la qualité 
dans les tacles. On le vit, en début de 
match, réussir une intervention aus-
si précise qu’inspirée sur un Bazile 
lancé à toute vapeur. « J’ai bien aimé 
ses tacles, dit Marius Trésor. Il a été 
propre dans ses interventions et n’a 
commis quasiment aucune faute. Il 
s’est montré rassurant pendant 
toute la partie. » 

Il est vrai que les Girondins 
avaient fait ce qu’il fallait pour que le 
jeune Serbe se sente à l’aise. « On lui 
a beaucoup parlé toute la journée », 
explique Carrasso. 

Cela se comprend car depuis son 
arrivée, il n’avait pu jouer la moin-
dre opposition à onze contre onze 
sur terrain normal. « Entre deux 
matches, on n’a fait que des jeux ré-
duits à cinq contre cinq ou six con-
tre six », explique Gourvennec. « On 
n’avait pas de recul avec lui sur de 
grands jeux, sur ce qui concernait 
l’anticipation, la gestion dans le dos 
sur des espaces normaux. » 

Associé à Gajic 
Pour qu’il se sente à l’aise, décision 
fut prise de l’associer à Milan Gajic, 
avec lequel il avait décroché le titre de 
champion du monde des U20 en 
2015. Les deux hommes s’entendi-
rent parfaitement. Et il sembla 
même que la présence de son com-
patriote insuffla un surcroît de con-
fiance chez l’arrière droit, qui tenta 
des gestes avec une sûreté affirmée.   

« Ils se sont sublimés », dit Marius 
Trésor. « Ils se connaissent bien puis-
qu’ils ont joué ensemble. Ils se sont 
bien complétés. On a vu que quand 
Milan se faisait passer, Jovanovic 
était là pour intervenir. » Pour le con-
sultant de Girondins TV, la recrue de 
l’hiver a tout pour s’intégrer et réus-
sir à Bordeaux. 

Igor Lewczuk ne s’étant pas entraî-
né hier, le jeune homme devrait gar-
der sa place face à Paris demain. 
Cette fois, ce sera un test d’un autre 
calibre. « S’il confirme cette presta-
tion dans les prochains matches, on 
pourra dire que l’on a tiré un très 
bon numéro », conclut Trésor.

AVANT BORDEAUX - PARIS SG 
Auteur d’un excellent match à Caen,  
le défenseur serbe a prouvé qu’il avait 
le talent pour réussir en Ligue 1

Jovanovic a séduit
FOOTBALL LIGUE 1 (25e JOURNÉE)

Vukasin Jovanovic fut solide dans les duels qu’il livra au Croate Ivan Santini. PHOTO PQR

L’action est aussi symbolique que ses 
deux buts. 90e minute, mardi à Caen : 
François Kamano déborde, tempo-
rise en attendant le soutien. Il trouve 
Mauro Arambarri en retrait et Jaro-
slav Plasil clôt le score. Le geste juste, 
pas rien pour un joueur dont la 
marge de progression reste la conti-
nuité du jeu et les choix. « Au-
jourd’hui, je suis bien intégré dans le 
groupe, je suis en jambes, disait le 
jeune Guinéen (20 ans) au micro de 
la chaîne du club. On se comprend 
beaucoup mieux et je crois que ça se 
voit sur le terrain. » 

Son match plein - il lui a manqué de 
cadrer sa frappe en bonne position 
en fin de première période - arrive 
dans un début 2017 où le jeune Gui-
néen (20 ans) s’affirme sur les côtés 
du 4-3-3, dans un autre style que les 
Malcom, Ménez, Ounas. Il s’est mon-
tré brouillon, parfois encore, à Cler-
mont (1-0) et surtout contre Toulouse 
(1-0). Mais ses copies propres contre 
Guingamp (3-2) et Paris (4-1) en Coupe 
de la Ligue avaient sauté à l’œil. 

Le meilleur ratio buts/tirs 
L’ex Bastiais, qui apporte de la profon-
deur, ne rechigne pas à l’effort défen-
sif. Il est aussi efficace. En tête des atta-
quants girondins sur le ratio 

buts/nombre de tirs comme au 
nombre de frappes par 90 minutes 
(3,7), l’attaquant a déjà, avec 7 buts 
toutes compétitions confondues, 
doublé ses statistiques des saisons 
précédentes. Loin des débuts timi-
des, dans tous les sens du terme, ou de 
prestations à Marseille et Guingamp 
où il avait multiplié les pertes de balle. 

« J’ai beaucoup changé le secteur 
offensif pour avoir beaucoup de fraî-
cheur à chaque match, dit Jocelyn 
Gourvennec. C’est bien que les 
joueurs adhèrent à ce fonctionne-
ment et que tout le monde ait pu se 
montrer à son avantage est une 
bonne chose. » Demain, il aura l’em-
barras du choix. 
Nicolas Le Gardien

Kamano, sans bruit

REPÈRES

26 
Le nombre de ballons gagnés 
par Vukasin Jovanovic pour 
son premier match contre 
Caen. Aucun autre joueur de 
la partie n’a fait mieux.  

11 
le nombre de ballons perdus 
par le Serbe. C’est moins que 
n’importe quel autre défen-
seur bordelais, moins que 
Plasil (13) et Sankharé (12) et 
le même total que Jérémy 
Toulalan.

À quatre jours de son 8e de finale 
aller de Ligue des champions con-
tre Barcelone, le Paris SG pourrait 
réintégrer demain le gardien Kevin 
Trapp, le milieu Marco Verratti et le 
latéral Thomas Meunier. Forfaits 
contre Lille (2-1) mardi, les trois ont 
repris le collectif hier. 
 
AFFLUENCE. Les Girondins esti-
maient hier à 36 000 le nombre de 
spectateurs attendus demain, soit 
au-dessus des 34 612 d’août contre 
Saint-Etienne (record de la saison). 
 
OUNAS EN REPRISE. Forfait à Caen 
après le coup reçu contre Rennes 
samedi, Adam Ounas a effectué 
hier de la réathlétisation avec Nico-
las Maurice-Belay (mollet). Igor 
Lewczuk est lui toujours arrêté. 
 
GIRONDINS EXPRESS. Blessés : 
Lewczuk, Traoré, Touré, Maurice-
Belay, Ounas. Prochain entraîne-
ment : aujourd’hui à 15 h 45 (huis 
clos). Prochain match : Bordeaux - 
Paris SG, demain 20 h 45 (en di-
rect sur Canal +).

Trapp et Verratti 
postulent

GIRONDINS INFOS

François Kamano. PHOTO AFP
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FOOTBALL 
Italie 

Bologne - AC Milan, 0-1 ; Crotone - Juventus 
Turin, 0-2 

1. Juventus Turin, 57 (23 m., 31); 2. AS Rome, 50 
(23 m., 27); 3. Naples, 48 (23 m., 29); 4. Lazio 
Rome, 43 (23 m., 14); 5. Inter Milan, 42 (23 m., 13); 
6. Atalanta Bergame, 42 (23 m., 11); 7. AC Milan, 40 
(23 m., 6); 8. Fiorentina, 37 (23 m., 5); 9. Torino, 32 
(23 m., 7); 10. Sampdoria, 30 (23 m., -3); 11. Udinese, 
29 (23 m., -2); 12. Chievo Vérone, 29 (23 m., -8); 
13. Sassuolo, 27 (23 m., -5); 14. Bologne, 27 (23 m., 
-12); 15. Cagliari, 27 (23 m., -16); 16. Genoa, 25 
(23 m., -6); 17. Empoli, 22 (23 m., -17); 18. Palerme, 
14 (23 m., -23); 19. Crotone, 13 (23 m., -20); 
20. Pescara, 9 (23 m., -31). 
 

Coupe d’Espagne 

Demi-finales retour : ALAVÈS - Celta Vigo, 1-0 
(aller : 0-0) ; FC BARCELONE - Atlético Ma-
drid, 1-1 (2-1). 
 

Coupe d’Angleterre 

4e tour : LEICESTER - Derby County (D2), 3-1 
(a.p.) 
 

Coupe d’Allemagne 

8e de finale : Hanovre - FRANCFORT, 1-2 ; 
Sandahausen (D2) - SCHALKE 04, 1-4. 

TENNIS 
Tournoi ATP de Montpellier 

2e tour : Brown (All) bat Cilic (Cro/n° 1) 6-4, 
6-4. 
1er tour : López (Esp/n° 5) bat Benneteau 
(Fra) 6-3, 4-6, 7-6 (7/0) ; Jaziri (Tun) bat La-
masine (Fra) 1-6, 7-5, 7-6 (7/3) ; De Schepper 
(Fra) bat M. Zverev (All/n° 6) 6-4, 6-3 ; 
Mathieu (Fra) bat Millot (Fra) 6-2, 4-6, 6-3 ; 
Herbert (Fra) bat Hemery (Fra) 6-3, 7-5. 
 

Tournoi ATP de Sofia 

1er tour : Basilashvili (Géo) bat Mannarino 
(Fra) 7-6 (9/7), 7-6 (7/3). 

HANDBALL  

D1 M Starligue 

Aix - Nantes, 33-38 ; Chambéry - Cesson Ren-
nes, 27-25 ; Ivry - Créteil, 27-28 ; Paris SG - Nî-
mes, 37-23 ; Saint-Raphaël - Sélestat, 25-18 ; 
Saran - Toulouse, 28-29. 

1. Paris SG, 26 (14 m., 103); 2. Nantes, 25 (14 m., 
67); 3. Saint-Raphaël, 21 (14 m., 31); 4. Montpel-
lier, 18 (13 m., 61); 5. Chambéry, 16 (14 m., 31); 6. Tou-
louse, 15 (14 m., -15); 7. Nîmes, 13 (14 m., -13); 
8. Saran, 12 (14 m., -32); 9. Aix, 12 (14 m., -12); 10. Ivry, 
10 (14 m., -21); 11. Dunkerque, 9 (13 m., -44); 
12. Cesson Rennes, 9 (14 m., -24); 13. Créteil, 7 
(14 m., -55); 14. Sélestat, 1 (14 m., -77).

LES RÉSULTATS
AUTOMOBILE 

19 h 45 : Rallye de Suède, 2e manche 
du Championnat du monde WRC. 
L’Equipe 21, direct. 
BIATHLON 

14 h 45 : Championnats du monde 
à Hochfilzen (Aut), relais mixte. 
L’Equipe 21 et Eurosport, direct. 
GOLF 

8 h : Open de Malaisie, 1er tour. 
Golf +, direct. 
HANDBALL 

20 h 30 : Division 1, 14e journée, 
Dunkerque - Montpellier. 
BeIN Sports 1, direct. 
RUGBY 

20 h 45 : Pro D2, 20e journée, 
Biarritz - Montauban. 
Canal + sport, direct. 
BASKET-BALL 

9 h 30 : NBA, Indiana - Cleveland. 
BeIN Sports 3, différé.  
11 h : NBA, New York - L.A. Clippers. 
BeIN Sports 1, rediffusion. 
TENNIS 

14 h et 19 h : Tournoi ATP de Montpellier. 
2e tour. 
SFR Sport 2, direct.

À LA TÉLÉ

BIATHLON/MONDIAUX 

Fourcade, cible n° 1 
Roi incontesté de sa discipline et ul-
tra-dominateur cette saison, le Fran-
çais Martin Fourcade, 28 ans, est le 
grandissime favori et l’homme à bat-
tre des Mondiaux, qui s’ouvrent au-
jourd’hui à Hochfilzen (Autriche). Le 
quintuple tenant de la Coupe du 
monde était passé tout près d’un fa-
buleux Grand Chelem en 2016 à Oslo 
d’où il était reparti avec quatre mé-
dailles d’or (sprint, poursuite, indivi-
duel, relais mixte) et une d’argent 
(mass start). Au vu de son excep-
tionnelle razzia depuis le lancement 
de la Coupe du monde 2016-2017 (10 
victoires en 15 courses, 13 podiums au 
total), ses adversaires peuvent légiti-
mement craindre un remake. Pre-
mière épreuve, le relais mixte à partir 
de 14 h 45. 

AUTOMOBILE/RALLYE DE DUÈDE 

Ogier pour confirmer 
Volkswagen retiré du Championnat 
du monde des rallyes (WRC), les en-
chères sont ouvertes pour la victoire 
dans le rallye de Suède, propriété de-
puis 2013 de la marque allemande. 
Les constructeurs officiels Toyota, 
Hyundai et Citroën seront les princi-
paux enchérisseurs, d’aujourd’hui à 
dimanche, face à M-Sport. Victo-
rieuse avec le quadruple champion 
du monde Sébastien Ogier dans la 
première épreuve de la saison, le ral-
lye Monte-Carlo en janvier, l’écurie 
semi-privée britannique, qui aligne 
des Ford Fiesta RS, s’avance avec un 
léger avantage dans les esprits. 

SKI ALPIN/MONDIAUX 

Les surprises 
canadiennes 
Avec Erik Guay sacré champion du 
monde de super-G et Manuel Os-
borne-Paradis à la 3e place (+0’’51), 
les Canadiens ont damé le pion aux 
favoris norvégiens, Kjetil Jansrud 
(+0’’45) s’intercalant sur la 
deuxième marche du podium, hier 
aux Mondiaux de Saint-Moritz. À 

35 ans, Guay, qui devient le premier 
Canadien champion du monde de 
super-G, a fait parler toute son expé-
rience pour remporter son deuxième 
titre mondial après celui glané en 
descente en 2011 à Garmisch-Parten-
kirchen (Allemagne). Sa dernière vic-
toire sur le circuit de Coupe du monde 
remontait à 2014 avec un succès en 
descente à Kvitfjell en Norvège. 

Premier Français, Alexis Pinturault 
a pris une prometteuse 6e place (à 
39/100e du podium) avant le combi-
né de lundi dont il sera l’un des 
grands favoris. 

CYCLISME/ESSOR BASQUE 

Reprise sur quatre 
cols 

La tempête calmée, le peloton de 
l’Essor basque retrouve ses routes 
habituelles cet après-midi entre Lar-
ceveau (départ 13 h 30) et Saint-Pa-

lais. Le parcours de 124 km est hérissé 
des cols de Larramendy (km 20), Os-
quich (km 42), Gamia (km 70) et 
Ipharlatze (km 88). Une centaine de 
coureurs sont engagés dans cette 
épreuve qui devrait se terminer vers 
16 h 40 devant la mairie de Saint-
Palais. 

VOILE/VENDÉE GLOBE 

Fa en finit à son tour 
Le Hongrois Nandor Fa (Spirit of 
Hungary), 63 ans, a franchi la ligne 
d’arrivée du Vendée Globe hier à 
11 h 54 en 8e position après 93 jours 
22 heures et 52 minutes de mer. Dix 
skippers sont encore en course. Pro-
chain sur la ligne d’arrivée, Eric Bel-
lion (Comme Un Seul Homme) est 
attendu samedi aux Sables 
d’Olonne. Le Vendée Globe a été 
remporté par Armel Le Cléac’h (Ban-
que Populaire VIII), arrivé le 19 janvier 
dernier.

OMNISPORTS

Pau perd la première manche 
Neuf points à remonter : ce sera le défi à relever pour l’Élan Béarnais, 
dans deux semaines au Palais des sports, face à Ostende. Hier soir, les 
Belges ont dominé le match aller de ces 8e de finale de la FIBA Europe 
Cup. Très loin du niveau qui leur avait permis de battre Chalon, trois 
jours plus tôt dans le choc de la Pro A, les Palois ont failli en début et en fin 
de match. Après avoir concédé 12 points dans le premier quart-temp (27-
19), ils avaient pourtant réussi à égaliser avant la mi-temps (42-42) grâce à 
Okobo, Cavalière et Mipoka. Mais, pénalisés par les fautes et l’absence de 
JK Edwards (choix du club), ils allaient subir en fin de match pour 
s’incliner 95-86 après avoir compté jusqu’à 14 pts de retard. PHOTO FIBA EUROPE

Classement                                                        Pts J                 G                N                 P             BP             BC            Dif  
1       Monaco 55 24 17 4 3 70 23            47 
2 Paris SG 52 24 16 4 4 47 18            29 
3      Nice 52 24 15 7 2 39 18             21 
4 Lyon 40 23 13 1 9 44 27             17 
5      Saint-Etienne 36 24 9 9 6 26 19               7 
6 Marseille 36 24 10 6 8 31 28              3 
7      Bordeaux 36 24 9 9 6 29 28               1 
8 Rennes 32 24 8 8 8 23 27            -4 
9      Guingamp 31 24 8 7 9 28 29              -1 
10 Toulouse 30 24 8 6 10 27 27              0 
11      Nancy 27 23 7 6 10 18 29            -11 
12 Metz 27 23 8 5 10 24 39           -15 
13     Lille 26 24 7 5 12 22 30            -8 
14 Montpellier 26 24 6 8 10 33 42            -9 
15    Nantes 26 23 7 5 11 15 31           -16 
16 Caen 25 23 7 4 12 25 40           -15 
17     Dijon 24 24 5 9 10 32 37            -5 
18 Angers 24 24 6 6 12 19 32           -13 
19    Bastia 22 23 5 7 11 20 28            -8 
20 Lorient 22 24 6 4 14 27 47          -20

24e journée 
Hier 
Angers - Rennes  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    0 - 0  
Lorient - Toulouse  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .       1 - 1  
Lyon - Nancy  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    4 - 0  
Marseille - Guingamp  . . . . . . . . . . . . . . . . .    2 - 0  

Metz - Dijon  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .      2 - 1  
Nice - Saint-Etienne  . . . . . . . . . . . . . . . . . .     1 - 0  
Bastia - Nantes  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . remis 
Mardi 
Caen - Bordeaux  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    0 - 4  
Montpellier - Monaco  . . . . . . . . . . . . . . . . .      1 - 2  
Paris SG - Lille  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .      2 - 1 

25e journée 

Demain : Bordeaux - Paris SG (20 h 45 sur Ca-
nal +). 

Samedi : Guingamp - Lyon (17 heures sur Ca-
nal + sport), Monaco - Metz, Lille - Angers, 
Toulouse - Bastia, Nancy - Montpellier, Dijon - 
Caen (20 heures sur beIN Sports 1 et Max). 

Dimanche : Rennes - Nice (15 heures sur beIN 
Sports 1), Saint-Etienne - Lorient (17 heures 

sur beIN Sports 1), Nantes - Marseille (21 heu-
res sur Canal +). 
 

Buteurs 

23 buts : Cavani (Paris SG) 
19 buts : Lacazette (Lyon, +1) 
14 buts : Falcao (Monaco) et Gomis (Marseille, 
+1) 
11 buts : Plea (Nice).

Pas question de traîner en route ! 
Monaco vainqueur à Montpellier 
(2-1), le Paris SG tombeur de Lille 
(2-1) mardi, Nice devait s’imposer 
pour rester dans la course aux pre-
mières places. Les Stéphanois, peut-
être émoussés par le combat in-
tense livré dimanche dans le derby 
face à l’OL, ont peiné à se montrer 
dangereux et, si Nice n’a pas non 
plus réussi à se procurer énormé-
ment d’occasions, un magnifique 
tir de loin du milieu Wylan Cyprien 
(7e) a assuré au troisième du cham-
pionnat de rester au contact du 
PSG, à trois petites longueurs du 
leader monégasque. 

Banderoles au Parc OL 
L’Olympique lyonnais, balayé lors 
du derby à Saint-Etienne (2-0) di-
manche, a fait acte de contrition à 
domicile hier soir face à une équipe 
de Nancy sans autre ambition que 
de défendre (4-0). Appliquée et sé-
rieuse, l’équipe de Bruno Génésio 
a marqué grâce à Mathieu Valbue-
na, auteur d’un joli tir enroulé 
avant de sortir sur blessure (39e), un 
ballon piqué de Nabil Fekir (43e), 
un penalty d’Alexandre Lacazette 
(54e, s.p.) et le premier but de la re-
crue néerlandaise Memphis Depay 
(58e). 

Sera-ce suffisant pour se rabibo-
cher avec les supporters lyonnais ? 
Ceux-ci ont marqué leur mécon-
tentement en déployant de véhé-
mentes banderoles : « Saison gâ-
chée. Blason souillé. Joueurs, staff, 
dirigeants : où sont l’ambition et la 
fierté ? », ont-ils plaidé. Le capitaine 
Maxime Gonalons est allé au con-
tact des supporters à la fin du 

match pour défendre son équipe. et 
l’entraîneur Bruno Génésio a parlé 
de « limites à ne pas dépasser » 
Chaude ambiance... Quatrièmes, 
les Lyonnais reprennent malgré 
tout quatre longueurs d’avance sur 
le rival stéphanois et restent à 12 
longueurs du podium. 

Enfin à Marseille, Dimitri Payet a 
marqué pour sa première titulari-
sation depuis son retour à l’OM qui 
s’est imposé 2-0 face à Guingamp. 
Bafétimbi Gomis a inscrit son 14e 
but de la saison en L1. Et Lassana 
Diarra, entré pour les dernières mi-
nutes, a, lui, enfin rejoué. Mais il a 
été hué par le Vélodrome... 
 
Nice - Saint-Etienne, 1-0 
But : Cyprien (7e). 
Lyon - Nancy, 4-0 
Buts : Valbuena (39e), Fekir (43e), 
Lacazette (54e s.p.), Depay (58e). 
Marseille - Guingamp, 2-0 
Buts : Gomis (26e), Payet (76e). 
Lorient - Toulouse, 1-1 
Buts : S. Marveaux (60e) pour Lo-
rient ; Delort (24e) pour Toulouse. 
Metz - Dijon, 2-1 
Buts : I. Sarr (46e), Diabaté (66e s.p.) 
pour Metz ; Varrault (79e) pour Di-
jon.

Lyon se rachète, 
Payet marque

FOOTBALL LIGUE 1

Dimitri Payet. PHOTO AFP
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O
n connaissait le service à la 
cuillère de Michael Chang. Il y 
a maintenant le système D de 

la touche écossaise. D comme dé-
brouillardise ou comme Dunbar, 
Alex de son prénom et centre de son 
état, qui a trouvé le moyen, samedi 
dernier lors de la victoire à Murray-
field, de se glisser ni vu ni connu 
dans un alignement à cinq mètres 
de l’en-but pour capter le lancer et 
concrétiser par un essai une combi-
naison inédite ou presque (21-5, 30e). 
Les Irlandais se sont totalement dés-
intéressés du joueur des Glasgow 
Warriors, comme s’il s’agissait de 
l’homme invisible. Deux autres trois-
quarts avaient joué les intrus, l’ailier 
Tommy Seymour et le demi de mêlée 
Greig Laidlaw. 

« Bien joué » 
Le XV du Chardon aura-t-il le culot de 
retenter le coup ce dimanche au 
Stade de France ? En toute logique, 
non. L’effet de surprise ne jouerait 
plus. Mais les Bleus ne peuvent se 
permettre de prendre le moindre ris-
que. Damien Chouly, 31 ans, a déjà 
commencé à se creuser le cerveau. 
Un intéressant cas d’école pour ce 
troisième ligne qui a pris goût à ce 
Mastermind que constitue la touche, 
au point de diriger la manœuvre en 
équipe de France. 

« C’est bien joué, reconnaît-il. 
J’avais déjà vu cette combinaison, 
mais avec un relayeur ». Même lors-
qu’on compte comme lui 44 sélec-
tions, une telle inventivité laisse sans 
voix. « Quand j’ai vu l’alignement, 
j’étais surpris, avoue le Clermontois. 
Quand j’ai vu l’essai aussi. Mais après 
coup, cela ne me surprend pas plus 
que ça, connaissant Nathan ». Il veut 
parler de Nathan Hines, son ancien 
coéquipier à Perpignan puis à l’ASM, 
adjoint notamment pour la touche 
de Vern Cotter, le sélectionneur écos-
sais, dont il sera le bras droit en 
charge des avants à Montpellier. Mais 

essayer de se remémorer les ruses 
du passé ne suffira pas, car Cotter a 
révélé que l’idée originale était de Jo-
nathan Humphreys, un autre de ses 
adjoints. Sur le terrain, c’est le 
deuxième ligne Jonny Gray qui a pris 
la responsabilité de ressortir cette as-
tuce qui avait déjà été essayée en 2014 
contre les Tonga. Voilà qui brouille 
encore un peu plus les pistes. 

Secret défense 
Les Français doivent donc se préparer 
à toute éventualité. « Les Écossais 
sont friands des petites animations, 
se méfie Chouly. La touche est une 
rampe de lancement importante 
pour eux, avec pas mal de menaces. 
Les frères Gray sont les plus grands, les 
plus aériens. Mais ils possèdent éga-
lement des troisième ligne qui peu-
vent sauter ». Quel antidote ont-ils 

concocté ? « On verra », sourit-il. Se-
cret défense. 

En théorie, ce danger si complexe 
à décoder pourrait faire les affaires 
du Clermontois qui a débuté à trois 
reprises contre l’Écosse depuis le 
Tournoi 2014. Certainement pas un 
hasard. « Damien est l’un des leaders, 
si ce n’est le leader de la touche », 
avait expliqué Guy Novès avant le dé-
placement à Twickenham. « Cela fait 
partie de mes qualités, répond sobre-
ment l’intéressé. Après, au rugby, tu 
ne peux pas jouer juste parce que tu 
sautes en touche. Si tu ne fais 
rien… ». Lancé dès 2007 par Bernard 
Laporte, revu en 2009 par Marc Lièvre-
mont, il avait fini par s’imposer en 
tant que premier choix sous l’ère Phi-
lippe Saint-André. « L’histoire est un 
éternel recommencement », se dit-il. 
Même en touche ?

ÉQUIPE DE FRANCE Frappés par l’inventivité des Écossais 
en touche face à l’Irlande, les Bleus ne veulent pas se laisser 
surprendre. À commencer par le spécialiste, Damien Chouly

Les Français 
cherchent la parade

RUGBY TOURNOI DES SIX-NATIONS (2e JOURNÉE)

Richie Gray, dominateur en touche samedi face à l’Irlande. PH. AFP

Le Biarritz Olympique est depuis 
deux mois la meilleure équipe de 
Pro D2. Comptablement en tout cas. 
Avec 28 points engrangés sur les huit 
derniers matchs (7 victoires), l’équipe 
de David Darricarrère et Frédéric Gar-
cia est d’ailleurs la seule encore invain-
cue en 2017, avec quatre succès. 

Toujours hors du top 5 (6e) à cause 
un début de saison raté (NDLR, 
13e après 11 journées et deux défaites 
à domicile contre les promus, 
Soyaux-Angoulême et Vannes), les 
rouge et blanc ont l’occasion de frap-
per un nouveau gros coup, ce soir, en 
recevant une autre équipe en forme, 
Montauban (3e), et de se rapprocher 
du podium. Idéal avant d’affronter 
trois des cinq derniers d’ici début 
mars : Narbonne, Béziers et Bourgoin, 
dont les deux derniers à Aguilera. 

Création d’une nouvelle société 
De nouveau crédible sur le plan spor-
tif, le Biarritz Olympique a profité de 
cette bonne passe pour communi-
quer, au lendemain de la victoire sur 
Agen (20-17), le 19 janvier dernier, sur 
la restructuration de son actionna-
riat, « pour un retour au premier 
plan ». En déclin sportif ces dernières 
années depuis sa victoire en Chal-
lenge européen en 2012 (non-qualifi-
cation pour les phases finales de 
Top 14, descente en Pro D2 en 2014, 
puis hors du top 5 ces deux derniè-
res saisons) et en difficulté sur le plan 
financier, jusqu’à se voir rétrograder 
en Fédérale 1 l’été dernier par la Direc-
tion nationale d’aide et de contrôle 
et de gestion (DNACG), en première 
instance, avant d’être repêché en ap-
pel, le BO veut remonter la pente et 
revenir au premier plan. 

Pour y parvenir, le club de Nicolas 
Brusque, président actif depuis son 
arrivée en juillet 2015, après l’échec 
du rapprochement avec l’Aviron 
Bayonnais, a créé une nouvelle socié-
té « Biarritz rugby evolution », prési-
dé par Benjamin Gufflet (38 ans), en-
tré au capital du BOPB en 2015 avec 
l’homme d’affaires Bruno Ledoux, et 
à la tête de BLHM (Bruno Ledoux hol-
ding media) (1). Un projet travaillé de-
puis dix-huit mois qui doit permet-
tre d’accueillir de nouveaux partenai-

res. « Le capital du BOPB n’était pas 
très lisible pour les investisseurs, ex-
pliquait Benjamin Gufflet. On a re-
groupé tous les actionnaires actifs et 
la société est devenue actionnaire ma-
joritaire de la SASP BOPB (toujours 
présidée par Nicolas Brusque). » 

Ces nouveaux actionnaires ont 
d’ailleurs racheté les actions détenues 
par Serge Kampf, grand mécène du 
club décédé en mars dernier. « On 
s’est mis en état d’accueillir et de sé-
curiser tous les actionnaires, avec une 
gestion en bon père de famille, insis-
tait l’entrepreneur, pour permettre 
au club un recrutement ambitieux. 
On regarde vers des joueurs expéri-
mentés, de niveau international. » 

En attendant le recrutement des 
joueurs, « L’Équipe » évoquait mardi 
un intérêt du BO pour le manager du 
Stade Français, Gonzalo Quesada, qui 
va quitter le club de la capitale, pour 
le faire venir comme directeur du 
rugby. Les grandes manœuvres ont 
commencé au Biarritz Olympique. 
Maxime Klein 

(1) BLHM a des filiales et 
des participations dans la météo 
et divers médias.

BIARRITZ OLYMPIQUE En forme du côté 
sportif, les rouge et blanc, qui reçoivent le 3e 
ce soir, restructurent aussi leur actionnariat

Le BO veut 
redevenir grand

RUGBY PRO D2

Le président Nicolas Brusque 
est très actif. PHOTO J.-D. CHOPIN

Biarritz  . . . . . . . . . . . .6e/48 pts 
Montauban  . . . . . . .3e/54 pts 
Lieu Biarritz (stade Aguilera). Coup d’en-
voi Ce soir à 20 h 45. Arbitre M. Clave (Ar-
magnac-Bigorre). Match aller Montau-
ban - BO : 22-11.  Télé Canal + sport. 
Internet Direct commenté sur sudouest.fr. 

Biarritz Hamdaoui - Vaka, Delai, Kiernan, 
Giresse - (o) Le Bourhis, (m) M. Lucu - Sou-
sa, Soqeta, Guiry - Singer, Nabou - Assi, 
Roumieu (cap), Synaeghel. Remplaçants : 
Chambord, Cabarry, Cama, Placines, Ma-
gnaval, Arrate, X. Lucu, Giudicelli. 

Montauban Bosviel - Tupuola, Sukana-
veita, Mathy, Sayerse - (o) Fortunel, (m) 
Chaput - Haddon, A. Domenech, Munoz - 
Caisso, Sergueev (cap) - Philippart, Rochier, 
Agnesi. Remplaçants : Ladhuie, Tekassa-
la, Esclauze, Vaotoa, Engelbrecht, Swane-
poel, Byrnes, Zanon.

Le troisième ligne Kevin Gourdon, 
l’ailier Virimi Vakatawa et le 
deuxième ligne Sébastien Vahaa-
mahina, qui ne s’étaient pas mêlés 
la veille aux 29 autres joueurs du 
groupe français préparant la ren-
contre du Tournoi face à l’Écosse di-
manche (16 heures), ont pu repren-
dre l’entraînement hier. Précédé 
d’une séance vidéo, celui-ci s’est 
déroulé en deux parties : séparé-
ment d’abord pour les avants, qui 

ont travaillé la mêlée, et les trois-
quarts, qui ont répété la circulation 
de balle et l’organisation offensive, 
puis tous ensemble pour enchaîner 
les lancements de jeu. 

À l’issue d’une après-midi de ré-
cupération active, le troisième ligne 
aile Bernard Le Roux, non utilisé 
contre l’Angleterre (16-19), a été li-
béré afin de pouvoir jouer samedi le 
match en retard de Top 14 du Ra-
cing 92 face à Bayonne.

Le Roux libéré pour Racing - Bayonne

LA JOURNÉE DES BLEUS

2e journée 

Samedi : Italie - Irlande (15 h 25), 
Galles - Angleterre (17 h 50). 
Dimanche : France - Écosse (16 heures). 
 
Classement                                 Pts J G N P Pp Pc      Dif Bonus 
1 Galles                            4 1 1 0 0 33 7 26    0 
2 Ecosse                           4 1 1 0 0 27 22 5    0 
3 Angleterre                   4 1 1 0 0 19 16 3    0 
4 France                            1 1 0 0 1 16 19 -3      1 
5 Irlande                            1 1 0 0 1 22 27 -5      1 
6 Italie                              0 1 0 0 1 7 33 -26    0 
 

Déjà joués 

4 février : Écosse - Irlande, 27-22 ; 
Angleterre - France, 19-16. 
5 février : Italie - Galles, 7-33.

REPÈRES

Classement                                  Pts J G N P Pp Pc      Dif Bonus 
1 Oyonnax                    58 19 12 0 7 541 407 134   10 
2 Agen                            56 19 12 1 6 501 397 104     6 
3 Montauban              54 19 12 0 7 462 322 140     6 
4 Colomiers                   53 19 12 0 7 473 350 123     5 
5 Mont-de-Marsan   52 19 11 0 8 426 383 43     8 
6 Biarritz                        48 19 11 0 8 455 424 31     4 
7 Carcassonne            46 19 10 1 8 422 396 26     4 
8 Aurillac                       46 19 10 0 9 408 434 -26     6 
9 Soyaux Angoulême 44 19 10 1 8 358 382 -24     2 
10 Perpignan                  42 19 8 1 10 419 407 12     8 
11 Dax                                41 19 9 0 10 413 483 -70     5 
12 Narbonne                  39 19 9 1 9 365 474 -109      1 
13 Béziers                         37 19 7 0 12 418 391 27     9 
14 Vannes                        30 19 5 2 12 383 480 -97     6 
15 Albi                               30 19 6 2 11 372 505 -133     2 
16 Bourgoin                     19 19 3 1 15 308 489 -181     5 
 

20e journée 

Ce soir : Biarritz - Montauban (20 h 45 sur Ca-
nal + sport). 
Demain : Aurillac - Soyaux-Angoulême, Albi - 
Vannes, Carcassonne - Mont-de-Marsan, Dax - 
Narbonne, Bourgoin - Perpignan (20 heures) ; 
Colomiers - Oyonnax (20 h 30 sur Eurosport 2).  
Dimanche : Agen - Béziers (14 heures sur Euro-
sport 2).

PRO D2
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Plein cadre  
Reportage lors du rallye de Monte-Carlo

THIERRY VAUTRAT 
t.vautrat@sudouest.fr 

Y
ves Matton affiche l’air 
contrit de celui qui n’a 
pas réussi à tenir sa pro-
messe. « C’est un début 
difficile », lâche-t-il au 

milieu des invités que Citroën a con-
viés dans un restaurant de Monaco, 
autour de Linda Jackson, la prési-
dente de la firme française. Le direc-
teur sportif n’imaginait pas qu’au 
bout de deux jours de course dans 
ce rallye Monte-Carlo, aucune de ses 
trois voitures ne serait en mesure de 
se battre pour la victoire.   

Et pourtant ce fut le cas. L’épreuve 
a tourné à la déroute pour l’équipe 
française qui effectuait son retour 
officiel en rallye, avec deux C3 WRC et 
une ancienne DS3. Mais Kris Meeke, 
le pilote nord-irlandais, après avoir 
perdu toutes ses chances en sortant 
dans la 4e spéciale sur une plaque de 
glace, venait d’abandonner ce same-
di à la suite d’un accident de la cir-
culation tout bête sur le routier… 

Stéphane Lefebvre, le jeune Fran-
çais, protégé de Sébastien Loeb, sor-
tit encore plus tôt, dès la 2e spéciale, 
cassant son embrayage au passage. 

Et contre toute attente, le mieux pla-
cé, l’Irlandais Craig Breen boucla le ral-
lye en 5e position au volant de l’anti-
que DS3, loin de Stéphane Ogier, 
brillant vainqueur de l’épreuve, 
pour sa première course sur sa nou-
velle Ford Fiesta. 

Sorti sur de la glace 
Ce samedi soir, on ne pavoise donc 
pas au sein de l’équipe Citroën, trop 
habituée à gagner pour se satisfaire 
d’une performance aussi insipide.  
Parti de la discipline sur les neuf ti-
tres successifs de Sébastien Loeb, les 
rouges avaient tout de suite domi-
né le WTCC, s’offrant trois nouveaux 
titres mondiaux sur circuit, avec 
Pechito Lopez. Alors, se retrouver là, 
hors du coup, quand on rêvait à un 
retour triomphal, pique la fierté des 
hommes. 

Regroupés au restaurant de la Ras-
casse à Monaco le dimanche, les pi-
lotes firent leur mea culpa, à com-
mencer par Kris Meeke, un peu pe-
naud.  L’Irlandais expliqua qu’il était 
parti en glissade sur ce qu’il croyait 
être de la neige, qui s’avéra être du 
verglas. « J’avais anticipé le fait que 
j’arrivais sur de la neige. Quand je 
suis sorti de la voiture, c’était si glis-

sant que je ne pouvais même pas te-
nir debout », expliqua-t-il. 

 Il est sûr que les conditions de 
course, avec des portions de route 
couvertes de glace ou de neige, com-
pliquèrent sérieusement le pilotage. 
Personne ne parvint à ne pas com-
mettre d’erreur. Stéphane Ogier lui-

même était parti à la faute assez vite, 
avant de réussir une course à peu 
près parfaite.  

Pour Meeke, c’était une mission 
trop compliquée. « Nous n’avions ja-
mais rencontré de conditions hiver-
nales telles que celles-ci pendant nos 
essais », expliqua-t-il. « Avant Noël, il 

faisait plus de 10 degrés. La seule 
route que nous avions pu trouver 
avec de la neige était tracée entre des 
murs de neige de deux mètres. 
C’était la route la plus haute d’Eu-
rope. C’était intéressant de conduire 
sur la neige avec des pneus pour le bi-
tume. Mais nous n’avons jamais pu 
trouver de routes couvertes de glace 
comme celles sur lesquelles nous 
avons roulé ici… Dans ce rallye, nous 
ne parvenions jamais à effectuer un 
choix de pneu satisfaisant. » 

Espoir pour la suite 
Yves Matton ne pouvait être satisfait 
d’un tel début. « Le week-end n’était 
pas au niveau de nos espérances. Il y 
a des choses qui n’étaient pas au 
point pour pouvoir jouer devant. 
Nous avons rencontré moins de pro-
blèmes que nos concurrents et la 
tendance s’est inversée pendant la 
course… », observa-t-il à l’arrivée, en 
évoquant les problèmes d’allumage 
dont fut victime Meeke le samedi, 
avant son abandon. 

Pour autant, toute l’équipe garde 
confiance, avec la certitude de dis-
poser d’une arme efficace. Stéphane 
Lefebvre, le jeune pilote de Noeux-
les-Mines, signa un temps scratch le 
dimanche matin dans la spéciale du 
Turini, puis le 2e chrono derrière 
Thierry Neuville dans la « power 
stage » courue sur le même par-
cours. « Ce meilleur temps montre 
que nous disposons d’un bon po-
tentiel lorsque nous roulons dans 
les mêmes conditions que celles ren-
contrées en essai », observe Matton. 

Kris Meeke, le Nord-Irlandais, de-
meure lui aussi très optimiste. 
« Nous étions deuxièmes lorsque j’ai 
commis mon erreur », rappelle-t-il. 
« Je pense que nous serons perfor-
mants tout au long de la saison, il 
n’y a pas de doute là-dessus. Monte-
Carlo était un rallye spécial. Nous de-
vons nous accommoder de différen-
tes conditions sur toutes les épreuves 
mais ici, c’était vraiment très parti-
culier. En Suède, nous savons que 
nous aurons de la neige de façon 
constante. En Corse, nous aurons de 
l’asphalte. J’ai vraiment confiance 
pour la suite de la saison. » 

Yves Matton croit au potentiel de 
la nouvelle C3 WRC et à celui de ses 
pilotes. « Je reste confiant pour les 
rallyes à venir, notamment pour la 
Corse où la voiture sera adaptée au 
terrain », glisse-t-il. 

En Suède, ce week-end, l’équipe Ci-
troën passera un nouveau test. Et 
Kris Meeke se rappelle sans doute 
que la saison dernière, il occupait la 
troisième place de l’épreuve avant 
qu’une pierre cachée dans une 
corde ne lui joue un mauvais tour. 
Il arrive cette année avec un peu d’ex-
périence en plus. Et l’envie de réus-
sir quelque chose de bien.

Revenue au rallye après trois années fructueuses en WTCC, l’équipe française espère briller  
ce week-end en Suède, après son Monte-Carlo raté. Et retrouver son brio d’autrefois

Citroën sur la trace 
de sa gloire d’antan

Stéphane Lefebvre a signé le meilleur chrono dans le Turini le dimanche matin, ce qui prouve que la toute nouvelle C3 WRC 
est compétitive et doit permettre de jouer les premiers rôles à Citroën. PHOTO CONSTRUCTEUR

« En Suède, nous 
savons que nous 

aurons de la neige 
de façon constante. 

J’ai vraiment 
confiance pour 

la suite de la saison »

On peut se demander si Citroën, con-
duite neuf fois au triomphe par Sé-
bastien Loeb, dispose des pilotes 
idoines pour revenir au sommet du 
rallye mondial. Le Nord-Irlandais 
Kriss Meeke va vite, c’est indéniable. 
Associé à l’Anglais Paul Nagle, il fut 
sacré champion en IRC, la D2 du ral-
lye, en 2009, et a remporté trois 
courses, dont le rallye de Finlande la 
saison dernière. Mais il manque de 
constance et sort souvent de la piste.  
Le Français Stéphane Lefebvre 
(25 ans) et son copilote Gabin Mo-
reau, champions du monde juniors, 
ont encore beaucoup à prouver. 
Quant à l’Irlandais Craig Breen, il doit 

lui aussi confirmer les qualités mon-
trées à l’échelon inférieur. 

Alors Pourquoi pas Sébastien 
Ogier, laissé libre par Volkswagen et 
parti chez Ford ? Le problème est 
que Citroën avait signé tous ses con-
trats avant que ne soit connu l’arrêt 
du constructeur allemand. « Et pour 
moi, les contrats signés, ça se res-
pecte », dit fermement Linda Jack-
son, la présidente de Citroën. Il n’est 
pas exclu cependant que Sébastien 
Ogier revienne un jour piloter pour 
l’équipe qui l’a lancé. Il a signé pour 
un an chez Ford. Cela laisse le temps 
aux deux parties de trouver un ter-
rain d’entente.

Avec Sébastien Ogier en 2018 ?

AVENIR
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Courses  SUD OUEST Jeudi 9 février 2017

Le prono de Steve Ouazan
14 Vulcania de Godrel
9 Super Ariel
12 Aupiquaria
15 Rossella Ross
3 Vestale du Goutier

13 Roxanne Bar
4 Geisha Sund
2 Radysin America
6 (En cas de N.P.)

Le prono de Gérard Liska
14 Vulcania de Godrel
15 Rossella Ross
6 Monas Invercote
12 Aupiquaria
4 Geisha Sund
2 Radysin America
17 Adélie
13 Roxanne Bar
9 (En cas de N.P.)

Le prono de Joël Lacoste
14 Vulcania de Godrel
12 Aupiquaria
2 Radysin America

15 Rossella Ross
13 Roxanne Bar
7 Xea Venus
9 Super Ariel
4 Geisha Sund
17 (En cas de N.P.)

Propriétaires N° Chevaux Drivers Dist. S.A. Entraîneurs Performances Gains Cotes

P. Ternisien 1 TESSY D'YVILLE � P. Ternisien 2700 F10 P. Ternisien 10m(16)9a10a9a10a 144.550 80/1
Riordan Stables AB 2 RADYSIN AMERICA � F. Ouvrie 2700 F7 J. Riordan 5a(16)4a5a7a2a 184.838 20/1
Ec. Smart 3 VESTALE DU GOUTIER � J.-P. Monclin 2700 F8 C. Buhigné (16)0aDa0a4m12a 204.070 46/1
Ec. Etoile Sweden HB 4 GEISHA SUND � R. Bergh 2700 F7 R. Bergh 11a8a(16)3a0aDa 230.291 18/1
J.-F. Senet 5 VANAË DES VOIRONS � J.-F. Senet 2700 F8 J.-F. Senet 10a1a9a8a(16)1a 233.680 43/1
Stall Timotej AB &Berglin 6 MONAS INVERCOTE � D. Locqueneux 2700 F8 B. Goop 9a6a(16)1a8a10a 242.710 22/1
Stall A & S 2003 7 XEA VENUS � B. Goop 2700 F9 B. Goop (16)3a4a4a7a8a 246.353 16/1
Ec. La Pettevinière 8 VALSE MIKA � S. Roger 2700 F8 S. Roger 3a10a(16)6a0a4a 265.220 40/1
Stall Torpet HB 9 SUPER ARIEL � G. Gelormini 2700 F8 K. Haggstrom 2a5a(16)7a1aDa 279.708 17/1
Mme N. Roussel 10 AKAYAMA NON PARTANTE 2700 F7 Alain Roussel DaDa(16)1aDaDa 282.930 4/1
J.-P. Gallou 11 TEMA DE BASSIÈRE � F. Lecanu 2700 F10 P. Dessartre 0a(16)2aDa3a1a 288.910 32/1
A. Skowronski 12 AUPIQUARIA � J.-M. Bazire 2700 F7 J.-M. Bazire Da3a2a(16)2a3m 298.460 7/1
Scuderia Stecca Srl 13 ROXANNE BAR � P. Vercruysse 2700 F7 V. Ciotola 0a(16)4a8a6a8a 300.539 9/1
D. Marsault 14 VULCANIA DE GODREL � F. Nivard 2700 F8 D. Marsault 4a1a(16)5a2a1a 319.160 5/1
Scuderia F.Rosselli Srl 15 ROSSELLA ROSS � A. Guzzinati 2700 F7 A. Guzzinati 6a1Da(16)2a4aDa 319.671 14/1
M. Gandon 16 ULEXA DES PLANS � A. Lamy 2700 F9 P. Daugeard 6a(16)10a3aDa7a 320.370 30/1
J. Cottel 17 ADÉLIE � A. Abrivard 2700 F7 L.-C. Abrivard 0a(16)4a9a13a9a 323.010 25/1

Déferrés : � : antérieurs   � : postérieurs   � : 4 pieds

1. Tessy d'Yville : 15 dernières courses, 15 échecs
! Attelé, monté, elle n'y arrive plus et demeure très
fautive. Elle a peu de gains par rapport à ses
rivales. Sauf brusques progrès de sa part, elle aura
du mal à s'en sortir. Impasse conseillée.

2. Radysin America : 100% de réussite sur ce
parcours (3 accessits). Pas ridicule en dernier lieu
chez les amateurs où elle devait rendre 50 mètres.
En vue auparavant derrière Monas Invercote. Elle
a bien digéré ses efforts. Compétitive.

3. Vestale du Goutier : Elle s'est bien 
comportée cet été, notamment sur ce parcours
(2e). C'est en revanche plus que moyen ces
derniers temps. Elle est absente depuis fin
décembre, mais son entraîneur la trouve extra. A
ne pas éliminer.

4. Geisha Sund : Elle a évolué en Suède cet
hiver. Elle retrouve le parcours de sa dernière
victoire, qui remonte au mois de février 2016. Elle
va afficher des progrès. Les ''Bergh'' revenant en
forme (2 succès dimanche à Mauquenchy), on
garde.

5. Vanaë des Voirons : Ce n'est pas une
mauvaise jument mais elle n'a jamais fini dans les
5 sur la grande piste de Vincennes. Elle a un super
engagement le 4/03 à Cagnes. Cette course lui
sera profitable. Choix secondaire.

6. Monas Invercote : Elle a enlevé le quinté du
23/12 sur ce tracé à la surprise générale (44/1). Elle
n'a en revanche pas répété sur plus court. Le
talentueux Björn Goop n'insiste pas pour rien, et il
la préfère à Xea Venus. On la rachète.

7. Xea Venus : Quelle brave jument ! Elle a couru
2 fois cet hiver, pour autant d'accessits à la clé.

Remarquée derrière Akayama et Aupiquaria le
29/12. Son driver devra préserver sa pointe, la
jument finira alors en bolide. Un pari amusant.

8. Valse Mika : A brillé sur ce tracé par le passé
mais elle préfère toutefois les pistes plates. Elle a
peu couru cet hiver mais toujours bien lorsqu'elle
était déferrée, comme jeudi. Barrée pour la gagne
mais pas pour un accessit.

9. Super Ariel : Spécialiste de la vitesse. Elle
vient de fournir une superbe valeur dans le Prix
Helen Johansson (2100 m GP). Moins percutante
sur 2700 m, Gaby Gelormini (M. Abrivard est à
pied) devra la cacher au maximum. Bel outsider.

10. Akayama : Elle est pétrie de classe mais
demeure très fautive. Elle n'aurait qu'à répéter sa
victoire du 29/12, sur ce parcours, pour toutes les
battre. Elle ne sera sans doute pas plus mal ferrée.
Sage, elle peut gagner.

11. Tema de Bassière : Alterne le bon et le moins
bon. On pouvait s'attendre à mieux en dernier lieu,
vu son accessit du 16/12. Elle n'a pas forcément eu
la bonne course. N'ayant pas de marge, elle doit
courir à l'économie. Pas mieux que 5e.

12. Aupiquaria : Jean-Michel Bazire l'a toujours
estimée. Elle a joué de malchance le 29/01, d'où
sa faute. Elle aurait sans doute fini devant Super
Ariel. Elle sera encore mieux sur ce parcours de
tenue. C'est logiquement une des bases.

13. Roxanne Bar : Elle est spéciale, capable du
meilleur comme du pire. Elle a fait jeu égal avec
Vulcania de Godrel le 31/12. Chuchotée en dernier
lieu, mais elle a manqué son départ, comme
souvent. A son driver d'assurer le coup... Tout ou
rien.

14. Vulcania de Godrel : Elle effectue un
excellent hiver. Elle vient d'égaler son record sur
une distance qui n'est pas sa préférée. Elle sera
plus à son affaire sur 2700 m GP. Eric Raffin (à
pied) l'aime bien, nous aussi. Sa place est à
l'arrivée.

15. Rossella Ross : 2e de sa seule sortie sur ce
tracé, en 2015. Elle possède de bonnes lignes en
Italie. Elle aurait fini plus près, le 29/01, si elle avait
trouvé l'ouverture pour finir. Il n'y aura pas une
cote de 94/1 cette fois ! Bonne chance.

16. Ulexa des Plans : Pure spécialiste de la
vitesse. Mais vu la qualité de l'engagement, son
entraîneur ne peut la laisser au box ! Elle peut
espérer la 5/6e place, si elle voit le jour au dernier
moment. Seulement en cas de défaillances.

17. Adélie : Oubliez son dernier échec, elle a
effectué trop d'extérieurs. Remarquez, cette
course lui a bien ouvert les poumons. Elle ne
pouvait rêver meilleur engagement. Elle aussi doit
courir cachée. Elle peut ambitionner une place.

LES AUTRES COURSES À VINCENNES
�

PRIX GÉRARD BRAMI
Monté - Crse B - Apprentis et lads-jockeys - Mâles 
et hongres - Challenge Marolles-en-Brie
60.000� - 2.175m - GP - Cde à gauche
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MINI MULTI

1 Bradley Morillon (F. Prioul) ................2175
2 Bandit Orageux (Mlle C. Lefebvre).......2175
3 Baccarat du Léard (Y. Jublot) ......E1 .. 2175
4 Big Boss Jo (P. Sorais) .........................2175
5 Banco de l'Iton (J.-Y. Ricart) .........E2 . 2175
6 Bingo Star (Mlle A. Laroche).................2175
7 Best of Sly (Mlle L. Balayn) ..................2175
8 Balzac de l'Iton (C. Mottier)..........E2 . 2175
9 Buster de Beaufour (J. Balu) .............2175

10 Bifidus (T. Peltier) ................................2175
11 Blason du Cébé (A. Prat)..............E1 .. 2175

��Pronostic : 4-8-5-10-11-9

� PRIX LÉON ZITRONE
Attelé - Crse B - Mâles et hongres
64.000� - 2.700m - GP - Cde à gauche
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MINI MULTI

1 Bel Air (P.-Y. Verva)............................ 2700
2 Boccaccio (F. Nivard) ......................... 2700
3 Brelan du Vivier (D. Thomain) .......... 2700
4 Blé du Gers (J.-M. Bazire) ................... 2700
5 Brasil de Bailly (F. Ouvrie)................. 2700
6 Boston Terrie (G. Marin) .................... 2700
7 Black d'Arjeanc (D. Bonne)............... 2700
8 Bari (A. Abrivard) ................................ 2700
9 Balando (D. Locqueneux) ................... 2700

10 Bamako des Angles (B. Piton)......... 2700
��Pronostic : 4-7-10-9-2-1

� PRIX ANDRÉ THÉRON
Monté - Crse D - Femelles
36.000� - 2.700m - GP - Cde à gauche
COUPLÉS - TRIO & ORDRE

1 Daisy de Vouède (J. Raffestin).......... 2700
2 Danyrose (J. Grumetz)........................ 2700
3 Dis Moi de Houelle (F. Nivard).......... 2700
4 Daily Music (C. Frecelle)..................... 2700
5 Drusenheim (C. Ferré) ...................E1.2700
6 Daphné du Coglais (D. Bonne) ......... 2700
7 Duchesse de Sarthe (A. Wiels) ........ 2700
8 Divine Folie (G. Martin)..................E1.2700

��Pronostic : 7-4-8-3-6
��Coup placé : 7 Duchesse de Sarthe

� PRIX DOMINIQUE SAVARY (GR A)
Attelé - Crse E - Mâles et hongres
36.000� - 2.700m - GP - Cde à gauche
COUPLÉS - TRIO - MULTI - PICK5

1 Diamant d'Haufor (Charles Bigeon).... 2700
2 Diego Griff (D. Thomain).................... 2700
3 Duc Buizarderie (A. Duperche) .......... 2700
4 Djembé du Pont (F. Ouvrie).............. 2700
5 Danaos du Bouillon (J.-M. Bazire) .... 2700
6 Dynamic Charm (J. Dubois) .............. 2700
7 Darold de Play (S. Roger) ................. 2700
8 Deal On Line (R. Derieux) .................. 2700
9 Dexpresso Smart (F.-M. David) ........ 2700

10 Daktari de Joudes (A. Laurent)......... 2700
11 Delius (D. Delaroche) .......................... 2700

12 Dark Dream (Y. Lebourgeois) ............. 2700
13 Dilf de Chamant (B. Piton)............... 2700
14 Denver de Vandel (T. Viet)............... 2700
15 Diamant du Sam (F. Nivard) ............ 2700

��Pronostic : 8-5-12-10-15-6-2-1
��Sélection : 8 Deal On Line

� PRIX DE RAMATUELLE (GR B)
Attelé - Crse E - Mâles et hongres
36.000� - 2.700m - GP - Cde à gauche
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MULTI

1 Deci Dela (L. Groussard) ..................... 2700
2 Dzekko de Carel (B. Goop)................ 2700
3 Dreben d'Am (A. Kristoffersson) ........ 2700
4 Désir d'Ariane (D. Thomain).............. 2700
5 Django du Bocage (F. Ouvrie)........... 2700
6 Dorlic du Palais (B. Piton) ................ 2700
7 Del Piero (P.-Y. Verva) ....................... 2700
8 Délicieux du Cébé (F. Nivard) ........... 2700
9 Diablo Béji (J.-M. Bazire) .................... 2700

10 Dino Volo (S. Levoy) .......................... 2700
11 Deal de Cahot (J.-P. Raffegeau) ........ 2700

12 Dollar Soyer (A. Barrier) .................... 2700
13 Delphos (M. Lenoir)............................ 2700
14 Do It So (P. Vercruysse) ...................... 2700
15 Djiboutien (D. Dauverné) ................... 2700

��Pronostic : 5-4-6-9-8-11-14

� PRIX JACQUES ORLIAGUET
Monté - Crse C - 52.000� - 2.850m - GP 
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MULTI

1 Anita de L'Epinay (J. Raffestin) ........ 2850
2 Amigo Land (H. Guérot) .................... 2850
3 Asly de Florange (Mlle M. Grolier) ..... 2850
4 Actrice de Larcy (M. Mottier) ............ 2850
5 Alliance de Chenu (A. Dabouis) ........ 2850

6 Ascot d'Ariane (M. Krouchi) .............. 2850
7 Aventure Magic (Mlle A. Laroche) ..... 2850
8 As de Godisson (J. Grumetz) ............. 2850
9 As de Kara (Mlle L. Drapier)................ 2850

10 Aurore de Maël (D. Dulong) .............. 2850
11 Azur de Carina (A. Wiels) .................. 2850

12 Amie A la Bruyère (D. Thomain)....... 2850
13 Artist Kélau (T. Dromigny)................. 2850
14 Accord Marjacq (S.-E. Pasquier) ........ 2850
15 Aqua Ball (N. Pacha) ......................... 2850
16 Anakit du Tay (D. Bonne).................. 2850

��Pronostic : 11-7-5-15-16-6-9

� PRIX JEAN LE GONIDEC
Attelé - Gr. II - Course Européenne
120.000� - 2.175m - GP - Cde à gauche
COUPLÉS - TRIOS - CLASSIC TIERCÉ

1 Captain Lyl (B. Masseguin)...................2175
2 Timbal (R. Bergh).................................2175
3 Canari Match (A. Prat)........................2175
4 In Vain Sund (F. Nivard) ......................2175
5 Caïd Griff (M. Mottier) ..........................2175
6 Cahal des Rioults (J.-P. Monclin) ..E1 .. 2175
7 Treasure Kronos (B. Goop) .................2175
8 Timone Ek (J.-M. Bazire) ......................2175
9 Charly du Noyer (Y. Lebourgeois) ..E1 .. 2175

��Pronostic : 4-7-9-8-5

	 PRIX MAURICE BERNARDET
Attelé - Crse D - Mâles et hongres
46.000� - 2.700m - GP - Cde à gauche
COUPLÉS - TRIO - MULTI - PICK5

1 Calva Normand (F. Lecanu).............. 2700
2 Copsi (S. Levoy).................................. 2700
3 Cadeau de la Vie (D. Brohier)............ 2700
4 Cirio (D. Locqueneux) .......................... 2700
5 Crésus du Chêne (C. Casseron).......... 2700
6 Choix des Armes (M. Mottier)........... 2700
7 Carat du Quenne (D. Thomain)......... 2700
8 Cactus d'Yvel (Charles Bigeon)......E1.2700
9 Cyriel d'Atom (P. Vercruysse) ............ 2700

10 Charly de l'Aunay (L.-M. David) ........ 2700
11 Classic Haufor (Ch. Bigeon)...........E1.2700

12 Camino Bello (A. Abrivard)................ 2700
13 Crazy Look (G. Delaune) .................... 2700
14 Cocoon Age (A. Lamy)....................... 2700
15 Cadel de Cahot (L. Guinoiseau) ......... 2700
16 Calou Renardière (J.-M. Bazire) ........ 2700
17 Cachou d'Occagnes (F. Nivard)........ 2700
18 Cupidon For Ever (J.-P. Monclin)....... 2700

��Pronostic : 11-8-16-7-3-9-12-6

2. PRIX DE LA NIÈVRE (PRIX GUY LUX)
Attelé - Course Européenne - Femelles - 75.000€ - 2.700m - Grande piste - Cde à gauche
Pour juments de 7 à 10 ans inclus (A à T), n'ayant pas gagné 335.000 €. TIRELIRE : 1.000.000€

AUJOURD'HUI À VINCENNES Réunion 1 (12h50)
Quinté+ 13h47

Vulcania de Godrel avec Nivard !

Hier à Vincennes
TIERCÉ (1€) : 5-14-10

Ordre........................................................50,50€
Désordre................................................... 10,10€

QUARTÉ+ (1,30€) : 5-14-10-12
Ordre........................................................186,16€
Désordre...................................................23,27€
Bonus.........................................................5,98€

QUINTÉ+ (2€) : 5-14-10-12-13
Ordre et N°+ 0374............... Pas de gagnant
Ordre................................................... 1.100,00€
Désordre..................................................22,00€
Bonus 4.....................................................8,40€
Bonus 4sur5.............................................4,20€
Bonus 3......................................................2,80€

MULTI (3€) : 5-14-10-12
Multi en 4 chevaux............................252,00€
Multi en 5 chevaux...............................50,40€
Multi en 6 chevaux...............................16,80€
Multi en 7 chevaux.................................. 7,20€

2SUR4 (3€) : 6,00€

��2° COURSE (Tous couru) QUINTÉ+
1. 5 Afghan Barbés.............................  (Charles Bigeon)
2. 14 Ange de Lune..................................................  (M. Abrivard)
3. 10 Ulysse Maria.......................................................  (R. Derieux)
4. 12 Un Cher Ami................................................ (M. Daougabel)
5. 13 Vivaldi d'Amboise................................................. (M. Varin)
Rapports pour 1€ : Simples : Gt : (5) : 1,50€- Pl : (5) : 1,20€- 
Pl : (14) : 1,50€- Pl : (10) : 3,60€.
Couplé : Gt : (5-14) : 2,50€- Pl : (5-14) : 2,20€- Pl : (5-10) : 
7,00€- Pl : (14-10) : 11,30€.
Couplé Ordre : Gt : (5-14) : 3,20€.
Trio : Gt : (5-14-10) : 21,50€.

��8° COURSE (NP: 1)
1. 13 Daisy Team............................................  (J. Dubois)
2. 9 Daisy Jénilou.......................................................... (F. Nivard)
3. 12 Dayanna Masamyno...................................  (D. Thomain)
4. 6 Delga du Châtelet...........................................  (P.-Y. Verva)
5. 5 Dascalia......................................................... (N. D'Haenens)
Rapports pour 1€ : Simples : Gt : (13) : 3,10€- Pl : (13) : 1,50€- 
Pl : (9) : 1,90€- Pl : (12) : 1,80€.
Couplé : Gt : (13-9) : 11,20€- Pl : (13-9) : 4,50€- Pl : (13-12) : 
2,90€- Pl : (9-12) : 4,00€- Rapp.Spé.Gag. (1 non partante) 
(13) : 3,10€- Rapp.Spé.Pl.(13) : 1,50€- Rapp.Spé.Pl.(9) : 
1,90€- Rapp.Spé.Pl.(12) : 1,80€.
Couplé Ordre : Gt : (13-9) : 18,10€- Rapp.Spé.Gag. (1 non 
partante) 3,10€.
Trio : Gt : (13-9-12) : 6,10€- Rapp.Spé.Gag. (1 non partante) 
(13-9) : 6,10€.
2sur4 pour 3€ : Gt : (13-9-12-6) : 4,20€- Rapp.Spé.Gag. (1 
non partante) 3,90€.
Mini Multi pour 3€ : Gagnant en 4(13-9-12-6) : 54,00€- En 5:
10,80€- En 6: 3,60€.
Pick 5 pour 1€ : Gt : (13-9-12-6-5) : 39,50€.

La presse et le quinté+
GENY.COM 14 12 10 15 13 4 2 17
LE TÉLÉGRAMME 10 17 14 12 15 13 2 4
LE RÉPUBLICAIN L. 10 14 12 15 13 7 6 4
LE PARISIEN 10 14 12 17 15 13 7 9
TROPIQUES FM 10 14 12 13 2 15 11 7
SUD OUEST 10 14 15 12 6 2 7 4
QUINTÉNET 10 14 12 13 7 2 17 15
ECHO FM 14 4 10 12 13 15 9 7
RADIO KAZAK 12 10 14 13 6 4 9 17

Hier  à Cagnes-sur-Mer
��5° COURSE (Tous couru)
1. 10 Twistina...........................................  (C. Soumillon)
2. 6 November Rain................................................... (M. Guyon)
3. 7 Kailyn.................................................................. (T. Bachelot)
4. 16 Nostalbowl.................................................... (P.-C. Boudot)
5. 2 Darling de Loire.................................................. (T. Piccone)
Rapports pour 1€ : Simples : Gt : (10) : 4,30€- Pl : (10) : 
1,90€- Pl : (6) : 5,20€- Pl : (7) : 3,60€.
Couplé : Gt : (10-6) : 40,20€- Pl : (10-6) : 13,60€- Pl : (10-7) : 
9,60€- Pl : (6-7) : 25,50€.
Couplé Ordre : Gt : (10-6) : 60,40€.
Trio : Gt : (10-6-7) : 135,50€.
2sur4 pour 3€ : Gt : (10-6-7-16) : 6,30€.
Multi pour 3€ : Gagnant en 4(10-6-7-16) : 283,50€- En 5: 
56,70€- En 6: 18,90€- En 7: 8,10€.
Pick 5 pour 1€ : Gt : (10-6-7-16-2) : 417,60€.

��8° COURSE (Tous couru)
1. 13 King Driver............................................  (M. Guyon)
2. 6 Mantao............................................................ (C. Soumillon)
3. 4 Irish Kaldoun....................................................  (A. Hamelin)
4. 15 Matken............................................................  (P.-C. Boudot)
5. 14 Cheeky Lady...................................................... (J. Moutard)
Rapports pour 1€ : Simples : Gt : (13) : 4,10€- Pl : (13) : 1,80€- 
Pl : (6) : 2,80€- Pl : (4) : 3,30€.
Couplé : Gt : (13-6) : 15,70€- Pl : (13-6) : 5,50€- Pl : (13-4) : 
10,40€- Pl : (6-4) : 15,40€.
Couplé Ordre : Gt : (13-6) : 20,70€.
Trio : Gt : (13-6-4) : 58,40€.
2sur4 pour 3€ : Gt : (13-6-4-15) : 4,80€.
Multi pour 3€ : Gagnant en 4(13-6-4-15) : 126,00€- En 5: 
25,20€- En 6: 8,40€- En 7: 3,60€.
Pick 5 pour 1€ : Gt : (13-6-4-15-14) : 45,80€.

AUJOURD'HUI 
À CHANTILLY
Réunion 3 (11h55)
� PRIX DU LAY LENORMAND

Plat - Crse E - A réclamer - Jeunes Jockeys et 
Jockeys - 18.000� - 1.600m - PSF - Cde à droite
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MINI MULTI

1 Paraggi (G. Trolley de Prevaux)....... 59,5 3
2 Dreamworks (J. Smith) ................ 59,5 11
3 Zariyano (Mlle A. Massin) ................. 59 10
4 Louvain (C. Stéfan) .......................... 58 5
5 Bombelli (A. Best) ........................... 58 8
6 Zara Sky (Mlle P. Dominois) ............ 57,5 2
7 Colibri Caël (M. Pelletan) ............... 57,5 4
8 Realisator (F. Panicucci) ................ 57,5 9
9 Blacksou (S. Ruis) ............................ 56 7

10 Stephill (J. Crocquevieille)................. 56 6
11 Xedra (Y. Bourgois) ........................ 54,5 1

��Pronostic : 1-9-3-4-2-10
��Sélection : 1 Paraggi


 PRIX DU BOIS DE BEAUVILLIERS
Plat - A réclamer - 20.000� - 1.300m - PSF 
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MINI MULTI

1 Berouyine (P.-C. Boudot) ................. 58 1
2 Sunday Winner (S. Pasquier) ........ 57,5 9
3 Nuit de Mai (A. Lemaitre) .............. 57,5 8
4 Sunshine Reggae (A. Hamelin).... 56,5 3
5 Power of The Cross (T. Thulliez)....... 56 6
6 Maiandra (A. Werlé) ........................ 56 4
7 Crystal Bleu (F. Lefebvre) ................ 56 10
8 La Undecima (M. Pelletan)............53,5 11
9 Couville (C. Demuro)...................... 54,5 7

10 Atnaga (T. Lefranc) ........................... 51 5
11 Royal Cross (F. Veron) .................. 54,5 2

��Pronostic : 1-6-5-4-9-3

� PRIX DE LA ROUTE DES SUISSES
Plat - Crse E - Jeunes Jockeys et apprentis
19.000� - 1.900m - PSF - Cde à droite
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MINI MULTI

1 Candy Real (G. Trolley de Prevaux)..... 57,5 11
2 Hout Bay (J. Smith) ...................... 58,5 7
3 Hygrove Katie (B. Panicucci) ........... 56 8
4 Zadoune (T. Lefranc) ....................... 56 9
5 Lady Katanga (E. Etienne) .............. 56 5
6 Gentle Jaime (T. Baron) ............... 54,5 4
7 Platin Lover (T. Scardino)................. 57 3
8 Plymouth (N. Larenaudie)............. 54,5 6
9 Cabaret Dancer (V. Gambart) ......... 54 1

10 La Monna Lisa (A. Moreau) ............. 54 2
11 Génovaa (L. Boisseau)...................... 54 12

12 No Run No Pay (M. Pelletan) ...........53 10
��Pronostic : 3-1-5-8-2-7

� PRIX DU BOSQUET SAINT-ROMAIN
Plat - A réclamer - Jeunes Jockeys et Jockeys
17.000� - 1.900m - PSF - Cde à droite
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MULTI

1 Graffiti (Y. Bourgois)......................... 59 4
2 Chababa Rosetgri (C. Stéfan) ........ 58 2
3 La Playa (T. Lefranc) ...................... 57,5 8
4 La Dame En Rouge (V. Gambart)..... 57,5 7
5 Amsterdam Artist (A. Polli) ......... 57,5 1
6 Hello Traou Land (S. Ruis) ........... 57,5 6
7 Tadkhirah (F. Panicucci)................. 57,5 15
8 Volare Alto (J. Tastayre) .................. 56 13
9 Shamahina (J. Crocquevieille) .......... 56 11

10 Moonlight Dream (Mlle Z. Pfeil)....... 56 14
11 Royal Klass (Mlle L. Grosso) ............. 56 9

12 Zorah Standing (Mlle A. Duporté)....... 56 5
13 Vue de l'Esprit (G. Trolley de Prevaux).... 54,5 10
14 Côté Match (D. Michaux) .............. 54,5 3
15 Maaya (J. Smith) ........................... 54,5 12

��Pronostic : 6-4-9-3-1-2-10

� PRIX DE LA CLAIRIÈRE ST-CHRISTOPHE
Plat - Crse E - 20.000� - 1.600m - PSF 
Handicap divisé (+24) - Première épreuve
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MINI MULTI - PICK5

1 Just Win (G. Trolley de Prevaux) ..... 59,5 11
2 Achillea (M. Delalande) .................... 58 6
3 Proudofyou (M. Guyon) ................... 58 13
4 Greenshoe (P.-C. Boudot) ................. 57 4
5 Kazie (G. Benoist) .............................. 57 8
6 Snowy Amour (C. Demuro) .......... 54,5 9
7 Apollonis (Mlle P. Dominois)............. 54 3
8 Shamatorio (M. Forest) ................... 54 10
9 Zip Code (E. Hardouin) ...................52,5 7

10 Salerno (A. Coutier)........................ 51,5 5
11 Batlady (A. Lemaitre)........................52 1

12 Heroforhell (A. Chesneau) ............ 48,5 12
13 Champenoise (Mme A. Ceccarello).... 48,5 2

��Pronostic : 6-2-1-4-3-8-7-10
��Coup placé : 6 Snowy Amour

� PRIX DE LA BUTTE ST-CHRISTOPHE
Plat - Crse E - 18.000� - 1.600m - PSF 
Handicap divisé (+33.5) - Deuxième épreuve
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MINI MULTI

1 Ribot Dream (T. Piccone) ................ 60 7
2 Singaraja (P.-C. Boudot) ............... 59,5 5
3 Valley Memory (Alex. Roussel) ..... 59,5 11
4 Pyretos (F. Lefebvre) ..................... 59,5 6
5 Gold And Roses (E. Hardouin)......... 59 2
6 Diamantfee (A. Hamelin) .............. 57,5 12
7 Ginger Ninja (F. Veron).................. 57,5 13
8 Shark Cliff (Mlle A. Massin) .............. 56 8
9 Iteratus (A. Lemaitre)........................ 57 1

10 Piano Pietra (M. Forest) .................. 56 3
11 Green Focus (C. Demuro) .............. 55,5 9

12 Via Cassia (Mlle A. Dumont) ..............53 10
13 Kingbowl Ménantie (S. Ruis).......52,5 4

��Pronostic : 11-3-2-9-1-5

� PRIX LA ROUTE DES GRANDS CHÊNES
Plat - Crse E - 19.000� - 3.200m - PSF
Handicap divisé (+27) - Première épreuve
COUPLÉS - TRIO - MULTI - PICK5

1 Astronomy Alfred (A. Lemaitre).... 64,5 8
2 Bonfire Heart (D. Ubeda) ................. 61 4
3 Edington (T. Piccone)....................... 62 2
4 Rock of Herin (T. Bachelot) .......... 59,5 9
5 Teodash (Ronan Thomas) ................ 59 13
6 Marcilly (P.-C. Boudot) ..................... 58 5
7 Darselect (A. Hamelin)..................... 58 3
8 Wahib (F. Veron) .............................. 58 6
9 Skating The Park (M. Guyon) ....... 57,5 10

10 Miss Post Office (C. Grosbois) ...... 56,5 1
11 Shayandi (F. Renaut) ........................52 14

12 Rembrandt (S. Martino) ............... 54,5 12
13 Sandra Mia (C. Demuro) ................52,5 11
14 Granada (Mlle A. Massin)............... 50,5 7

��Pronostic : 6-2-1-4-3-7-8-10

� PRIX DE ROUTE DES GENÊTS
Plat - Crse E - 17.000� - 3.200m - PSF
Handicap divisé (+36) - Deuxième épreuve
COUPLÉS - TRIO - 2/4 - MULTI

1 Bluvida (P.-C. Boudot)...................... 60 1
2 Teji L'Artiste (A. Hamelin)................ 59 11
3 Bubbly (Mlle A. Massin) ..................... 57 12
4 Ecomi (T. Piccone) ............................ 58 13
5 Conte Colorate (S. Ruis) ............... 57,5 2
6 Country Nevez (S. Pasquier)............. 57 4
7 Falkhair (J. Claudic).......................... 56 10
8 Pretzelle (M. Nobili) ......................... 56 3
9 Roi Martalin (B. Hubert) ...........E1. 55,5 8

10 Bilaperfecta (J. Moisan) ...................53 9
11 Epaline Tivoli (J. Guillochon) ....E1. 55,5 6

12 Lytéa (E. Hardouin) ............................55 14
13 Should I Dream (F. Veron) ...............52 7
14 Redbulldevaige (A. Werlé) ..............53 5

��Pronostic : 4-1-11-7-10-14-13
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PINEL EN ZONE C 
Prorogé jusqu’au 31 décembre 2017, le 
dispositif de soutien à l’investissement 
locatif Pinel permet de bénéficier d’une 
réduction d’impôt qui peut s’élever 
jusqu’à 21 % du prix du bien acheté. 
La loi de finances pour 2017 instaure 
l’élargissement de ce dispositif à 
certaines communes de la zone C 
(villes de moins de 50 000 habitants) 
sur agrément du préfet de région après 
avis conforme du Comité régional de 
l’habitat et de l’hébergement. 

PREMIER TIERS 
Rappel : vous avez jusqu’au 15 février 
prochain pour acquitter le premier tiers 
provisionnel de l’impôt sur le revenu via 
des moyens de paiement traditionnels 
(chèques, espèces, etc.). Cette 
échéance est repoussée au 20 février 
2017 si vous choisissez de régler par 
Internet (impots.gouv.fr) ou avec votre 
smartphone (application Impots. 
gouv). Le 15 février, c’est également la 
date limite pour opter pour la 
mensualisation du paiement de vos 
impôts. 

PLATES-FORMES PARTICIPATIVES 
Les sites de financement participatif 

(ou « crowdfunding ») destinés à 
drainer l’épargne publique vers des 
projets associatifs, entrepreneuriaux ou 
immobiliers se multiplient sur Internet. 
Ce nouveau mode d’investissement 
n’est toutefois pas sans risque. Ce 
mois-ci, le magazine « 60 millions de 
consommateurs » rappelle les 
précautions élémentaires à prendre 
pour investir à bon escient sur ces 
plates-formes.

Cours du mercredi 8 février 2017
 ou derniers cours connus

Lingot  37890 + 1,17 + 7,19
Napoléon  219,7 + 1,24 + 3,93
Piece 20 Dollars  1215 + 0,50 + 0,41
Piece 10 Dollars  620 + 0,98 + 2,99
Piece 50 Pesos  1393 + 0,72 + 4,74
Souverain   272,8 + 0,04 + 3,73
Piece Latine 20F  219 + 1,39 + 5,80
Piece 10 Florins    225 + 0,45 + 5,24
Piece Suisse 20F  217 + 0,46 + 3,33

Etats-Unis USD  0,8857 1,0091
Royaume-Uni GBP  1,1123 1,2563
Suisse CHF  0,8803 0,994
Canada CAD  0,6649 0,7806
Japon (100) JPY  0,7928 0,894
Danemark DKK  0,1244 0,1461
Norvege NOK  0,1047 0,123

BOURSE

SYMBOLES
F FCP S Sicav
O off ert o off re réduite
D demande d demande réduite
# contrat d’animation + opération sur titre
Marché de l’or : référence CPROR DEVISES

Cac 40  4766,6 + 0,26 - 1,97
Cac Next 20  10254,36 + 0,26 + 2,43
SBF 120  3783,29 + 0,25 - 1,36
Cac All Tradable  3720,12 + 0,24 - 1,30
Cac Large 60  5273,49 + 0,26 - 1,54
Cac Mid & Small  11910,96 + 0,09 + 0,53
Cac Mid 60  11956,93 + 0,25 + 0,26

AB Science  14,36 - 1,10 + 4,97
ABC Arbitrage  6,9 - 1,57 - 4,03
Abivax  5,29 + 0,76 - 16,03
Accor  38,59 + 0,43 + 8,92
ADP  102,45 + 1,24 + 0,64
Air France-KLM  5,048 + 4,84 - 2,44
Air Liquide  100,15 - 0,05 - 5,21
Akka Technologies  38,29 - 1,37 + 10,57
Albioma  16,4 - - 0,85
Alstom  26,41 - 1,22 + 0,90
Altamir  13,25 - + 3,76
Altarea  173,1 - 0,26 - 6,53
Alten  68,9 - 0,51 + 3,27
Altran Techno.  14,205 + 0,78 + 2,34
Amplitude  3,94 + 0,51 + 3,41
Amundi  52,13 - 0,71 + 4,84
Anf Immobilier  20,52 - 0,39 + 1,33
Archos  1,4 + 0,72 + 3,70
Areva  4,7 + 1,12 + 9,28
Argan  27,33 + 1,98 + 9,32
Arkema  90,38 - 2,02 - 2,75
Artprice.com  14,73 - 3,47 + 28,09
Assystem  28,8 - + 8,80
Atos SE  101,75 + 1,04 + 1,50
Axa  22,15 - 1,20 - 7,65
Axway Software  28,5 - - 6,86
Bains C.Monaco  32,01 - 2,97 + 6,38
Beneteau  12 - 1,24 - 12,73
Bic  123,35 + 0,24 - 4,49
bioMerieux  149,6 + 0,61 + 5,43
BNP Paribas  56,06 - 1,91 - 7,42
Boiron  86,58 - 0,48 + 2,86
Bollore  3,576 - 1,70 + 6,75
Bonduelle  24,65 - 1,40 - 1,44
Bourbon  11,4 - 0,18 - 6,94
Bouygues  34,205 + 1,65 + 0,47
Bureau Veritas  18,42 + 0,52 + 0,05
Burelle  1018 - 0,68 + 7,16
Cap Gemini  76,37 + 0,04 - 4,72
Capelli  26,97 - 0,04 + 6,94
Carrefour  22,535 + 0,87 - 1,55
Casino Guichard  50,16 + 0,28 + 10,02
CeGeREAL  37 - - 1,88
Cerenis Therapeu.  7,37 - 1,21 - 14,80
CGG  9,02 - 0,77 - 34,21
Christian Dior  191,95 - 1,69 - 3,66
Cic  174,8 - 0,20 + 0,63
CNP Assurances  17,365 - 1,28 - 1,34
Coface  6,19 - 1,12 - 0,16
Colas  149,5 + 0,24 + 6,14
CRCAM Brie Pic. CC  25,58 + 0,91 + 9,41
Credit Agricole  11,415 - 2,27 - 3,10
Danone  60,65 + 2,38 + 0,75
Dassault-Aviation  1072,6 + 0,10 + 1,04
Dassault Systemes  76,11 + 0,56 + 5,14
Derichebourg  4,2 - 0,78 - 0,02
Direct Energie  34,35 + 0,26 - 3,78
Edenred  20,44 - + 8,52
EDF  9,237 + 2,00 - 4,58
Eiffage  69,95 + 3,97 + 5,58
Elect.Strasbourg  106,8 - 0,47 + 2,04
Elior  21,225 - 0,09 - 2,28
Elis  16,81 - 0,24 + 4,04
Engie  11,24 + 1,95 - 7,26
Eramet  49,5 - 8,76 - 12,76
Essilor Intl  107,65 - 0,19 + 0,28
Esso  41,8 - + 1,55
Euler Hermes Gp  84,07 + 0,08 + 0,68
Eurazeo  57,6 - 0,42 + 3,63
Euro Disney  1,2 - 0,83 - 0,83
Euro Ressources  3,47 - - 4,14
Europcar  9,7 - 0,96 + 0,69
Eurosic  37,3 - 0,77 + 3,04
Eutelsat Com.  16,405 + 2,15 - 10,82
Exel Industries  79,08 - 2,24 + 3,58
Faurecia  40,63 + 0,26 + 10,30
Fdl  7,6 - + 1,47

FFP  79,99 - 0,01 + 10,71
Fimalac  113,15 + 0,13 + 11,09
Flo (Groupe)  0,95 + 1,06 + 41,79
Fonciere des Murs  28,2 + 6,02 + 8,34
Fonciere Inea  37,97 - - 0,08
Fonc.Lyon.  48,9 - 0,71 - 0,10
Gascogne  3,81 - 0,26 + 27,00
Gaumont  58,21 - 0,84 + 5,07
Gecina  120,25 + 0,88 - 8,52
Generale de Sante  15 - 1,32 - 4,70
Genfit  20,91 - 0,48 - 0,48
Gensight Biologics  7,71 - 1,15 - 0,52
Groupe Eurotunnel  8,985 + 2,20 - 0,54
Gpe FNAC  59 - 0,30 - 8,14
Groupe Partouche  36,75 - - 7,20
GTT  37,21 - 2,85 - 9,45
Havas  8,426 + 0,90 + 5,33
Hermes intl  395 - 1,78 + 1,28
Icade  67,2 + 0,25 - 0,87
IDI  27,4 - 0,58 + 5,38
Iliad  193,35 - 0,85 + 5,86
Imerys  73,62 + 0,35 + 2,15
Ingenico Group  76,4 + 0,58 + 0,70
Inside Secure  2,38 - 1,25 - 5,18
Ipsen  74,58 - 1,19 + 8,56
Jacques Bogart  13,74 - + 3,39
Jacquet Metal Sce  21,095 - 0,50 + 6,49
JC Decaux  29,76 + 0,95 + 6,55
Kaufman et Broad  35,93 + 1,56 + 6,30
Kering  219,85 - 0,79 + 3,07
Klepierre  36 + 0,27 - 3,60
Korian  27,33 + 3,35 - 1,83
LafargeHolcim Ltd  50,95 + 0,30 + 2,07
Lagardere  23,35 - 0,24 - 11,54
Lanson-Bcc  33,01 + 0,03 - 2,34
Laurent-Perrier  70,41 + 0,10 - 2,21
Ldc  95,45 + 0,05 + 1,02
Legrand  53 - 0,47 - 1,76
L'Oreal  173,35 + 1,08 - 0,03
LVMH  182,35 - 1,14 + 0,52
M6-Metropole TV  18,2 + 0,14 + 3,00
Maisons du Monde  25,985 - 1,94 + 3,75
Manitou  22,2 + 1,14 + 18,72
Manutan Inter.  72,5 - 1,96 + 4,02
Mauna Kea Tech  2,95 - 1,67 - 2,32
Maurel et Prom  4,23 - + 0,24
Mediawan  10,4 - + 4,84
Mercialys  18,55 + 2,88 - 3,61
Mersen  22,3 - 4,70 + 9,74
Michelin  100,1 - 1,23 - 5,30
Natixis  5,228 - 3,17 - 2,46
Naturex  82,73 - 0,68 - 2,67
Neopost  29 - 1,53 - 2,42
Neurones  22,42 + 0,09 + 0,27
Nexans  52,68 - 3,04 + 7,05
Nexity  46,075 + 1,41 + 3,63
Nicox  8,594 - 0,14 + 0,74
NRJ Group  10,5 + 0,48 + 9,95
Odet(Financ.)  775,4 - 1,72 + 7,69
Orange  14,28 + 0,92 - 1,07
Orege  4,14 - - 3,72
Orpea  81,2 + 4,60 + 5,78
Parrot  8,53 - 0,47 - 17,82
Pernod Ricard  108,45 - 0,41 + 5,34
Peugeot  17,21 + 0,82 + 11,07
Pierre Vacances  44,39 + 0,20 + 17,03
Plastic Omn.  31,845 + 0,32 + 5,00
Publicis Groupe  63,08 + 1,79 - 3,77
Remy Cointreau  85,51 + 0,28 + 5,54
Renault  83,6 + 1,20 - 1,08
Rexel  15,62 - 0,03 - 0,10
Robertet  370 + 0,27 + 5,71
Rothschild & Co  26,48 - 1,19 + 3,04
Rubis  81,42 + 0,64 + 3,94
Safran  63,47 + 0,21 - 7,23
Saint-Gobain  45,355 + 0,18 + 2,49
Samse  148,36 - + 1,62
Sanofi  76,65 + 0,99 - 0,33
Sartorius Stedim  57,71 - 0,50 - 3,77
Savencia  73,51 - 0,66 + 9,88
Schneider Electric  67,05 - 0,31 + 1,42
Scor Se  32,255 + 1,53 - 1,75
Seb  120,7 + 0,42 - 6,25
Sequana  1,86 - 1,06 + 10,06
SFR Group  25,87 + 0,08 - 3,58
Showroomprive  23,09 + 1,94 + 8,30
SIPH  62,12 - 0,05 + 18,17
Societe Generale  42,73 - 2,07 - 8,59
Sodexo  101,85 + 0,49 - 6,73
Solocal Gpe  2,605 + 2,12 - 15,53
Somfy  420 - + 8,36
Sopra Steria Group  110,4 - 0,54 + 2,36
Spie  21,95 + 4,62 + 9,67
S.T. Dupont  0,18 - -
Stef  82,89 + 2,33 + 3,83
Suez Env.  14,77 + 3,98 + 5,39
Supersonics  1,9 - 2,56 - 12,44
Technicolor  4,12 + 2,97 - 19,84
Technipfmc  29,01 - 0,58 - 12,75
Teleperformance  103,55 + 0,98 + 8,66
Terreis  36,2 - 0,28 + 9,60
Tessi  143,95 - 0,44 - 10,59
TF1  10 - 0,30 + 5,81
TFF Group  112,5 - 0,88 + 12,50
Thales  89,21 - 0,07 - 3,17
Thermador Gp  82,1 - 0,49 - 1,68

Total  46,83 + 0,44 - 3,88
Tour Eiffel  51,96 - 0,56 - 1,03
Transgene  2,66 - - 0,75
Trigano  88,1 + 2,67 + 18,53
Ubisoft Entertain  30,9 - 0,79 - 8,58
Unibail-Rodamco  219,5 + 1,67 - 3,20
Union Fin.France  25,06 + 0,68 + 5,29
Valeo  56,99 + 0,87 + 4,36
Vallourec  6,171 - 3,17 - 5,79
Veolia Environ.  16,105 + 3,60 - 0,43
Vetoquinol  51,87 - 0,80 + 13,92
Viadeo  0,99 - -
Vicat  55,9 - 0,04 - 3,05
Vilmorin & Cie  63,9 + 0,13 + 6,80
Vinci  68,27 + 4,68 + 5,52
Vivendi  16,945 + 0,03 - 6,15
Voltalia  9,59 - 0,10 + 11,64
Vranken - Pommery  22,16 - 1,29 - 1,47
Wendel  107,55 - 1,60 - 5,99
Worldline  26,035 + 0,39 - 2,78
XPO Logistics  195 - - 4,88
Zodiac Aerospace  27,865 - 0,48 + 27,73

VALEURS ZONE EURO

Airbus Grp  62,77 - 0,18 - 0,11
Aperam  46,76 + 0,04 + 7,68
ArcelorMittal  7,349 - 0,15 + 4,75
Beni Stabili  0,52 + 1,96 - 1,89
Cnova NV  5,09 - 0,20 - 1,74
Dalenys  6,6 + 0,76 - 0,60
Dexia  11 - 0,45 + 5,47
Euronext  40,13 - 0,42 + 2,36
Fedon  12,19 - - 9,37
Gemalto  52,89 - 0,71 - 3,70
Montea C.V.A.  43,81 + 0,31 - 5,52
Nokia  4,545 + 0,73 - 0,46
Robeco  35,52 + 0,34 + 1,95
Rolinco  34,23 + 0,53 + 4,55
SES  19,01 + 4,59 - 9,15
Solvay SA  108,55 + 0,37 - 2,51
STMicroelectr.  13,015 - 2,80 + 20,79

VALEURS INTERNATIONALES

AGTA Record  61 + 0,48 + 1,82
Brasserie Cameroun  125,01 - + 8,53
Bras.Ouest Africa.  660 - + 1,06
C.F.O.A  3,66 - + 21,59
Forest.Equatoriale  895,99 - -
Geneuro Aiw  9,7 - 1,62 - 4,81
HSBC Holdings  7,94 - 0,75 + 4,34
Infosys  13,5 - + 4,57
Latonia Inv  35,5 - -
Oxis International  0,15 - - 6,25
Schlumberger  75,38 - 0,83 - 5,60
Stallergenes Greer  31,58 + 0,57 + 2,20
Televerbier  33 - + 1,57
Total Gabon  165,25 + 1,71 + 5,90
Zci Limited  0,2 - -

Acces Industrie  3,94 - + 9,44

Bricodeal  100 - -

Catana Group  0,87 + 1,16 + 70,59

Cheops Technology  17,5 - - 2,72

Concoursmania  3,99 - + 31,25

Corep Lighting  10 - -

Cortix  0,17 - -

Dock.Petr.Ambes  385,05 - 0,02 + 0,27

Eaux de Royan  116,01 - 3,37 + 0,45

Europlasma  0,26 - + 23,81

Fmb Aquapole  0,39 - -

Fountaine Pajot  79,6 + 0,90 + 25,91

Gascogne  3,81 - 0,26 + 27,00

Guyenne Gas.  74 - -

Happydoo  0,05 - -

Hotel Maj.Cannes  3640,01 - + 8,62

I2S  3,6 + 2,86 + 24,14

Immersion  8,55 - -

Le Belier  42,77 + 0,64 + 6,26

Meubles Delias  6 - + 20,24

Oxymetal  2,13 - -

Remy Cointreau  85,51 + 0,28 + 5,54

Rodriguez Group  0,9 - -

Serma Techno.  168,8 - - 0,06

SILC  4,65 - + 545,83

Technoflex  10 - - 9,09

Telecom Design  3,65 - -

Thermes Saujon  252 - -

SÉLECTION RÉGIONALE

INDICES EURONEXT

BILLETS GUICHET

MARCHÉ DE L’OR
                                                                       Dernier cours             Variation         Var. 31/12

 Achat Vente

 Dernier cours Variation Var.  31/12

VALEURS FRANCAISES
 Dernier cours Variation Var.  31/12

Éco/Bourse

À la veille du Salon de la maison 
neuve de Bordeaux (1), le président 
des Constructeurs et aménageurs de 
la Fédération française du bâtiment 
(FFB) en Gironde, Franck Schikowski, 
justifie son optimisme concernant 
la conjoncture. 

« Sud Ouest » L’alignement des 
planètes est-il en cours ? 
Franck Schikowski L’activité pour-
suit incontestablement son redres-
sement. Selon la dernière enquête 
Markemétron publiée fin 2016, les 
ventes de maisons individuelles ont 
progressé de 15 % sur un an en Nou-
velle-Aquitaine. Au niveau trimes-
triel, la croissance des ventes atteint 
même 19 % à fin octobre 2016 dans 
notre région. La demande reste sou-
tenue par l’impact du prêt à taux zé-
ro (PTZ) renforcé du dispositif Pinel, 
des taux d’intérêt toujours attractifs 
et de l’amélioration du moral des 
ménages. Ces bons résultats doivent 
également beaucoup au dyna-
misme et à l’attractivité de la région 
bordelaise. La mise en service de la 
LGV Paris-Bordeaux dès cet été de-
vrait renforcer l’intérêt des investis-
seurs pour notre secteur. Cependant, 
on n’est pas encore revenu au niveau 
d’activité record enregistré il y a une 
dizaine d’années. 

Les freins à l’activité évoqués en sep-
tembre dernier ont-ils disparu ? 
Non. Il faut encore huit mois, en 
moyenne, pour démarrer une opéra-
tion. C’est beaucoup trop. Pendant 
ce temps-là, c’est du chiffre d’affaires 
qui ne rentre pas. Rappelons qu’un 
chantier de maison individuelle gé-
nère 2,5 emplois directs non déloca-
lisables. Il est donc indispensable de 
réduire les délais d’instruction. En-
suite, le secteur pâtit toujours de 
l’empilement des normes. Ce phé-
nomène renchérit de 10 à 15 % les 

coûts de construction. De plus, con-
frontées à l’afflux de renégociations 
de crédits en fin d’année 2016, les 
banques ont été moins réactives 
pour traiter les nouvelles demandes 
de prêts. Cela a décalé une partie de 
l’activité. Et puis, on est également 
rentrés dans une période préélecto-
rale peu favorable à la multiplication 
des projets, même si cela semble 
moins vrai cette année compte tenu 
du bon maintien de la demande. 

Sous quel signe sera placé ce salon ? 
Cette neuvième édition sera résolu-
ment placée sous le signe d’une dyna-
mique confortée. La fréquentation 
en hausse nous a d’ailleurs incités à 
organiser désormais deux rendez-
vous dans l’année. Les accédants et 
les investisseurs pourront toujours 
découvrir l’offre des constructeurs 
régionaux regroupée au sein du vil-
lage Homexpo. C’est aussi une ma-
nifestation qui fait la part belle à l’in-
novation avec la reconduction de la 
possibilité de visiter son futur loge-
ment grâce au casque à immersion 
3D. Il y a également la mise en place 
du village « Technicité et construc-
tion », exposition inédite dédiée à la 
découverte des matériaux, procédés 
et technologies de la construction. 
Recueilli par Thierry Gironde 

(1) 11 et 12 février, Parc des expositions de 
Bordeaux-Lac, hall 1. Renseignements 
au 05 56 48 38 10 ou sur 
www.salondelamaisonneuve.com.  

IMMOBILIER L’activité 
dans le domaine 
des ventes de maisons 
individuelles 
se redresse, car la région  
est attractive

Le secteur de la maison 
individuelle va mieux

Franck Schikowski :  
« Les taux d’intérêt sont 
toujours attractifs. » PHOTO DR

EN BREF
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Saveurs

MARIE GASC 
m.gasc@sudouest.fr 

R
utabaga, butternut, choux, 
châtaignes sont d’excellents in-
grédients, aussi bien pour les 

plats que pour les desserts.  Sébastien 
Riou, 32 ans, chef du restaurant Un 
Parfum de Gourmandise, à Péri-
gueux, estampillé d’un Bib gour-
mand Michelin, aime les saveurs et les 
expérimentations.  

Son atout : utiliser des ingrédients 
du quotidien pour en faire des plats 
savoureux et étonnants. Ce Lorrain 
d’origine aime particulièrement les 
légumes d’hiver, ceux qui lui rappel-
lent la nature et son enfance, au con-
tact de son grand-père alsacien. « Ils 
sont beaucoup plus intéressants à 
travailler que les légumes d’été. Ils 
ont plus de tenue, et les saveurs peu-
vent se décliner à l’infini, d’une pa-
lette allant du salé au sucré. » 

Courges confites 
Une courge achetée quelques euros 
sur le marché devient confite, se ma-
rie aussi bien « avec le basilic, la va-
nille, que la badiane », pour terminer 
en dessert. En crème brûlée, le jus de 
butternut à la sortie de l’extracteur 
« remplace avantageusement le lait » 
dans la recette. On fait caraméliser le 
dessus de la crème et on sert.  

Si tout un chacun a l’habitude de 
cuisiner les courges en potages ou 
en purées, Sébastien Riou ne veut pas 

en entendre parler. Une purée de 
courges ? À la rigueur. Mais à la con-
dition suivante : avant de la mixer, 
faites-la confire. « On peut ensuite 
mixer et servir avec sur le dessus une 
branche de romarin, dont le parfum 
s’accorde très bien avec la courge. Le 
goût est incomparable. » 

« Comme un bonbon » 
On peut aussi servir les bouts de 
courge confite tels quels, en accom-
pagnement. « Ça confit dans le 
beurre, avec les sucres naturels. C’est 
comme un bonbon. » De là à utiliser 
les courges confites en dessert, le chef 
installé à Périgueux a franchi le pas 
depuis plusieurs années. Il s’en sert 
pour faire une tarte Tatin. 

Même traitement avec le topi-
nambour, ce légume racine au goût 
fort qui rappelle de mauvais souve-
nirs aux Périgourdins qui ont connu 
la guerre. Sébastien Riou en fait un 
plat raffiné. Il le confit « quatre heu-
res dans du beurre, à feu doux, exac-
tement de la même manière que 
l’on réalise un confit de canard ». En-
suite, il conseille d’éponger le surplus 
de gras avec un essuie-tout avant de 
dresser dans l’assiette. Accompagné 
d’une sauce foie gras au sésame et 
même d’une « feuille d’huître » qu’il 
fabrique lui-même, le tour est joué. 

L’aspect blanchâtre et rugueux du 
panais se transforme dans sa cuisine 
en une sorte de délicieuse poire Belle-
Hélène. « C’est une recette qui figure 

à la carte de mon restaurant cet hi-
ver. Le chocolat blanc fondu et la 
crème fouettée adoucissent le goût 
[voir ci-dessous]. » 

Passionné de botanique, Sébastien 
Riou introduit dans sa cuisine les 

plantes que l’on trouve en forêt en 
toute saison. « L’ail des ours remplace 
ainsi avantageusement l’ail classi-
que. » Il ramasse aussi à l’automne 
les glands sous les chênes pour les 
torréfier et en faire du café. Celui-ci 

est utilisé, par exemple, pour parfu-
mer les meringues ou être saupou-
dré sur un carpaccio de noix de saint-
jacques. Les plantes et les légumes 
d’hiver fournissent au jeune chef un 
« formidable terrain de jeu ».

PÉRIGUEUX Le chef d’Un Parfum de 
Gourmandise marie avec audace les 
légumes de saison. Il livre ses recettes

Les légumes d’hiver,  
de l’entrée au dessert 

Sébastien Riou, chef d’Un Parfum de Gourmandise, repéré par le Guide Michelin. PHOTO J.-C. SOUNALET

AVEC

Topinambours confits au 
beurre d’algue, sauce foie gras 

INGRÉDIENTS 
4 topinambours (photo). 
4 feuilles d’huître (Mertensia 
maritima). Huile de sésame. Pour 
le beurre d’algues : 500 g de 
beurre doux, 75 g d’un mélange 
d’algues fraîches, 40 ml de sauce 
soja. Pour la sauce au foie gras : 
200 g de foie gras frais, 50 g de 
lard fumé, 200 g d’oignons 
émincés, 10 cl de vin blanc, 7,5 cl 
de sauce soja, 30 cl de lait, 20 cl de 
crème. 

PRÉPARATION 
Nettoyez les topinambours sous 
un filet d’eau à l’aide d’une brosse. 
Ne les épluchez pas. Faites fondre 
le beurre dans une casserole, 
ajoutez les algues et la sauce soja. 

Mixez à l’aide d’un mixeur 
plongeant. Faites-y confire à feu 
très doux les topinambours 
durant 3 à 4 heures. Ils doivent 
ressortir fondants. 
La sauce au foie gras : faites 
revenir le foie taillé en tranches 
épaisses avec le lard. Quand elles 
sont bien colorées, ajoutez les 
oignons et laissez cuire 5 min. 
Déglacez avec le vin blanc, laissez 
cuire à nouveau 5 min. Ajoutez le 
lait, la crème et la sauce soja, 
portez à ébullition puis cuisez à 
frémissement 10 min. Vous 
pourrez alors mixer, passer au 
chinois et rectifier 
l’assaisonnement. 
Au moment de servir, 
émulsionnez la sauce au foie gras 
afin de la rendre plus mousseuse. 
Dressez 2 cuillères à soupe 
d’écume de sauce dans le fond 

d’une assiette creuse. Déposez le 
topinambour sur la sauce. 
Accompagnez d’une feuille 
d’huître et d’un filet d’huile de 
sésame.

LA RECETTE SALÉE

Mousse au chocolat blanc et 
racine de persil, poire pochée 

La racine de persil (photo) est un 
cousin du panais, mais à la saveur 
plus délicate. La Famille Lambert –
maraîchers à Fouleix – en vend sur le 
marché de Périgueux. Cette recette 
peut aussi se faire avec du panais. 

INGRÉDIENTS 
4 poires, glace noisette, vanille ou 
mieux fève de tonka, biscuits spé-
culoos. Pour la mousse : 120 g de 
purée de racine de persil ou de panais 
(les cuire dans une eau bouillante 
non salée et les mixer), 50 g de choco-
lat blanc, 100 ml de crème fouettée. 
 
PRÉPARATION 
Au Thermomix mélangez à 60 °C la 
purée de panais (ou de racine de per-
sil et le chocolat blanc durant 5 min. 

Ajoutez la crème fouettée et mélan-
gez alors délicatement. Réservez au 
frais. Réalisez vos poires pochées 
dans un sirop à la vanille peu sucré. 
Servez dans une assiette une poire 
pochée tiède, un peu de mousse de 
panais (ou de racine de persil), une 
boule de glace et quelques brisures 
de spéculoos.

LA RECETTE SUCRÉE
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Mathieu Rhuys

Définition du mot à découvrir grâce aux cases numérotées : 
 ANCIEN MARAIS. 

MOTS FLÉCHÉS
HORIZONTALEMENT 
  – A –  Juger très sévèrement. – B – 
Prévenir pour prévenir. Pris en consulta-
tion. – C –  D’un dévouement absolu. 
Poing sonneur. – D – Espèces de bottes. 
– E – Toujours actif au Japon. Divisé par 
Seth. – F – Politique menée par Lénine. 
Une bien vieille mère. – G – Indice de 
propriété. Garde à vue. – H – Près de 
Nancy. Pied déraciné. – I – Il a joué les 
dictateurs. Outres mère. – J – Située 
précisément. Ils durent et perdurent. 

VERTICALEMENT
 – 1 – N’est pas à une faute près ! – 2 – 
Prête-nom. Partie dans le vaste monde. 
– 3 – Corps étranger. – 4 –  C’est trop ou 
rien. Fut mise en lumière par son temple. 
– 5 – Sont bien en retard. Il sécrète un 
baume médicinal. – 6 – Forment un 
cercle de poètes disparus. Locution. – 7 
– Difficilement contrôlable. – 8 – 
 Divinité grecque détrônée par son jeune 
fils Cronos. – 9 – Philtre à essence. – 10 
– Chasse en forêt. Impitoyablement 
refusés. 

A
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J

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

MOTS CROISÉS FORCE 3

1 2 3 4 5 6

b

a

CONCILIA-
TION

CALME-
MENT

b

d

CONTINENT

ÉNERVÉ

b

d

ABRUTI

PRÉFIXE 
PRIVATIF

b
GRANDE 

QUANTITÉ

b

d

VENDU

ENFILÉ

b

d

ÉTABLISSE-
MENTS

HEURE 
CANONIALE

c

a

GRAVE 
INFRACTION

COMPUL-
SER

c

a

TERME 
DE DÉDAIN

SUPER-
POSER

c

a

REMPLIE 
DE RÉSINE

INDICE 
DE LIEU

c

a

NATTE

ENGINS 
DE PAVEUR

c

a

NOUS 
AUSSI

 SOTTISE

1

2

3

4

5

6

d

cREVÊTE-
MENTS

OUÏE 
DE VIOLON

d

PRISSE 
DE LA 

HAUTEUR

d

cANNEAU 
D’ABDOMEN

GOUETS

d

cRICHE

ANNEAUX 
DE MARINS

c
ROULEAU 
ASIATIQUE

d

ACCUEIL-
LANT

d

cFAUX 
MARBRE

FORMULE 
MAGIQUE

d

cCÉLÈBRE 
ESPION

DÉBITER

d

cNOTE 
DÉSUÈTE

CITÉ 
DISPARUE

d

cFAÇON 
D’ÊTRE

LONG 
TEMPS

d

cSYSTÈME 
MONÉTAIRE

GUIDE 
À CHEVAL

d

cDISSIPA SON 
IVRESSE

LIVRE 
PLAISANT

d

cINSTRU-
MENTS 

DE LABOUR

DÉTIENS

c
DEUX ÔTÉS 
DE TROIS

cMORCEAU 
DE POISSON 

IMMAN-
GEABLE

c
TOUT À FAIT 
AGRÉABLE

LE PÈRE DES ÉTOILES                                                           SEB PIQUET

HOROSCOPE

LOTO

KENO

BIG BAZAR
Reconstituez 
trois mots 
de 8 lettres 
sachant que 
les lettres 
doivent se 
toucher et 
qu’elles ne 
peuvent être 
utilisées 
qu’une seule 
fois par mot.

BÉLIER (21/03 - 20/04) 
 Travail : Vous mettez de la nouveauté 
dans votre quotidien. Vous établissez de 
bons contacts et vos démarches 

s’avèrent fructueuses. Amour : Vous aspirez à 
nouer des relations plus enrichissantes à tout point 
de vue. Santé : La forme.  

TAUREAU (21/04 - 20/05)
 Travail : Vous mettez enfin la main à la 
pâte ! Votre entourage professionnel 
commençait à se lasser de votre laisser-

aller. Amour : Vous êtes trop impulsif. Vos senti-
ments dominent votre raison. Ça ne joue pas en 
votre faveur. Santé : Tonus. 

GÉMEAUX (21/05 - 20/06)
 Travail : Profitez de cette journée placée 
sous de bons auspices pour nouer des 
contacts intéressants. Amour : Vous 

jetez le trouble dans les esprits et dans les cœurs 
avec une satisfaction non dissimulée. Santé : Man-
gez des fruits. 

CANCER (21/06 - 22/07)
 Travail : L’énergie que vous déployez 
pour améliorer votre situation et vos 
conditions de travail se révèle productive. 

Amour : Solo, une rencontre sortant de l’ordinaire 
pourrait se produire, alors ouvrez bien l’œil ! Santé : 
Bon équilibre. 

LION (23/07 - 22/08)
 Travail : On vous confie une mission 
délicate que vous accomplissez en toute 
discrétion, diligemment. Amour : Vous 

êtes très exigeant avec votre partenaire. Laissez-le 
souffler un peu tout de même ! Santé : Rien à 
signaler. 

VIERGE (23/08 - 22/09)
 Travail : N’hésitez pas à exposer vos 
idées, mais aussi vos coups de cœur et 
vos coups de bec. Amour : L’intensité de 

vos sentiments exclusifs et votre connivence en duo 
rendront vos relations amicales presque inexis-
tantes. Santé : Le pep. 

BALANCE (23/09 - 23/10)
 Travail : Vous êtes persuadé que vos 
idées et convictions ne sont ni comprises 
ni estimées à leur juste valeur. Amour : 

Vos sentiments passionnés vous donnent des ailes 
et vous confèrent une grande assurance. Santé : 
Nervosité. 

SCORPION (24/10 - 22/11)
 Travail : Vous n’hésitez pas à prendre les 
devants et à brusquer les événements ! 
Méfiance, car vous agissez souvent à 

l’instinct ! Amour : Vos relations de couple sont 
intenses. Vous savez comment égayer votre quoti-
dien. Santé : Bonne. 

SAGITTAIRE (23/11 - 21/12)
 Travail : Vous avez du mal à maîtriser la 
situation, mais vous comptez sur l’aide 
des autres pour la reprendre en main. 

Amour : Vous vous montrez particulièrement 
dévoué avec vos proches, et ce, sans arrière-pen-
sées. Santé : Ménagez vos yeux. 

CAPRICORNE (22/12 - 20/01)
 Travail : Vous tentez de mettre sur pied 
un projet original. Ne le faites pas seul, 
vous n’en avez pas la carrure. Amour : 

Pour plaire à votre bien-aimé, vous ne résistez pas à 
la tentation de dépenser sans compter. Santé : 
Reposez-vous. 

VERSEAU (21/01 - 18/02)
 Travail : Vous donnez l’impression de 
tout obtenir sans effort, alors que vous 
travaillez d’arrache-pied. Amour : Vous 

éprouvez le besoin de renforcer vos relations affec-
tives. Pour cela, vous devez être plus sincère. 
Santé : Vitalité. 

POISSONS (19/02 - 20/03)
 Travail : Attention, vos convictions 
risquent de vous faire commettre des 
erreurs de jugement que vous pourriez 

regretter. Amour : Vous faites preuve d’une grande 
souplesse et de beaucoup de compréhension. 
Santé : Ne faites pas d’excès. 

SOLUTIONS 
DES JEUX

Les jeux de l’écrit et du web

MOTS FLÉCHÉS :  PALUDE 

MALTRAITER
ALERTERLU
LIGEDROIT
FAISCEAUX
ASOOSIRIS
INEPSARA
TAMATONB
ESSEYNOIR
UISEINSE
REPEREEUS

A
B
C
D
E
F
G
H
I
J

12345678910 PAAPDE

PAISIBLEMENT

CRIMELINOS

LIRETELSON

FIAISENEM

LITERSTUCO

CERUSEEEON

LASMEESUT

TRESSECUVA

HIESARAIRES

ONAMENERS

ANERIEARETE

BIG BAZAR
 FRANGINE - SIGNALER - SINÉCURE. 

Jeu-concours du 06/02 au 19/021/2017 ouvert aux rési-
dents majeurs en France métropolitaine. Les vainqueurs 
seront tirés au sort parmi les bonnes réponses et per-
sonnellement avertis. Les coordonnées des participants 
pourront être traitées conformément à la loi « Informa-
tique et Libertés » du 06/01/78. Règlement déposé au-
près d’un huissier de justice à Lille (59) et disponible sur 
les sites www.huissier-59-lille.fr et www.adajmedia.com. 
Service d’assistance : n° 01 76 77 39 64 
ou jeux-concours@adajmedia.com.

Par téléphone dites SDT64 et 
votre solution (ABC) au

Service 1,99 € / appel 
+ prix appel0 899 70 73 90

Envoyez SDT64 par SMS 
au 71011           
(0,65 € par SMS + prix d’un SMS x 3)

Résolvez ce jeu, découvrez la réponse 
et participez au tirage au sort :

A B C

chaque jour, une nouvelle 
CHANCE de gagner

Jeu concours 
de la semaine

6 8
6

8 9 4 2
3 8 9
1 7 4

9 4 6
6 7 2

2 4 9 3 5 7
7 2 1

A

B

C

À GAGNER 
cette semaine

iPad Pro 128 Go
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  Chrystelle Labaude 20h55    

6h25 TFou 8h30 Téléshopping 9h20 Petits 
secrets entre voisins 9h50 Petits secrets 
entre voisins 10h20 Les feux de l’amour 
11h00 Les feux de l’amour. Feuilleton 12h00 
Les douze coups de midi 13h00 Journal 
13h50 Face à ma soeur jumelle. Téléfi lm
de suspense américain de Hanelle M. 
Culpepper (2011) 15h30 L’amour face au 
danger. Téléfi lm dramatique américain de 
Jason Bourque (2011) Avec Charisma 
Carpenter 17h00 Quatre mariages pour une 
lune de miel 18h00 Bienvenue chez nous

  David Pujadas 21h00      Claude Rich, Guy Bedos 21h00      S. Gadon, J. Franco 21h00      FranÁois Busnel 20h50    

6h00 Les Z’amours. Jeu. Présenté par Tex 
6h25 Journal 06h30 6h30 Télématin 7h00 
Journal 07h00 7h10 Télématin (suite) 8h00 
Journal 08h00 8h10 Télématin (suite) 9h35 
Amour, gloire et beauté. Feuilleton 10h00 
C’est au programme 10h55 Motus 11h25 Les 
Z’amours 11h55 Tout le monde veut prendre 
sa place 13h00 Journal 13h00 13h55 Mille et 
une vies 15h45 Visites privées. Invités : Sarah 
Lavoine. Décoration, chinons un peu 16h40 
Vu 16h55 Un chef à l’oreille 17h55 AcTualiTy 
18h50 N’oubliez pas les paroles

6h30 Ludo 8h45 Grizzy et les lemmings 8h50 
Grizzy et les lemmings 9h05 Scooby-Doo, 
Mystères Associés. Saison 2 (24/26) 9h30 
Scooby-Doo, Mystères Associés. Saison 2 
(25/26) 9h55 Bienvenue chez les Ronks ! 
Saison 1 10h05 Bienvenue chez les Ronks ! 
Saison 1 10h20 Gawayn 10h30 Gawayn 10h50 
Midi en France 12h00 Le 12/13 12h55 Météo à 
la carte 14h05 Rex. Série. Saison 6 (9/12) 
14h55 Questions au gouvernement 16h10 
Des chiffres et des lettres 16h50 Harry 17h30 
Slam 18h10 Questions pour un champion

11h55 Parks and Recreation. Série. Saison 6 
(6/22) 12h15 Les Guignols 12h25 Le gros 
journal 12h38 Catherine et Liliane 12h40 The 
Tonight Show Starring Jimmy Fallon 13h23 
La météo © 13h25 Le journal du cinéma © 
13h30 Guyane. Saison 1 (5/8) 14h25 Guyane. 
Saison 1 (6/8) 15h20 L’oeil de Links 15h45 
Un + une. Comédie dramatique 17h35 Parks 
and Recreation. Série. Saison 6 (7/22) 
18h00 The Tonight Show Starring Jimmy 
Fallon 18h42 Addict © 18h45 Le journal du 
cinéma © 18h50 Le gros journal ©

6h35 Mouk. Saison 2 8h15 Geronimo Stilton 
8h38 Les kiwis. Saison 2 8h45 C’est quoi 
l’idée ? Saison 1 (47/52) 8h49 Minuscule 
9h00 La maison des Maternelles 10h20 
Vues d’en haut 10h43 Voyage express 10h50
Tabernas, le désert en Europe 11h50 La 
quotidienne 13h00 La quotidienne, la suite
13h31 Voyage express 13h40 Le magazine de
la santé 14h40 Allô, docteurs ! 15h15 Mes 
kangourous et moi 15h40 Révélations sur 
l’univers 16h35 L’Ardèche au fi l des saisons 
17h35 C à dire ?! 17h50 C dans l’air

E
N

 JO
U

R
N

É
E

À
 L

’A
F

F
IC

H
E

19
.0

0
2

0
.0

0
2

2
.3

0

ARTE

  Amanda Redman 20h55    

6h00 Voyage aux Amériques 6h25 X:enius 
6h55 Metropolis 7h35 Arte journal junior 
7h45 X:enius 8h10 Entre terre et ciel 8h40 A 
+/- 5 mètres de la surface des océans 9h25 
Mémoires de volcans 11h05 Voyage aux 
Amériques 11h30 360°-GEO 12h25 360°-
GEO 13h20 Arte journal 13h35 Les espions 
s’amusent. Film d’espionnage 15h40 
Contes des mers 16h25 Le destin de Rome 
17h15 X:enius. Peut-on encore sauver les 
glaciers ? 17h45 Enquêtes archéologiques 
18h15 L’Allemagne au fi l de l’eau

  Jennifer Carpenter 21h00    

M6
7h35 Martine. Saison 2 8h00 Les souvenirs 
de Mamette. Série. Saison 1 8h15 Alvinnn !!! 
et les Chipmunks 8h30 Alvinnn !!! et les 
Chipmunks 8h40 Sammy & Co 9h00 M6 
boutique 10h10 Devious Maids. Saison 4 
(6/10) 11h00 Devious Maids. Saison 4 (7/10) 
11h55 Devious Maids. Saison 4 (8/10) 12h45 
Le 12.45 13h10 Scènes de ménages. Série 
13h45 Un fi ancé qui tombe à pic. Téléfi lm 
sentimental 15h45 La saison des amours. 
Téléfi lm dramatique 17h20 Les reines du 
shopping 18h35 Chasseurs d’appart’
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19h25 N’oubliez pas les paroles Jeu. 
Présenté par Nagui

23h15 Complément d’enquête 
Magazine. Présenté par Nicolas 
Poincaré. Guerre des sexes : la vie 
sans les hommes.

0h35 Il Mondo della Luna Opéra 
bouffe. De Joseph Haydn. 

19h00 19/20 : Journal régional
19h18 19/20 : Edition locale
19h30 19/20 : Journal national
20h00 Tout le sport

22h35 Grand Soir 3
23h15 Les évadés de Rawa Ruska, 

témoins de la Shoah 
Documentaire

0h15 Les enfants de la nuit 
Documentaire

1h15 Midi en France
2h10 Les grands du rire

19h08 Catherine et Liliane ©
19h10 Le grand journal ©
20h10 Le grand journal, la suite ©

22h45 L’émission d’Antoine 
Divertissement

23h45 Album de la semaine Nada Surf
0h20 Belles familles Comédie 

dramatique de Jean-Paul 
Rappeneau (2015)

2h10 Rencontres de cinéma
2h25 To Silicon Valley Court métrage

19h00 C à vous Talk show. Invités :  
Nathalie Baye. Présenté par Anne-
Sophie Lapix

19h00 Money Drop
20h00 Journal

23h00 Section de recherches Saison 8 
(11/12)

0h05 New York, section criminelle 
Saison 1 (4/22)

0h55 New York, section criminelle 
Saison 1 (5/22)

1h50 New York, section criminelle 
Saison 1 (6/22)

20h50 C’est Canteloup
20h55 Section de recherches Série. 

Saison 11 (5/14). «En plein ciel». 
16/9. Avec Xavier Deluc, Chrystelle 
Labaude.  Un jet privé se pose en 
urgence à l’aéroport de Cannes. 
A son bord, deux corps lacérés à 
l’arme blanche, un pilote agonisant 
et une survivante : Leslie.

21h55 Section de recherches 
Saison 10 (6/13)

20h00 Journal 20h00
20h50 Vu Divertissement
21h00 L’émission politique Magazine 

politique. Présenté par David 
Pujadas et Léa Salamé. Invités : 
Marine Le Pen et Najat Vallaud-
Belkacem. 
La présidente du Front National, 
candidate à l’élection présiden-
tielle, évoque les grandes lignes du 
programme de son parti.

20h25 Plus belle la vie
21h00 Et si on vivait tous ensemble ? 

Comédie dramatique de Stéphane 
Robelin (2011). 16/9. Avec Guy 
Bedos, Claude Rich, Geraldine 
Chaplin, Jane Fonda.  A 75 ans, 
cinq amis, dont deux couples, 
emménagent ensemble pour 
affronter la maladie et la vieillesse 
et, si possible, goûter encore des 
moments de joie.

20h25 Le petit journal ©
20h50 Les Guignols ©
21h00 22.11.63 Série de suspense. 

Saison 1 (8/9). «La course contre 
la montre». Avec James Franco, 
Sarah Gadon.  Jake se réveille de 
son coma, mais il souffre 
d’amnésie, quelques jours 
seulement avant la date de 
l’assassinat du Président. 

21h50 22.11.63 Saison 1 (9/9)

20h00 C à vous la suite Magazine
20h25 Entrée libre Magazine
20h50 La grande librairie Magazine 

littéraire. Spéciale Histoire. 
Présenté par François Busnel. 
Invités : Patrice Gueniffey, Annick 
Duraffour, Pierre-André Taguieff, 
Christophe Boltanski et Geneviève 
Brisac. 

22h25 C dans l’air Magazine. Présenté 
par Caroline Roux, Bruce Toussaint

23h30 Entrée libre Magazine
23h55 L’inquiétant monsieur Trump 

Documentaire
1h10 Révélations sur Pompéi 

Documentaire
2h00 Planète Terre Documentaire
2h50 A ciel ouvert

19h00 Les plus beaux  parcs 
nationaux d’Asie Aventures en 
Thaïlande. (4/5) Documentaire

19h45 Arte journal

23h15 Fortitude Série. Saison 1 (9/11)
0h05 Fortitude Série. Saison 1 (10/11)
0h50 Fortitude Série. Saison 1 (11/11)
1h40 Le parrain 3 Drame criminel 

américain de Francis Ford Coppola 
(1990) Avec Al Pacino, Diane 
Keaton

20h05 28 minutes
20h55 Liberté conditionnelle Série 

dramatique britannique. Saison 1 
(1/3). 16/9. Avec Ray Winstone, 
Amanda Redman, Charlotte 
Randle.  Un vieux braqueur sort de 
prison, décidé à tourner le dos à 
son passé. Mais le chemin vers la 
réinsertion et la vie d’honnête 
citoyen est semé d’embûches.

21h40 Liberté conditionnelle (2 et 3/3)

19h45 Le 19.45

22h40 Limitless Série. «L’histoire 
secrète de monsieur Sands». 
Saison 1 (16/22)

23h30 Limitless Série. Saison 1 (17/22)
0h25 Limitless Série. Saison 1 (12/22)
1h15 The Messengers Série. «Le 

premier cavalier». Saison 1 (3/13)
2h20 M6 Music Clips

20h25 Scènes de ménages Série
21h00 Limitless Série dramatique 

américaine. Saison 1 (14/22). «Le 
troisième homme». 16/9. Avec Jake 
McDorman, Stephen O’Reilly, 
Jennifer Carpenter.  Brian recrute un 
troisième homme : le très dévoué 
agent Spike, tout en enquêtant par 
ailleurs sur le meurtre d’une 
brillante ingénieure très novatrice.

21h45 Limitless Série. Saison 1 (15/22)

CÂBLE & SAT

Interstellar
Ciné+ Premier, 20h45

Family Guy
MCM, 20h50

Ciné+ Famiz :  20.45 Cuisine 
américaine. Comédie de Jean-
Yves Pitoun (1997). Avec 
Eddy Mitchell, Irène Jacob. 
22.15 National Security. 
Comédie de Dennis Dugan 
(2003). Avec Steve Zahn.

Ciné+ Premier :  20.45 
Interstellar. Film de science-
fi ction de Christopher Nolan 
(2014). Avec Matthew 
McConaughey, Anne 
Hathaway. 23.30 Fast & 
Furious 7. Film d’action de 
James Wan (2015). Avec Vin 
Diesel, Paul Walker.

Disney Channel :  16.22 
Totally Spies. Saison 1. 2/26. 
20.49 Un costume pour deux. 
Téléfi lm.

Eurosport 1 :  19.45 Snooker. 
Grand Prix mondial 2017 4e 
jour. En direct. 0.30 Biathlon. 
Championnats du monde 
2017 Relais mixte (2x6 km + 
2x7,5 km).

MCM :  20.50 Family Guy. 
Saison 11. 9/22. 22.50 Family 
Guy. Saison 8. 15/21.

Planète+ :  20.55 Hunting 
Hitler : les dossiers déclassi-
fi és. Doc. Eye witness 
accounts. 22.25 Les aiguilleurs 
du ciel, New York - Paris. Doc.

RTL 9 :  20.40 Aussi profond 
que l’océan. Drame d’Ulu 
Grosbard (1999). Avec 
Michelle Pfeiffer, Treat 
Williams et Whoopi Goldberg. 
22.40 Catch américain : Raw. 
Catch.

Téva :  20.45 Cauchemar en 
cuisine. Doc. Montesquieu. 
22.10 Cauchemar en cuisine. 
Doc. Marseille.

TV5MONDE :  21.00 Ma terre 
Lessines : La rose hospitalière. 
23.00 L’émission politique. 
Invitée vedette : Marine Le 
Pen. Invitée : Najat Vallaud-
Belkacem.

GIRONDINS TV
 19.50 Flash Girondins TV
 19.55 Côté terrain. 

Séance d’entraîne-
ment au Haillan.

 20.05 Club House
 20.40 Football. Championnat 

de France Ligue 1. 
24e journée. 

Caen / Bordeaux.
 22.20 Flash Girondins TV.
 22.25 Club House.
 23.00 Le défi . Episode 6
 23.10 Football. Championnat 

de France D1 féminine. 
13e journée. Bordeaux / 
Guingamp.

TNT

Victor
HD1, 20h55

La recrue
W9, 20h55

6ter :  20.55 Départ immédiat. 
Les folles vacances des 
familles nombreuses. 22.45 
Départ immédiat. Au zoo de 
Thoiry.

Chérie 25 :  20.55 Flight Plan. 
Thriller de Robert Schwentke 
(2005). Avec Jodie Foster. 
22.55 Feu de glace. Thriller de 
Chen Kaige (2002). 

CSTAR :  20.50 Cleaner. 
Thriller de Renny Harlin 
(2008). 22.35 L’aigle de la 
Neuvième Légion. Film 
d’aventures de Kevin 
Macdonald (2011). 

C8 :  21.00 Situation 
amoureuse : c’est compliqué. 
Comédie de Manu Payet, 
Rodolphe Lauga (2014). 23.05 
Touche pas à mon poste!

France 4 :  21.00 Une saison 
dans la savane. Doc. 22.45 Les 
animaux du zoo. Doc.

France Ô :  20.55 Famille 
d’accueil. Saison 11. 11/12. 22.40 
Famille d’accueil. Saison 12. 
1/12.

Gulli :  20.50 Mookie. Comédie 
de Hervé Palud (1998). Avec 
Jacques Villeret, Eric Cantona. 

HD1 :  20.55 Victor. Comédie 
de Thomas Gilou (2009). 
Avec Pierre Richard. 22.45 
Dr House. Saison 2. 21/24.

La Chaîne parlementaire :  
20.30 Chicago, vivre avec les 
gangs. Doc. 21.25 Droit de suite

L’Equipe 21 :  19.45 Rallye. 
Championnat du monde 2017.
2e manche. Rallye de Suède 1re

spéciale Karlstad SSS. En 
direct. 22.30 L’Équipe du soir. 

NRJ 12 :  20.55 Crocodile 
Dundee. Film d’aventures 
de Peter Faiman (1986). 
22.50 Le chaos. Film d’action 
de Vic Armstrong (2014). 

NT 1 :  20.55 Valentine’s Day. 
Comédie sentimentale de 
Garry Marshall (2010). 23.10 
Triple alliance. Comédie de 
Nick Cassavetes (2014). 

Numéro 23 :  20.55 Les 
énigmes de l’Histoire. Doc. DB 
Cooper, pirate de l’air. 23.05 
Les bâtisseurs de l’impossible.
Doc. Armes absolues.

RMC Découverte :  20.50 
Construire l’impossible. 
Doc. Les porte-avions. 21.40 
Porte-avions XXL. Doc.

TMC :  20.55 Jumper. Film 
fantastique de Doug Liman 
(2008). 22.40 90’ Enquêtes

W9 :  20.55 La recrue. Film 
d’espionnage de Roger 
Donaldson (2003). 23.00 
Crocodile Dundee 3. Comédie 
de Simon Wincer (2001). 

39



Météo SUD OUESTJeudi 9 février 2017

LE SAINT DU JOUR 
Apolline. Morte à Alexandrie 
(Égypte) en 249, subissant le mar-
tyre par le feu. 
D’autres 9 février. 1881 : mort de 
l’écrivain russe Fiodor Dostoïevski. 
1942 : le paquebot français « Nor-
mandie » est détruit par un incendie 
à New York. 1953 : création de la col-
lection « Le Livre de poche ». 1969 : le 
Boeing 747 effectue son premier vol. 

INSOLITE 

Vacances 
5 étoiles au soleil 
Caraïbes. Barack Obama décom-
presse ! Avec son épouse, Michelle,  
il a passé quelques jours sur l’île para-
disiaque de Mosquito Island, qui ap-
partient au milliardaire britannique 
Richard Branson. Au programme : ki-
tesurf et autres sports nautiques, dé-
tente. Les photos dévoilées sur Inter-
net montrent un homme aux anges… 
libéré. 
 

C’EST LE MOMENT DE… 

Préparer de la 
soupe maison 
En février, de nombreux légumes se 
prêtent à la préparation d’une soupe 
maison : carotte, citrouille, oignon, 
poireau, pomme de terre, etc. Les 
possibilités d’association sont égale-
ment très variées. De plus, réaliser 
une soupe soi-même nécessite peu 
d’équipement. 

Le truc 
Arômes. Il existe différents produits 
permettant de donner un petit goût 
en plus à sa soupe. Avec la soupe de 
carottes par exemple, le lait de coco 
et la coriandre sont une possibilité 
d’association. Le gingembre en est 
une autre. 

LEVER
COUCHER

LEVER
COUCHER METEO FRANCE

08h11
18h21

16h55
06h54

Pleine lune le 11 février
Nouvelle lune le 26 février

AMELIORATION MAIS PLUS FRAIS
Le matin, des nuages bas recouvrent la
région, excepté sur l'extrême sud. Quelques
brouillards sont présents dans les vallées.
L'évolution est favorable avec de belles
éclaircies gagnant progressivement par le
sud. Elles sont plus timides sur le nord. Vent
faible à modéré de secteur Est.

10 12 6 14 -1 9
11 14 4 14 -1 8
9 13 5 15 -2 8
10 14 9 19 -1 8
5 16 9 17 -1 7
4 17 9 19 -6 8
2 16 8 18 -4 6
3 17 8 21 -5 6

09 février   il y a ...

:06 08 :18 34 :01 29 :13 59

:06 48 :19 13 :03 05 :15 34

:05 29 :17 55 :00 29 :12 59

:05 02 :17 32 :11 53 /

:04 42 :17 12 :11 33 :23 56

:03 42 :16 14 :09 45 :22 08

:03 31 :16 00 :09 27 :21 46

:04 03 :16 31 :10 15 :22 38

:03 43 :16 13 :10 01 :22 21

:03 37 :16 01 :09 23 :21 44

:03 57 :16 21 :10 43 :23 04

:03 17 :15 46 :09 32 :21 50

:03 14 :15 43 :09 21 :21 38
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DU 10 AU 12 FÉVRIER

Comment  
sauver l’agriculture ?
Le manifeste de Barcelonne-du-Gers

44e Foire au matériel agricole

Les suppléments du quotidien

Supplément gratuit au journal du jeudi 9 février 2017. Ne peut être vendu séparément
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Redonner 
un avenir  
BILLET 
NICOLAS CÉSAR 

« Si demain nous voulons des 
campagnes vivantes, des paysages 
diversifiés, une alimentation de 
qualité, il n’y a pas d’autres 
solutions que de maintenir des 
agriculteurs nombreux sur les 
territoires. » Le message, lancé par 
le président national des Jeunes 
Agriculteurs, Jérémy Decerle, aux 
candidats à l’élection 
présidentielle, peu bavards sur la 
crise agricole, sonne comme un 
cri d’alerte. En une décennie, la 
moitié des exploitations agricoles 
françaises a disparu. Et près d’un 
agriculteur sur cinq ne trouve pas 
de repreneur, lorsqu’il s’arrête. Il 
n’empêche, l’agriculture française 
regorge encore d’atouts, de 
produits de grande qualité, qui 
lui permettent de peser dans une 
économie mondialisée. Ainsi, ses 
vins, ses fromages, ses céréales, 
etc. s’exportent massivement. Et 
la crise a au moins une vertu : elle 
a obligé chaque filière à 
davantage innover, à repenser ses 
organisations. Mais, préserver 
l’agriculture familiale « à la 
française et la diversité des savoir-
faire » ne sera pas simple demain. 
Pour relever ce défi et l’emploi, le 
consommateur devra prendre 
conscience que ses choix sont 
lourds d’impact et ne peuvent pas 
seulement être guidés par les prix. 

NICOLAS CÉSAR 
n.cesar@sudouest.fr 

I
l y a un an, les agriculteurs manifes-
taient par milliers en France pour 
exprimer leurs difficultés à vivre 

de leur métier. Aujourd’hui encore, 
la situation reste très difficile, avec un 
endettement moyen de 160 000 eu-
ros par exploitation. 

Les relations avec la grande distribu-
tion sont tendues, les prix chutent 
dans de nombreuses filières et les 
faillites se multiplient. Ainsi, le prix 
du lait a baissé de 20 % en deux ans. 
À cela, viennent s’ajouter parfois des 
phénomènes climatiques qui détrui-
sent en partie leur récolte. Ou encore 
des épidémies, comme la crise aviaire 
dans la région (lire page 3). Mais cette 
crise agricole n’est pas seulement con-
joncturelle, elle est aussi structurelle. 
À l’évidence, par exemple, la filière lai-
tière n’a pas su anticiper la fin des 
quotas en Europe, décidée en… 2008. 

Des raisons d’espérer 
Alors, « comment sauver l’agricul-
ture ? » Comment préserver notre 
modèle français, qui regorge d’exploi-
tations familiales, si prisées désor-
mais par nos concitoyens, de plus en 
plus adeptes de produits bio et de cir-
cuits courts ? « N’opposons pas les 
modèles. Nous devons défendre aus-
si bien les filières longues que cour-
tes », insiste Christophe Barrailh, vice-
président de la FDSEA des Landes. 
L’agriculture française, qui représente 
18 % de la production européenne, est 
aussi et doit être industrielle pour 
nous nourir. 

En cette période d’élection prési-
dentielle, les Jeunes Agriculteurs et 
« Sud Ouest » se sont donc associés 
pour organiser ce débat, sur ce thème 
majeur. Avec à la clé, un « manifeste », 
destiné à sensibiliser les multiples 
candidats (lire pages 4-5). 

Un débat de fond, de société 
même, qui va s’articuler autour de 

cinq problématiques : comment vi-
vre de son métier, assouplir la régle-
mentation, mieux distribuer la pro-
duction, mieux gérer les ressources 
en eau et endiguer la désertification ? 
Avec autour de la table quatre experts, 
d’horizons très différents (lire ci-con-
tre) pour apporter leurs solutions. En 
vérité, il n’y a pas une, mais plusieurs 
réponses. Ainsi, « les circuits courts ne 
peuvent pas être développés partout 
et sont davantage complémentaires 
du système », précise Véronique Ca-

mus, vice-présidente du Relais agri-
culture et tourisme de la Gironde. 
« L’avenir de notre agriculture dépen-
dra de notre capacité à penser sa di-
versité », analyse Jacques Abadie, so-
ciologue à l’École nationale supé-
rieure agronomique de Toulouse.  

Mais des raisons d’espérer existent. 
Nombre de productions sont recon-
nues dans le monde entier pour leur 
qualité. « Il ne faut pas avoir peur du 
futur », assure Michel Prugue, prési-
dent du groupe Maïsadour.

Pour le sociologue Jacques Abadie, « l’avenir de notre 
agriculture dépendra de notre capacité à penser sa diversité ». 
PHOTO ARCHIVES DAVID LE DEODIC / « SUD OUEST »

DÉBAT « Comment sauver l’agriculture ? » 
Ce sera le thème d’une table ronde, organisée 
demain par « Sud Ouest », à la foire à 15 h 30

Un modèle 
agricole à 
reconstruire

44e Foire de Barcelonne-du-Gers
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PHOTO ARCHIVES NICOLAS LE LIÈVRE 

Président de Coop de France et du 
groupe Maïsadour. 
Ce Landais est aussi président de la Con-
fédération nationale de la mutualité, de 
la coopération et du Crédit agricole, 
membre du Cese et maire de Mant (40).

Michel 
Prugue

LES PARTICIPANTS 
AU DÉBAT

PHOTO ARCHIVES PASCAL BATS / « S. O. » 

Vice-président de la FDSEA 40 et prési-
dent du Cifog (Comité interprofessionnel 
des palmipèdes à foie gras). 
Ce gaveur de canards sous Indication géo-
graphique protégée (IGP) est également, 
depuis peu, président du Centre de gestion 
des exploitations agricoles dans les Landes

Christophe 
Barrailh

PHOTO DR 

Vice-présidente du relais agriculture et 
tourisme de la Gironde. 
Agricultrice à Marcillac (33), installée 
depuis 1993, elle est à la fois productrice 
d’asperges et viticultrice. Elle a dévelop-
pé des circuits courts et des activités de 
tourisme sur son exploitation.

Véronique 
Camus

PHOTO DR 

Sociologue à l’École nationale supérieure 
agronomique de Toulouse (Ensat). 
Spécialiste reconnu de la transmission 
des exploitations agricoles, hors cadre 
familial, il a été responsable pendant 
quinze ans du master développement 
des territoires ruraux à l’Ensat.

Jacques 
Abadie

1Depuis plus de quarante ans, le 
succès de la foire ne se dément 

pas. Comment l’expliquez-vous ? 
C’est un rendez-vous traditionnel 
pour les agriculteurs, avant les tra-
vaux de printemps, où l’on a un peu 
de temps pour s’occuper du maté-
riel. On se retrouve, on compare ce 
que l’on a avec les nouveautés du 
marché et la centaine d’exposants 
réunis ici permet de rassembler 
tout cela. 

2Et ça marche encore, face à la 
concurrence d’internet ? 

Bien sûr, les ventes se développent 
sur les sites Internet, mais quoi de 
mieux que de venir voir le matériel 
sur place ? La photo donne une 
idée, mais cela ne remplace pas 
l’avantage d’examiner le matériel 
de près, de regarder les détails, discu-
ter avec le vendeur, négocier... Cela 
fait un peu la force de la foire : propo-
ser l’affaire qui vous conviendra le 
mieux. C’est plutôt complémentaire 
avec les sites. 

3Après toutes les crises de votre 
métier, comment voyez-vous 

l’avenir ? 
Les cours sont mondiaux, alors 
qu’on a des charges et des coûts in-
compressibles et que, en plus, les in-
termédiaires tirent les prix vers le 
bas. Ce qui pousse à développer les 
volumes pour compenser. Il man-
que une volonté politique cohé-
rente pour interdire d’importer ce 
que l’on n’a pas le droit de produire 
en France. Il vaudrait aussi mieux 
informer le consommateur, car la 
demande en bio et label est impor-
tante, mais à l’étal, il regarde d’abord 
le prix, sans trouver sur l’étiquette 
quel est ce produit et comment il 
est élaboré. Le poulet industriel est 
le plus consommé en France, alors 
que sa réputation n’est pas bonne. 
Recueilli par J.-L. H.

3 QUESTIONS À ... 
Matthieu Plouvier 
Président du comité de foire

JEAN-LOUIS HUGON 
jl.hugon@sudouest.fr 

A
vec l’apparition du virus H5N8 
de l’influenza aviaire à l’au-
tomne dernier, après celui 

ayant entraîné un vide sanitaire de 
quatre mois au cours de l’exercice 
2015-2016, c’est la crise dans la crise, 
pour les aviculteurs du Sud-Ouest. 
Ceci alors que la récolte de maïs a été 
faible, accompagnée de prix mon-
diaux bas, phénomène qui touche 
également le lait et la viande bovine. 
Ce qui ne fait que rajouter la crise à 
la crise. 

Aujourd’hui, la moitié du dépar-
tement du Gers est menacée par le vi-
rus, dans les zones où des foyers ont 
été détectés et en zone de protection 
ou de prévoyance, alors que pour les 
Landes, on en est à un tiers. Et même 
si ce sont les élevages de palmipèdes 
qui sont les plus touchés, puisque 
contrairement au virus de l’an der-
nier, la version H5N8 est hautement 
pathogène pour les canards et les 
oies, c’est l’ensemble de la produc-
tion de volailles qui est touché.  

800 exploitations touchées 
Ainsi, les volailles maigres sont en 
partie à l’arrêt parce que les éleveurs 
dans les zones infectées ne peuvent 
pas redémarrer les bandes de pou-
lets. La crise affecte 800 exploitations 
agricoles, dont 450 se consacrent 
aux volailles maigres. Pour les Lan-
des, la crise est au moins aussi grave, 
car 1 600 exploitations agricoles 
sont orientées dans ces filières, qui 
l’an dernier avaient perdu jusqu’à 
35 % de leurs volumes de production. 

Comment et quand peut-on en 
sortir ? Le virus étant très agressif et 

très contagieux, au contraire de celui 
de l’an dernier qui était endémique 
mais peu actif sur les canards, il 
s’avère qu’il est très difficile de le maî-
triser. D’autant que, dans les zones 
où il a été stabilisé par abattage pré-
ventif, il y a toujours le risque que 
des oiseaux sauvages aient été infec-
tés et puissent le transmettre à d’au-
tres secteurs, restés indemnes jus-
que-là.  

La vaccination, efficace sur les gal-
linacés (volailles maigres), ne l’est 
pas sur les palmipèdes. De plus, son 
utilisation fait courir le risque d’avoir 
des animaux ayant le virus dans leur 
système d’autodéfense, ce qui inter-
dit leur exportation. 

Pour en sortir, la profession doit-
elle revoir son mode de production, 
les grosses bandes (il y en a qui dé-
passent les 10 000, voire 15 000 ca-
nards en même temps) étant plus 
sensibles aux maladies que les petits 
élevages ? L’élevage en liberté, atout 
majeur dans les cahiers des charges 
des signes de qualité, ne peut pour 
l’instant être remis en question. Vas-
tes débats.

H5N8 Deuxième 
attaque du virus 
en deux ans  : 
les filières volailles, 
qui valorisent 
une grande part du 
maïs du Sud-Ouest, 
sont très affaiblies

Grippe aviaire :  
la crise dans la crise

Les deux filières de qualité du Sud-Ouest, canards gras et volailles, sont aujourd’hui fragilisées 
par le virus H5N8. PHOTO ARCHIVES DAVID LE DEODIC/« SUD OUEST  »
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3 Comment mieux distribuer 
la production ? 

Restaurer l’équilibre entre pro-
ducteurs et distributeurs en fixant 
un prix plancher d’achat de la pro-
duction. Certes, la loi de l’offre et de 
la demande est le socle de notre 
économie. Pour autant, il apparaît 
que celle prévalant dans la transac-
tion entre producteurs et distribu-
teurs pénalise souvent les premiers 
et ce, afin que les seconds conten-
tent les consommateurs. L’instau-
ration d’un prix plancher français 
qui tienne compte de la réalité des 
coûts de production des agricul-
teurs hexagonaux et du pouvoir 
d’achat des consommateurs, tout 
en laissant une marge aux distribu-
teurs, est-il utopique ? 
Instaurer une surtaxe sur les pro-
duits importés qui ne respectent 
pas les normes françaises. Dans 
le même esprit, une surtaxe pour 
les produits importés ne répon-
dant pas aux normes françaises, du 
type maïs transgénique venant 
d’Espagne, pourrait permettre une 
meilleure valorisation, et donc dis-
tribution, de la production locale. 
Mais cela est-il envisageable, alors 
que l’agriculture française est sou-
mise aux règles européennes ? 
À moins que les normes de ce type 
s’harmonisent à l’échelle de la com-
munauté… 
Réduire la dépendance à la 
grande distribution et développer 
les circuits courts. Bien évidem-
ment, le développement des cir-
cuits courts permet aussi de valori-
ser la production locale. Ainsi se dé-
veloppent la vente à la ferme, les 
Amap, les plateformes de mise en 
relation directe du consommateur 
avec le producteur, les drives fer-

miers, etc. S’affranchir de la dépen-
dance aux distributeurs nécessite 
par ailleurs une meilleure organi-
sation des filières et de leur logisti-
que, afin de répondre aux besoins, 
notamment, de la restauration col-
lective locale. Celle-ci devra d’ici 
2020 faire en sorte que 40 % de son 
approvisionnement relèvent de 
produits « durables » et donc avec 
une proximité géographique. 

4 Comment mieux gérer 
ses ressources en eau ? 

Développer les retenues artificiel-
les en assurant leur compatibili-
té avec le réseau naturel. S’ils sont 
conscients de la nécessité de respec-
ter l’environnement et de préser-
ver les milieux naturels, les agricul-
teurs ont un besoin impératif de re-
tenues de substitution et ce, afin de 
faire face aux périodes de séche-
resse. La réglementation liée à la 
construction de retenues collinai-
res gagnerait en simplification, avec 
notamment un recours aux études 
d’impact qui ne soit pas systémati-
que, mais proportionnel à l’impor-
tance du projet. 

Promouvoir le recyclage des eaux 
usées pour l’irrigation. Le recyclage 
des eaux usées au profit de l’irriga-
tion est une piste pour répondre 
aux tensions sur l’eau et au réchauf-
fement climatique. Une possibilité 
peu mise en œuvre, même si elle 
est effective depuis trente ans pour 
les cultures de l’Île de Ré… certes, à 

petite échelle. Pour exemple, Israël 
a engagé une politique volontariste 
en la matière, en mutualisant les 
coûts liés au traitement des eaux 
usées avec les autres usagers de 
l’eau. 

5 Comment endiguer 
la désertification ? 

Améliorer la transmission et la re-
prise. La transmission de l’exploita-
tion, enjeu contre la désertification, 
est souvent freinée par différents 
paramètres. Frein psychologique 
du cédant, inquiet que son exploita-
tion soit par la suite dévalorisée ou 
gérée « autrement ». Frein fiscal et 
frein lié au montage bancaire et à 
la frilosité des banques. Sans parler 
des délais d’instruction du dossier.  
D’où l’importance de recenser, en 
amont, les futurs cédants (par le 
biais des chambres consulaires et 
peut-être même de la Mutualité so-
ciale agricole), pour accompagner 
le processus de transmission. 
Favoriser l’implantation de néo-
ruraux autour de projets alterna-
tifs. Certaines communes rurales 
multiplient les dispositifs pour at-
tirer des néoruraux, en tablant sur 
leur souhait de vivre au plus près 
de la nature. Ceux-ci réussissent no-
tamment leur intégration comme 
agriculteurs, souvent pionniers 
dans le domaine de l’agriculture 
biologique et raisonnée, tout en se 
diversifiant dans l’agrotourisme et 
en montant des circuits courts. 
C’est souvent tant au niveau de 
l’aide et de l’accompagnement à 
l’installation, puis sur l’organisation 
des circuits alternatifs, que les mai-
ries peuvent agir. C’est le cas de 
Saint-Pierre-de-Frugie en Dordogne 
(lire ci-contre).

VALÉRIE DEYMES 
v.deymes@sudouest.fr 

C
rise céréalière, crise laitière, 
influenza aviaire : l’agricul-
ture française n’a pas été 

épargnée en 2015 et 2016. 2017 ne 
s’annonce pas sous les meilleurs 
auspices. En cette année d’élection 
présidentielle, les organisateurs de 
la Foire de Barcelonne-du-Gers ont 
été invités par le quotidien régio-
nal « Sud Ouest », leur partenaire 
historique, à interpeller les candi-
dats via un manifeste. Un manifeste 
dans lequel les agriculteurs avan-
cent leurs souhaits et leurs pistes 
de réflexion, autour de cinq gran-
des préoccupations. 

1 Comment mieux vivre  
de son métier ? 

Aléas climatiques, crises sanitaires, 
crises économiques, perte ponc-
tuelle de compétitivité, autant de 
fléaux qui font vaciller l’équilibre 
des exploitations agricoles. Trouver 
de nouvelles sources de revenus et 
les ressources pour faire face aux 
aléas est devenu un enjeu de survie 
pour certains exploitants. 
Diversifier les activités et la pro-
duction. Une étude de l’Agreste, éta-
blissait en 2010 à 57 000 le nombre 
d’exploitations (soit 12 %) dévelop-
pant une activité para-agricole. Si 
l’agrotourisme a fait des émules 
avec le développement du réseau 
Bienvenue à la ferme, des gîtes ou 
chambres d’hôtes, ou encore des 
activités découverte à la ferme, d’au-
tres pistes ont été explorées : le « tra-
vail à façon » et la production 
d’énergie renouvelable. L’étude 
d’Agreste estimait que pour de 
grandes exploitations, l’apport en 
revenu supplémentaire de la diver-
sification était de l’ordre de 10 % du 
chiffre d’affaires, alors que pour les 
toutes petites, ce pourcentage pou-
vait atteindre 50 %. 
Inciter les pouvoirs publics à ren-
forcer le soutien bancaire et dé-
velopper les aides complémen-
taires telles le crowdfunding. En 
octobre dernier, dans le cadre du 
plan d’aide aux éleveurs et céréa-
liers en difficulté, Manuel Valls, alors 
Premier ministre, annonçait la créa-
tion d’un fonds de garantie visant à 
débloquer 1,5 milliard d’euros de 
prêts de banques privées. Un mois 
avant, le Crédit agricole mettait à 
disposition de ses clients une enve-
loppe de 5 milliards d’euros pour 
des prêts de trésorerie, à des taux 
inférieurs à 1,5 %. 

Si ce type de dispositif est pré-
cieux en temps de crise, l’agricul-
ture a besoin aussi, pour survivre, 

d’innover et d’investir. Les banques 
demeurent frileuses au regard des 
risques. L’État aurait peut-être un 
rôle à jouer en proposant des incita-
tions financières ou fiscales pour 
rendre la main des établissements 
bancaires moins rigide. 

Parallèlement, des plateformes 
de crowdfunding agricole se déve-
loppent, proposant un complé-
ment au financement bancaire (lire 
ci-contre). 

2 Comment assouplir normes 
et réglementations ? 

Simplifier les procédures admi-
nistratives et raccourcir les délais. 
Un rapport parlementaire, com-
mandé en 2015 par Manuel Valls à la 
députée de l’Ariège Frédérique Mal-
let, avait permis de dégager des 

axes d’évolution, visant à alléger le 
poids des contrôles et leur caractère 
anxiogène pour les agriculteurs. 
Rapport qui recommande de : sim-
plifier le cadre de réglementation, 
instaurer une concertation avec les 
organisations professionnelles en 
amont des campagnes de contrô-
les, rationaliser la sanction à la juste 

gravité de l’infraction, etc. On at-
tend une mise en application de ces 
principes…  

S’agissant des procédures admi-
nistratives, il apparaît urgent de rac-
courcir les délais d’instruction des 
dossiers ou de délivrance d’autori-
sation. Et de limiter la multiplica-
tion des dispositifs à rallonge, tels 
qu’enquête publique et étude d’im-
pact. 
Passer d’une vision technocrati-
que des organismes de pilotage 
à une meilleure prise en compte de 
la réalité du terrain. Que ce soit 
pour l’application de normes, ou 
pour la réalisation de contrôles, ou 
encore le lancement de projets à 
procédure administrative longue 
et coûteuse, différents rapports par-
lementaires prônent une adéqua-
tion entre les textes et la réalité du 
terrain : tenir compte des exigen-
ces de saisonnalité des activités et 
du rythme de vie de l’agriculteur ; 
former les personnels des services de 
contrôles ou des services administra-
tifs au « savoir être » avec les agricul-
teurs, souvent perçus d’emblée 
comme un présumé contrevenant, 
et sensibiliser les agriculteurs à la 
démystification de l’administra-
tion, source d’anxiété et d’incom-
préhension.  

Enfin, associer en amont la pro-
fession agricole à l’élaboration des 
normes et réglementations per-
mettrait de gagner en efficacité 
dans leur application. Et en aval, 
soumettre ces normes et réglemen-
tations à une étude d’impact dans 
les trois à cinq premières années of-
frirait la possibilité de les ajuster. 

PROPOSITIONS 
À l’initiative 
de « Sud Ouest », 
les agriculteurs ont 
dressé, en cinq 
points, les pistes 
de l’évolution 
de leur métier et 
de ses contraintes

Un manifeste pour demain

Tenir compte de la saisonnalité des activités dans les contrôles 
administratifs serait déjà une avancée. PHOTO ARCHIVES THIERRY SUIRE/« S. O. »

En Dordogne, Saint-Pierre-de-Fru-
gie va finir par faire des envieux, 
dans les communes environnan-
tes. Depuis quelques années, cette 
bourgade de 400 âmes doit faire 
face à une demande croissante. 
Celle de néoruraux venus de toute 
la France et qui cherchent à s’instal-
ler précisément ici, dans ce petit vil-
lage du Périgord vert.  

« Dès qu’une maison est en vente, 
elle trouve un acheteur en à peine 
deux mois, résume Gilbert Cha-
baud, le maire. Pas un jour sans que 
je ne reçoive d’appels de gens qui 
veulent venir habiter chez nous. En 
ce moment, c’est encore plus vrai. » 

Épicerie bio et école Montessori 
Et pour cause : il y a quelques semai-
nes, Saint-Pierre-de-Frugie est passé 
sur toutes les chaînes de télé. Une 
commune du fin fond de la Dordo-
gne qui se mourrait il y a dix ans et 
qui retrouve aujourd’hui des habi-
tants, ça suscite la curiosité, forcé-
ment. Sa recette magique pour en-
rayer la désertification rurale ? Miser 
sur une autre politique, un dévelop-
pement alternatif.  

C’est le pari que fait Gilbert Cha-
baud quand il est élu en 2008. « Les 
maisons se vidaient, l’école avait fer-
mé ses portes… Il fallait donner un 
nouvel attrait à notre village. On a 
privilégié la qualité de vie. » 

La municipalité commence par 
supprimer les pesticides avant d’ou-
vrir une épicerie bio. Puis un gîte 
rural est créé pour accueillir les ran-
donneurs et le bar-restaurant rou-
vre. Rénové par la commune, il est 
confié à un gérant. Enfin, en sep-
tembre 2015, Saint-Pierre-de-Frugie 
retrouve sa cour de récré : une école 
alternative, de type Montessori, voit 
le jour. En un an, l’établissement est 
passé de six à quinze élèves. Promet-
teur. 
Ludivine Loncle

Le maire, Gilbert Chabaud. 
PHOTO L. L.

EXODE RURAL Saint-
Pierre-de-Frugie (24) a 
misé sur la qualité de vie 
et les projets alternatifs 
pour retrouver des 
habitants. Pari gagnant

Le village qui inverse 
la tendance

Il y a les plateformes de finance-
ment participatif « touche-à-tout », tel-
les SoKengo, développée par le jour-
nal « Sud Ouest », et il y a celles (Mi-
mosa, Cocoricauses, Bluebees, 
Cotcotcodon, etc.) qui ont fait de 
l’agriculture leur spécialité. Le finan-
cement participatif ou « crowdfun-
ding » peut être une alternative à la 
frilosité des banques. Stéphane, éle-
veur de canards aquitain (1) a pu 
ainsi financer l’achat d’un terrain in-
dispensable à la survie de son affaire.  

« Il me fallait 10 000 euros et les 
banques me refusaient le prêt. C’est 
par le biais d’amis, impliqués dans 
une Amap, que j’ai découvert les pla-
teformes existantes. Et l’aventure a 
commencé. » Avec le recul, Sté-
phane et son épouse Élodie remer-
cient ces Amapiens qui les ont épau-
lés et ont fait fonctionner leur ré-
seau tout au long de la démarche. 
« Une démarche longue, avec plu-
sieurs semaines de préparation ad-
ministrative. Et puis, trois jours 

avant la mise en ligne de notre an-
nonce, le responsable de la plate-
forme m’appelle pour m’indiquer 
que si je n’atteins pas mon objectif, 
je pourrais toujours utiliser la 
somme collectée comme apport 
d’un prêt consenti… auprès de l’éta-
blissement bancaire partenaire de la 
plateforme ! » 

Stéphane n’a pas eu besoin d’en 
arriver là : après les 60 jours de 
temps de collecte, il a atteint l’objec-
tif et l’a même dépassé ! 12 000 eu-
ros. « Néanmoins, ça a été une vraie 
guerre des nerfs de regarder la ca-
gnotte grimper lentement… » 

Il aura fallu plus d’un mois pour 
que l’agriculteur obtienne la 
somme, amputée de la commis-
sion de la plateforme. Maintenant, 
Stéphane s’acquitte des contrepar-
ties. Car sur ces plateformes, si les 
particuliers mettent la main à la po-
che, suivant le montant consenti, ils 
ont droit à un ou plusieurs produits 
de l’exploitation. « Et là aussi il faut gé-
rer la distribution. Pour ma part, j’ai 
eu 200 contributeurs… » 
V. D. 

(1) À la demande des intéressés, leurs 
prénoms ont été modifiés.

SoKengo touche à tout, y compris l’agriculture. PHOTO ARCHIVES G. B.

TÉMOIGNAGE 
Stéphane y a eu recours 
pour ses canards. Il a 
réussi, mais ce fut long

Le financement 
participatif en appui

Cette pratique demeure encore con-
fidentielle, notamment en France, 
où le déficit de ressources en eau 
n’est que ponctuel et saisonnier. Pour 
autant, dans le cadre insulaire, la ré-
utilisation des eaux usées après trai-
tement permet de maintenir une ac-
tivité agricole dans un contexte où 
l’eau est un bien rare. C’est le cas sur 
l’Île de Ré (17), dans les communes 
de Saint-Clément-des-Baleines, Ars-
en-Ré et à La Flotte. Et l’encadrement 
réglementaire limite les risques sa-
nitaires et environnementaux. 

Reste qu’une étude de 2014 du 
commissariat général au développe-
ment durable fait état d’une certaine 
frilosité des Français à plébisciter 

cette pratique. D’une part, en raison 
du différentiel de coûts existant entre 
l’utilisation d’une ressource en eau 
naturelle et la réutilisation d’une eau 
usée et traitée selon la réglementa-
tion.  

Réticences 
Certains pays, comme l’Espagne et 
Israël, souligne l’étude, ont réglé cet 
écueil en mutualisant, ou plutôt en 
répartissant, les surcoûts liés au trai-
tement entre les différents usagers 
de l’eau du territoire concerné. La po-
pulation française serait néanmoins 
réticente à être soumise à une telle 
facture et ce, même si elle entend se 
pétrir de bonnes résolutions « dura-
bles ». 

Enfin, l’étude montre également 
que les Français ne sont pas encore 
emballés par la consommation de 
produits venant d’exploitations irri-
guées par des eaux traitées et ce, alors 
qu’ils en consomment sans le savoir. 
Des produits espagnols… 
V. D.

À La Flotte, où la réutilisation des eaux usées est acquise,  
on cultive la fameuse pomme de terre de l’Île de Ré. PHOTO ARCHIVES P. C.

ÎLE DE RÉ Elle bénéficie 
d’une faible ressource 
en eau. Elle pratique 
donc la réutilisation des 
eaux usées et traitées  
à usage agricole

L’eau ne coule pas 
toujours de source

Ils n’ont ouvert le magasin qu’en juin 
dernier, dans le local d’un ancien res-
taurant bien placé, au bord d’une 
route passante, mais cela faisait trois 
ans que l’idée était dans les tuyaux. 
L’ambition de vendre leurs produits 
directement au consommateur, 
sans passer par un intermédiaire qui 
prend toute la marge, tout en pou-
vant expliquer d’où cela vient et com-
ment c’est produit. « En fait, c’est ce-
la le plus important, indique Laurent 
Bossert, producteurs de pommes et 
de jus de raisin au Frêche (40). Tous 
les produits sont tracés, on en con-
naît l’origine et la qualité, et c’est ce-
la que recherche la clientèle : échan-
ger avec le producteur. » 

Une exigence qui se fait de plus en 
plus jour, notamment pour les pro-
duits de saison, fruits et légumes, 
vendus chez Ô Champs, qui n’est pas 
un concurrent à la chaîne de distribu-
tion du même nom. Sept membres 
fondateurs ont créé l’association 
Lous Paysous pour louer ce local et 

y proposer, quatre jours par semaine 
(lundi, mercredi, vendredi et samedi), 
fruits, légumes, fromages, bœuf, 
veau, volailles, conserves, truites, 
agneau, porc, vins, armagnacs, apé-
ritifs, confiture, miel, huile, choco-
lats… Chaque associé tient une per-
manence une demi-journée par se-
maine, et Élodie, emploi à temps 
partiel (24 heures hebdomadaires), 
tient la caisse. Pour l’instant, ils ne 
vendent ainsi que 10 à 15 % de leur 
production, mais le bouche à oreille 
fonctionne bien. 
Jean-Louis Hugon

De gauche à droite  : Laurent 
Bossert (pommes), Élodie 
la vendeuse et Christophe 
Vergez (fromage de chèvre). 
PHOTO PASCAL BATS/« SUD OUEST  »

VILLENEUVE- 
DE-MARSAN (40) 
Sept producteurs 
s’associent pour vendre 
en direct, parce que le 
client veut être informé

Ô Champs est ouvert 
quatre jours par semaine

Transmission : 
recenser les futurs 
cédants en amont 

Soumettre normes 
et réglementations 

à une étude d’impact 
dans les trois à cinq 

premières années 
permettrait 

de les ajuster
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EMMANUELLE PÉDEZERT 
e.pedezert@sudouest.fr 

L
es médias de France et de Na-
varre s’étaient invités, au début 
de l’été 2014, chez Nicolas Jaquet, 

agriculteur à Onesse-et-Laharie, là où 
il cultive 500 hectares, 200 en agri-
culture conventionnelle et 300 en 
biologique, à dominante maïs (1). 
Tous venaient voir les « yeux » impro-
bables de sa bineuse. Équipé de ca-
méras de guidage, quand la mode 
est encore – et toujours – au GPS, l’en-
gin avait mis en lumière un bond de 
géant dans l’agriculture moderne.  

Deux ans et demi plus tard, tou-
jours pour gagner un peu plus en 
confort, en vitesse et en précision, Ni-
colas Jaquet a créé la suite de son in-
novation, toujours en collaboration 
avec le constructeur anglais Garford : 
« J’ai fait installer des caméras sur un 
porte-outil automoteur de 27 che-
vaux, en 2016. La différence avec la 
première technique, c’est que sur cet 
engin, la bineuse est devant le con-
ducteur. Il a une vue parfaite sur elle 
et s’applique donc sur des petites cul-
tures de maraîchage, quand la pre-
mière était vouée aux gros travaux 
de binage. « On travaille désormais 
ainsi les haricots verts par exemple, dé-

taille Nicolas Jaquet. Vous n’imagi-
nez pas le gain de temps et de pro-
ductivité que cette avancée apporte. 
Avant, pour ce type de travail et mal-
gré la petite culture, il fallait deux per-
sonnes : une sur un tracteur de 
moyenne puissance, l’autre sur la bi-
neuse, pour la diriger selon les expli-
cations du premier. C’était stressant 
comme tout. Là, il ne reste plus 
qu’une personne, qui ne fait qu’ob-
server. La caméra voit le rang, s’accro-
che au rang et le tracteur travaille 
seul. Avant, on avait peur de couper 
les plants. Aujourd’hui la caméra est 
presque plus fiable que l’œil de l’opé-
rateur. » 

Une récolteuse à salade à venir 
Une certitude : son outil de précision 
est regardé à la loupe. « Je ne sais pas 
s’il a fait des petits dans les Landes. Il 
faut une production à haute valeur 
ajoutée pour développer une telle 
technique, car elle coûte encore cher, 
il y a peu d’exemplaires, poursuit 
l’agriculteur landais. Il faut le temps 
que ça se vulgarise. Mais, d’ici cinq 
ou dix ans, la caméra devrait forte-
ment se développer. » Il estime le coût 
de l’innovation entre 40 000 et 
60 000 euros, entre le prix de la camé-
ra, le logiciel et l’adaptation de la direc-

tion du tracteur. Passer par une Cu-
ma (Coopérative d’utilisation de ma-
tériel agricole) ? Délicat, il faudrait 
qu’un seul chauffeur soit aux manet-
tes de l’engin de précision, pense-t-il. 
Mais il ne peut dire à quoi ressemble-
ra la suite de ce projet, lui qui est 
pourtant très porté sur l’innovation.  

Il sait, en revanche, que des décli-
naisons de sa bineuse de précision 
sont en développement. « Garford a 
mis au point une récolteuse à salade. 
On n’imagine pas encore à quoi res-

semblera l’agriculture demain, mais 
c’est intéressant. » 

Le hic, c’est que les pouvoirs pu-
blics ne poussent pas vraiment der-
rière les inventions de ce genre. 
« Quand je leur ai parlé de cette pre-
mière technologique, on n’a pas vu en 
quoi c’était innovant, depuis des bu-
reaux parisiens. Je revenais pourtant 
des États-Unis, d’un salon agricole, 
pour voir ce qui existait déjà en la ma-
tière. Et là-bas, ils disaient clairement 
qu’ils ne savaient pas faire ça… On se 

sent assez seul, ici, dans l’accompa-
gnement de projets novateurs. Il y a 
un fossé entre la réalité de terrain et 
l’agriculture pensée depuis ‘‘là-
haut’’. » Un fossé que même une ca-
méra très en pointe ne pourrait con-
tourner… 

(1) Sur son domaine familial Chante 
Caille, il produit et commercialise en gros 
des plantes médicinales, des céréales, 
des oléoprotéagineux et des légumes 
bio pour l’industrie de transformation.

INNOVATION C’était une première 
mondiale. Il y a deux ans, un agriculteur 
landais présentait son tracteur guidé par 
caméra. Il est, depuis, allé encore plus loin

La bineuse du futur est déjà là

Si le GPS imagine virtuellement où est le rang – et Nicolas Jaquet, à droite, le sait pour l’utiliser 
depuis dix ans –, il reste moins précis qu’une caméra, qui se cale sur du réel, un rang physique. 
PHOTO ARCHIVES GEORGES DURAND
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« Sud Ouest » Pourquoi l’agricul-
ture française est-elle en crise au-
jourd’hui ? 
Sylvie Brunel L’agriculture fran-
çaise a été très longtemps soute-
nue dans le cadre de la PAC (Politi-
que agricole commune) et d’une 
vision interventionniste de l’État. 
Mais, au début des années 2000, la 
donne politique a changé. Bruxel-
les est parti du principe que le mar-
ché allait tout réguler « naturelle-
ment » et que, de toute façon, les 
prix agricoles avaient vocation à 
augmenter. La réalité fut tout au-
tre, avec de fortes fluctuations du 
cours des matières premières, une 
concurrence internationale exacer-
bée et de mauvaises récoltes, en 
particulier pour les céréales l’an 
dernier dans l’Hexagone. C’est à la 
fois une crise de rémunération, des 
conditions de travail et une crise 
sociétale. 

En quoi est-ce aussi une crise  
sociétale ? 
De nos jours, les agriculteurs sont 
trop souvent perçus, à tort, comme 
des pollueurs par les urbains. Ils 
ont la désagréable impression que 

tous leurs efforts, notamment fi-
nanciers, pour s’adapter à toutes 
les nouvelles normes environne-
mentales, ne sont pas pris en 
compte par les consommateurs. 
Alors que ces normes sont plus 
contraignantes dans notre pays. 
Conséquence, le métier n’attire 
guère les jeunes. Ce qui est problé-
matique, au moment où un agri-
culteur français sur deux a plus de 
50 ans. Dans la plupart des pays, 
l’agriculture est désormais consi-
déré comme un secteur stratégi-
que, sauf chez nous. Alors que dans 
l’Hexagone, c’est 14 % de la popula-
tion active, 70 milliards d’euros de 
chiffre d’affaires et 59 % du terri-
toire en surface. 

Comment expliquez-vous ce dés-
amour entre les agriculteurs et les 
Français ? 
Ce désamour provient probable-
ment du fait qu’il y a une mécon-
naissance des conditions de travail 
de nos agriculteurs. Beaucoup de 
Français ont encore l’image des pe-
tites exploitations de nos grands-
parents. Or, on ne cultive plus la 
terre de la même manière. Un agri-
culteur doit désormais avoir une 
vraie stratégie de production, des 
certificats… En réalité, nos conci-
toyens idéalisent le modèle bio, 

alors qu’il n’est pas sans traitement. 
Or, pour l’heure, il ne concerne que 
6 % des exploitations. Même chose 
pour les circuits courts, qui ne sont 
pourtant pas généralisables. 

Quelles sont les solutions pour sor-
tir de cette crise agricole ? 
Il est crucial qu’il y ait une réconci-
liation entre les mondes agricole 
et urbain. Pour cela, ces deux mon-
des doivent se rencontrer. La socié-
té française doit impérativement 
renouer un pacte agricole. Avec no-
tamment une garantie de rémuné-
ration pour les producteurs. Ce qui 
passe, soit par les coopératives et 
les négociants, qui peuvent contrô-
ler cette chaîne de valeur, soit par 
des mécanismes d’assurances. Cer-
tes, les assurances sont coûteuses, 
mais une partie pourrait être finan-
cée par l’État, ou la solidarité natio-
nale, par exemple lors de catastro-
phes liées à des phénomènes mé-
téorologiques. En vérité, les 
consommateurs sont trop axés sur 
le critère des prix. Plus globale-
ment, notre société a tout intérêt à 
intégrer les filières agricoles au ni-
veau des schémas d’aménagement 
territorial comme des acteurs de 
l’écosystème économique, de l’em-
ploi, mais aussi de la préservation de 
notre planète.

ENTRETIEN La géographe Sylvie Brunel, spécialiste reconnue 
du monde agricole, décrypte la crise et évoque les pistes 
pour en sortir, afin de mieux rémunérer les producteurs

« Il faut créer un pacte agricole »

« Il est crucial qu’il y ait une réconciliation entre les mondes 
agricole et urbain », estime Sylvie Brunel. PHOTO HÉLOÏSE JOUANARD, LIBELLA

Sylvie Brunel est géographe et PRO-
FESSEUR À PARIS-SORBONNE, res-
ponsable du master mondialisation, 
dynamiques spatiales et dévelop-
pement durable dans les pays du 
Sud. Elle a écrit de nombreux ouvra-
ges, dont « PLAIDOYER POUR NOS 
AGRICULTEURS » aux éditions Bu-
chet/Chastel, en 2017.
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